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L'honorable Fred Mifflin, c.P., depute 
Ministre des Peches et des Oceans 

Monsieur Ie ministre, 

Lettre au Ministre 

J'ai Ie plaisir de vous presenter Ie rapport du Conseil pour la conservation des ressources halieutiques 
(CCRH) sur les activites de 1996, ainsi que ses recommandations en matiere de conservation pour la 
saison de peche de 1997 du poisson de fond. II s'agit du cinquieme rapport global du CCRH sur les 
mesures de conservation des stocks de poisson de fond de l'Atlantique. Dans tous nos rapports, nous 
avons sans-exception soutenu une approche de conservation a la gestion et a l'execution des peches can a­
diennes. Dans Ie cadre de nos quatre rapports precedents, nous avons elargi notre traitement de ce theme 
en preconisant Ie besoin d'une approche ecosystemique de la gestion des peches, une meilleure connais­
sance des ressources et des partenariats plus efficaces entre tous les interesses. Avec Ie present rapport de 
cette annee, Ie moment est venu de passer de la theorie a la pratique. Dans ce rapport, nous n'insisterons 
jamais assez sur Ie besoin pour tous les interesses d'adopter de fermes principes de conservation et de 
mettre en pratique ces principes au moyen de solides mesures de conservation. 

Nous avons intitule notre rapport « Ensemble, pour l'avenir ». Ce titre symbolise Ie defi de la transition 
des moratoires a une exploitation durable des stocks de poisson. Apres un examen des donnees scien­
tifiques, des consultations poussees et une longue reflexion, Ie Conseil vous recommande de proceder, 
avec beaucoup de prudence, a une reouverture de bas niveau des peches commerciales de morue dans les 
zones 3Ps, 3Pn-4RS et 4TVn. Nos recommandations de quotas reposent sur Ie retablissement de ces 
stocks pendant que nous collaborons avec l'industrie a parfaire une ethique de conservation. 

Je tiens a souligner que votre Conseil demeure preoccupe de la sante des stocks de poisson et que Ie 
rapport ne doit aucunement etre interprete comme Ie signal d'un retour aux niveaux et aux pratiques 
d'autrefois. Les defis qui attendent les pecheurs et les gestionnaires n'ont jamais ete aussi imposants. II 
faut accepter les decisions difficiles qu'exige une gestion prudente de petits quotas. Les le<;ons durement 
apprises et les sacrifices consentis depuis trois ou quatre ans ne doivent jamais etre oublies. Nous devons 
combiner ces acquis a de nouvelles pratiques de gestion prudente pour definir l'orientation future des 
peches. Nous sommes de<;us que 1'0n n'ait pas reussi a aller plus loin dans la reduction de la capacite. Ce 
probleme compliquera encore plus la difficulte de gerer des quotas reduits. 

Nos recommandations de reouverture devraient etre interpretees dans Ie contexte de ce que l'on nous a 
repete sans cesse depuis quatre ans, soit que les peches ne peuvent pas reouvrir dans la meme situation 
qu'a la fermeture. Au Conseil, nous croyons qu'il y a eu une evolution importante dans certains domaines 
et nous applaudissons les efforts de ceux qui se sont consacre depuis quelques annees a faire avancer 
cette evolution. En fait, beaucoup de pecheurs, de gestionnaires et de scientifiques meriteraient un « prix 
de conservation» pour leur leadership et leur perseverance a changer les pratiques du passe. Neanmoins, 
cette attitude n'est pas generalisee et il faudra encore beaucoup travailler pour retablir les stocks de 
poisson et veiller a ce que la gestion future des peches repose sur une approche preventive. 

Comme les annees precedentes, Ie chapitre 2 du rapport traite des questions de conservation qui sont au­
dela de nos recommandations par stock specifique. Nous avons insiste dans ce chapitre sur Ie besoin 
d'ameliorer nos connaissances. Nous avons ete frappes par la grande frustration qui decoule de l'absence 
de reponses precises, malgre les efforts importants deployes par tous les interesses pour fournir au 
CCRH les donnees scientifiques les plus recentes et les plus pertinentes. Dans certains cas, comme pour 
la zone 3Ps, on ne peut pas etablir si dans un proche avenir nous aurons suffisamment d'information 
pour apaiser to utes les preoccupations sur l'etat des stocks. Nous devons continuer d'employer tous les 

vii 



Lancer un passerelle CCRH 

moyens a notre disposition pour elargir nos connaissances des stocks de poisson. Nous voulons que les 
peches sentinelles se poursuivent et nous encourageons Ie recours aux navires de I'industrie, dans les 
eaux cotieres comme en haute mer, en complement des releves de navire de recherche. 

Le chapitre trois resume la strategie et les criteres que nous proposons pour la reouverture des peches 
fermees. Le Conseil travaille a l'elaboration de ces criteres depuis deux ans. Nous avons realise deux 
rondes de consultation poussee avec les interesses et en deuxieme ronde, nous avons travaille en etroite 
collaboration avec des gestionnaires des peches de votre ministere. Nous restons fermement convaincus 
que des criteres sur l'etat et la sante des stocks ne suffisent pas en soi a justifier la reouverture de peches 
fermees. Nous devons etre en mesure de controler la voracite et l'immense capacite pour I'exploitation 
du poisson. Nous applaudissons les efforts des dernieres annees pour l'application de plans de peche de 
conservation et de protocoles pour la protection des juveniles et nous vous encourageons, vous et votre 
ministere, a aller plus loin. 

En novembre dernier, Ie Conseil promettait d'enoncer une strategie de conservation du poisson de fond. 
Nous y avons beaucoup travaille et je crois que nous serons en mesure de vous la presenter au debut de 
1997. Les themes que nous abordons dans notre rapport seront elargis et explicites dans la strategie de 
conservation du poisson de fond. 

Les progres du Canada en matiere de conservation aupres de l'Organisation des peches de I'Atiantique 
nord-ouest (OPANO) nous encouragent, mais il reste encore beaucoup a accomplir si nous voulons que 
les Grands Bancs autrefois si fertiles retrouvent leur plein potentiel de peche. Nous croyons que Ie 
Canada devrait demeurer un chef de file dans la promotion des mesures de conservation et nous vous 
encourageons a demeurer aussi resolu a cet egard. 

Monsieur Ie min istre, nous sommes votre Conseil pour la conservation et notre role est de vous aider a 
faire progresser la conservation et la durabilite des stocks de poisson de fond de I'Atiantique. Nous main­
tenons notre engagement de veiller a ce que les peches de I'avenir ne repetent pas les erreurs du passe. 
L'approche proposee dans Ie rapport et les mesures de conservation que beaucoup ont commence a 
adopter depuis quelques annees constituent des eta pes importantes dans la realisation de ce but. Nous 
sommes heureux d'avoir cette occasion de vous presenter nos con seils et nous restons a votre service pour 
la prochaine annee. 

viii 

Fred Woodman 
President 



1 . HISTORIQUE 

1 .1 INTRODUCTION 

Le Conseil pour la conservation des ressources 
halieutiques a ete cree en 1993 pour conseiller 
Ie ministre des Peches et des Oceans au sujet 
des questions de conservation et recommander 
entre autres les niveaux appropries du total des 
prises admissibles (TAC). Le Conseil fourni 
aussi des avis sur les priorites en sciences et en 
recherche. Le CCRH a egalement donne suite a 
des demandes particulieres du Ministre; ce fut 
Ie cas, notamment, de la recente etude sur la 
conservation du homard en 1995 et celIe de juin 
1994 sur Ie fletan noir dans les zones 0, 1, 2 et 3 
de l'OPANO. 

Le present rapport fait partie d'une serie de 
rapports annuels que Ie Conseil presente au 
ministre des Peches et des Oceans au sujet des 
mesures de conservation relatives au poisson de 
fond. Dans ce cas-ci, les recommandations 
visent l'annee 1997. 

1 .2 DEMARCHE 

Avant de faire des recommandations a propos 
de la conservation du poisson de fond, Ie CCRH 
tient de nombreuses consultations publiques 
sur l'etat des stocks et d'autres questions perti­
nentes liees a la conservation. En 1996, Ie 
CCRH a tenu une consultation publique du 
Conseille 27 juin a Montreal afin d'accuser 
reception du Rapport sur l'etat des stocks 
presente par Ie ministere des Peches et des 
Oceans. Par la suite, Ie secteur des Sciences du 
MPO a distribue des exemplaires de son 
Rapport sur l'etat des stocks et a fourni des 
bandes video de sa communication aux groupes 
d'interet et aux stations de television du Quebec 
et du Canada atlantique. A compter du 
3 septembre, Ie CCRH a tenu onze (11) consul­
tations avec les intervenants dans cinq 
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provinces. Plus de 700 intervenants ont pris 
part aux consultations et Ie Conseil a re~u plus 
de trente (30) memoires. 

Le Conseil a tenu ses consultations en 
septembre et en octobre aux endroits suivants : 

3 septembre : 
4 septembre : 
4 septembre : 
5 septembre : 
5 septembre : 
6 septembre : 
6 septembre : 
6 septembre : 

19 septembre : 
20 septembre : 
11 octobre : 

Matane (Quebec) 
Cap-aux-Meules (Quebec) 
Ciarenville (Terre-Neuve) 
Charlottetown (I.-P.-E.) 
Harbour Breton (Terre-Neuve) 
Tracadie (N ouvea u-Brunswick) 
Deer Lake (Terre-Neuve) 
~ort Hawkesbury (Nouvelle­
Ecosse) 
Dartmouth (Nouvelle-Ecosse) 
Yartmouth (NouvelIe- Ecosse) 
Halifax (Nouvelle-Ecosse) 
(sebaste seulement) 

Le 31 juillet 1996, une lettre avait ete envoyee 
aux intervenants pour les informer de la tenue 
des consultations. Puis, une seconde lettre et 
une communication par teIecopieur 
demandaient aux intervenants de reflechir aux 
questions concernant les stocks dans leurs 
regions respectives. Un resume de ces consulta­
tions est fourni pour chacun des stocks au 
chapitre 4 et des copies des questions qui ont 
ete abordees sont fournies dans l'Annexe 2. 

Au moment de formuler ses recommandations, 
Ie CCRH a examine l'opinion des intervenants, 
etudie les plus recentes donnees scientifiques 
pour chaque stock, y compris l'information 
fournie par les peches sentinelles et les releves 
les plus recentes, revu ses evaluations 
anterieures des stocks, examine Ie travail de ses 
sous-comites et tente de maintenir une perspec­
tive historique, inc1uant l'utilisation des 
connaissances tradi tionnelles. 
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1 .3 ATTENTES 

Le Conseil a note que bon nombre des consulta­
tions etait d'un esprit plus positif que par les 
annees anterieures et que les discussions etaient 
axees sur la conservation. On pourrait invoquer de 
nombreux facteurs pour expliquer ce changement 
par rapport au dimat des annees anterieures : les 
observations des pecheurs sur l'etat des stocks, 
l'information disponible depuis la mise en oeuvre 
du programme des peches senti nelles, l'ameliora­
tion des relations entre les pecheurs et les scien­
tifiques du MPO dans certains secteurs, et, 
peut-etre Ie facteur Ie plus important, l'arret de la 
baisse des stocks ainsi que I'amelioration de l'etat 
de certains stocks des. 

La plupart des pecheurs etaient sind:rement 
preoccupes par les exigences relatives a la conser­
vation des stocks de poissons et nous estimons 
qu'un bon nombre, mais pas la totalite, ont 
accepte l'invitation du programme « Embarquez­
vous» pour la conservation. Meme si cette evolu­
tion no us encourage, no us ne pouvons pas arreter 
de proner vigoureusement la conservation des 
ressources. Nous avons remarque que certains 
dirigeants de l'industrie et du gouvernement ont 
rapidement appuye les opinions favorables a la 
reprise. Nous encourageons fortement tous les 
participants de ce secteur a adopter une demarche 
ou la conservation est supreme. II importe que 
durant l'annee 1997 nous fortifions l'engagement 
des chefs de file a l'egard de la conservation des 
ressources et que no us poursuivions nos efforts 
pour convaincre les sceptiques. 

Durant les consultations, la plupart des inter­
venants ont preconise d'une demarche prudente 
en 1997 et ont demande qu'une etroite surveil­
lance soit exercee sur les peches. Une exception 
notable a cette regIe a ete observee durant les 
consultations du Conseil pour Ie 3Ps OU de fortes 
pressions s'exer~aient en faveur d'un TAC de 
20 000 t de morue. Les participants ont demande 
au Conseil de « donner aux pecheurs ce dont ils 
avaient besoin pour assurer leur subsistance » et 
de « pencher du cote des pecheurs » au lieu 
d'opter pour la prudence. Dans la plupart des 
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regions, no us avons toutefois ete etonnes par la 
demarche prudente que la plupart des pecheurs 
preferaient adopter face a la reouverture des 
peches fermees malgre les pressions qui s'exer~ent 
au fur et a mesure que la Strategie du poisson de 
fond de l' Atlantique tire a sa fin et que des 
changements sont apportes a I'assurance-emploi 
(a.-e.) des pecheurs. 

Ala lumiere des attentes elevees du public, qui 
s'attend a des nouvelles plus prometteuses en 
1997, l'elaboration du present rapport a ete partic­
ulierement difficile pour Ie CCRH. II y avait 
souvent des divergences entre les donnees des 
rapports scientifiques disponibles et les donnees 
des peches sentinelles, entre les opinions des 
intervenants et I'information anecdotique. Dans 
certaines secteurs, Ie manque d'information 
precise provoque un sentiment profond de frustra­
tion, malgre les efforts importants deployes par 
toutes les parties en cause pour fournir les 
donnees scientifiques les plus recentes au CCRH. 
Dans certains cas, par exemple, dans la zone 3Ps, 
on ne peut etre certain de pouvoir recueillir un 
jour suffisamment d'information pour repondre a 
toutes les questions relatives a l'etat du stock. 

Le present rapport tente de concilier les diver­
gences d'opinions, tout en avouant « pecher par 
exces de prudence ». 

1 . 4 STRATEGIE DE CONSERVATION 
DU POISSON DE FOND 

Dans Ie rapport de I'an dernier, intitule 
« Conservation - Embarquez-vous », Ie Conseil 
indiquait qu'il croyait necessaire de traiter de 
fa~on plus approfondie de la conservation du 
poisson de fond que ne Ie permettait Ie rapport 
annuel presente au Ministre. Nous no us sommes 
engages a mettre au point une strategie qui 
permet de reconstituer les stocks de poisson et de 
maintenir par la suite une peche durable. 

Dans son communique de presse annon~ant la 
nomination de l'actuel president du CCRH, Ie 
Ministre des Peches et des Oceans a demande au 
Conseil « ... d'accorder la preseance a I'elaboration 



d'une strategie de conservation du poisson de 
fond ... » et Ie Conseil s'est employe a atteindre cet 
objectif. 

La strategie sera fondee sur les travaux que Ie 
Conseil a deja entrepris sur Ie poisson de fond, 
notamment les criteres de reouverture des peches 
Ie rapport sur la technologie des engins de peche, 
Ie rapport sur les perspectives historiques et les 
nombreuses consultations que nous avons tenues 
avec les intervenants au cours des trois dernieres 
annees. Le rapport lui-meme sera fonde sur une 
demarche similaire a celIe que Ie Conseil a ado pte 
dans son rapport sur la conservation du homard. 
II pronera certains principes et objectifs et offrira 
une demarche concrete pour passer a l'action. 

Dans nos rapports precedents, nous avons defini 
la conservation comme suit; 

« Ie volet de la gestion des ressources halieutiques 
qui veille a l'utilisation durable de ces ressources 
ainsi qu 'a la protection des processus ecologiques et 
de la diversite biologique qui sont essentiels a leur 
maintien. Elle vise a faire en sorte que ces 
ressources foumissent Ie maximum d'avantages 
dumbles et que Ie capital-ressource soit 
maintenue. » 

Le Conseil a complete cette definition en 
enonc;ant que ses objectifs de conservation 
comprennent ce qui suit, sans pour autant s'y 
limiter: 

« Ie retablissement des stocks a leurs valeurs « opti­
males» et leur maintien a ce niveau ou a des 
valeurs proches, compte tenu des fluctuations 
naturelles, avec une biomasse de geniteurs « sufJ­
isante » pour entretenir une forte production de 
Jeunes; 

la gestion du patron de peche selon les sexes et les 
ages presents dans les stocks de poissons ainsi que 
la prise de poisson de taille optimale. » 

Dans notre strategie de conservation du poisson, 
nous nous appuyons sur ces objectifs et nous en 
elargissons Ie cadre pour y indiquer ce que 
devraient etre les principes de conservation. 
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Protection de la ressource - Garantir la continuite 
et la durabilite du capital-ressource, proteger la 
capacite de renouvellement de la ressource, inte­
grer des facteurs d'incertitude dans l'analyse de la 
population. 

Adoption du principe de prudence - Devant l'in­
certitude, opter pour la conservation en pechant 
par exces de prudence. 

Responsabilite - Chaque intervenant, y compris 
les scientifiques et les gestionnaires des peches, 
est responsable de la durabilite de la ressource; la 
conservation est obligatoire et non facultative; 
participation reelle de tous les intervenants dans 
Ie processus decisionnel. 

Demarche systemigue - Com prendre l'interaction 
entre les divers elements du systeme des peches 
(ressources, ecosysteme, activites, comportement 
et technologie des peches); inc1ure ces elements 
dans l'evaluation des peches et la conception des 
mesures de conservation. 

Faculte d'adaptation - En reponse a l'evolution de 
l'environnement et de la technologie, capacite 
d'adopter des mesures souples, que l'on peut 
adapter aux nouvelles conditions emergentes; 
evaluer les repercussions de ces mesures et recti­
fier Ie tir en consequence. 

Uniformite - Toutes les activites de peche 
devraient respecter les memes principes et les 
mesures de conservation devraient etre uniformes 
pour un stock particulier ou dans une zone 
geographique definie. 

La strategie de conservation du poisson de fond 
comportera egalement un survol historique du 
poisson de fond dans l'Atlantique canadien et au 
Quebec, y compris les erreurs du passe, et traitera 
des objectifs a long terme pour les peches de 
l'avenir, de la mise en oeuvre de nos principes de 
conservation, d'une approche pratique d'aide a la 
mise en oeuvre, avec un expose du role que nous 
devons tous jouer dans la conservation du poisson 
de fond. 
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Le Conseil prevoit achever la strategie de conser­
vation du poisson de fond pour Ie debut de 1997 
et nous la presenterons alors au Ministre. 

1 .5 ACTIVITES GENERALES 

En 1996, Ie CCRH a concentre ses activites sur la 
conservation du poisson de fond. En plus de la 
strategie de conservation du poisson de fond, nous 
avons continue a travailler a des criteres de reou­
verture des peches fermees, aux aspects conserva­
teurs des techniques d'exploitation et a la version 
finale du rapport du Sous-comite des perspectives 
historiques (CCRH96.R.1). Ce rapport est 
disponible sur demande. Le Conseil a egalement 
presente au Ministre des conseils sur les exigences 
de conservation pour Ie poisson de fond du Banc 
Georges (annexe 5) et pour les stocks geres en 
zone canadienne par l'Organisation des peches de 
l'Atlantique nord-ouest (OPANO) (annexe 6). 

OPANO 

Le Conseil est encourage par les progres realises 
depuis deux ans. Nous ne devons cependant pas 
nous asseoir sur nos lauriers. Nous voulons 
encourager les activites du groupe de travail de la 
procedure d'opposition de I'OPANO qui cherche 
des solutions de remplacement a ce qui etait 
certainement une mesure anticonservation. La 
procedure d'opposition est en grande partie 
responsable de bon nombre des abus de la 
derniere decennie. 

Le Conseil croit toujours fermement qu'il faut des 
strategies paralleles de conservation a l'interieur 
et a l'exterieur de la limite de 200 milles. Nous 
devons renforcer nos programmes d'observation et 
veiller a une application diligente des reglements. 

Comme nous l'indiquions dans notre lettre au 
Ministre, des filets a mailles plus ecartees et Ie 
travail en cours du Conseil scientifique sur les 
zones protegees de juveniles et sur les prises 
rejetees a la mer demeurent d'importantes 
mesures de conservation pour ces peches. 
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TECHNOLOGIE DES ENGINS DE P~CHE 

En mars et avril 1996, Ie Sous-comite des tech­
nique de peche du CCRH a organise sept consul­
tations publiques un peu partout dans 
l'Atiantique canadien et au Quebec, ainsi qU'une 
teleconference avec des representants du Conseil 
consultatif de gestion de la faune de Nunavut, a 
propos des aspects de conservation des technolo­
gies d'exploitation du poisson de fond. L' annexe 3 
presente une copie du document de discussion 
(CCRH96.TD.1) et une liste des memoires 
presentes. 

Com me prevu, les opinions et les arguments 
exprimees etaient aussi variees que ce secteur. La 
discussion s'est parfois egaree dans des domaines 
qui echappent clairement au mandat du CCRH, 
mais il y a eu beaucoup de debats fructueux et de 
suggestions positives. On craint enormement que 
les peches de I'avenir reprennent les erreurs du 
passe. A chaque rencontre, on s'inquietait de la 
capacite de peche qui reste au quai en attendant 
la reouverture des peches. Beaucoup croient qu'il 
faut agir pour eviter que la technologie des engins 
echappe a notre controle, comme elles l'ont fait 
auparavant. La plupart estiment qu'une capacite 
excessive de collecte pour n'importe quelle type 
d'engin represente un danger pour la ressource. 

Le Sous-comite de la technologie des engins de 
peche travaille actuellement a la version finale de 
son rapport et Ie CCRH prevoit Ie publier d'ici la 
fin de I'annee. 

CRITERES DE REOUVERTURE 

Le Sous-comite du CCRH de I'evaluation des 
stocks a organise six consultations publiques un 
peu partout dans l'Atlantique canadien et au 
Quebec, en juillet. Le Sous-comite voulait 
connaitre l'opinion des intervenants a propos d'un 
document de travail du CCRH, intitule « Du 
moratoire a la viabilite : Criteres de reouverture et 
d'exploitation durable en ce qui a trait aux stocks 
de morue dans les zones 3Ps, 4TVn et 3Pn4Rs » 

(CCRH96.TD.2). Ce rapport fait partie de I' 
annexe 4 et Ie theme est aborde en detail au 
chapitre trois. 



2. CONSERVATION 

2.1 LANCER UNE PASSERELLE 

La fermeture de nombreuses peches de poisson 
de fond qui a suivi Ie dec1in des stocks de la 
cote atlantique a, du meme coup, souligne la 
necessite et donne l'occasion d'effectuer une 
evaluation critique de la structure et de la 
pratique de la peche du point de vue de la 
conservation. De nombreux changements ont 
ete apportes, mais il reste encore des questions 
de conservation qui, de I'avis du Conseil, 
doivent etre cibJees pour assurer la durabilite a 
l'avenir. Compte tenu des mesures prises en vue 
de retablir une exploitation commerciale 
limitee de certains stocks, il est primordial que 
I'industrie de la peche, Ie MPO et Ie CCRH 
agissent sur certaines questions de conservation 
afin de LANCER UNE PASSERELLE des 
moratoires a une exploitation durable des 
peches commerciales. 

2.1.1 GESTION DE LA CAPACITE 

La necessite d 'harmoniser l'effort portant sur 
une ressource et la ressource exploitable est 
largement reconnue comme une exigence 
importante en matiere de conservation et a ete 
un theme majeur du rapport du Groupe d'etude 
sur les revenus et I'adaptation des peches de 
I'Atlantique. La capacite disponible de la 
plupart des peches de poisson de fond du 
Canada atlantique est de beaucoup superieure a 
ce qui est necessaire pour recolter la ressource. 
Une reduction importante (jusqu'a 50 %) de la 
capacite des flottilles de peche du poisson de 
fond dans tout Ie Canada atlantique etait l'un 
des principaux objectifs de la Strategie du 
poisson de fond de l'Atlantique (SPA). De 
nombreux pecheurs croyaient que la reduction 
reelle realisee dans Ie cadre de la SPA et par Ie 
biais de l'Office d'adaptation des peches serait 
de beaucoup inferieure a ce qui avait ete prevu 
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et il semble que leurs soupc;ons aient ete fondes. 
II y a bien eu quelques reussites ici et la, mais 
la reduction globale de la capacite a ete d'une 
echelle decevante. De surcroit, dans de 
nombreuses peches, la capacite de la flottille 
restante a ete maintenue etant donne l'ac­
croissement et la reorientation de l'effort vers 
d'autres peches lucratives, notamment Ie crabe 
des neiges, Ie homard et Ie petonc1e. Par 
consequent, la «capacite installee)) dans la 
plupart des peches de poisson de fond en 1997 
pourrait, en fait, etre demeuree inchangee ou 
meme avoir ete accrue en raison des progres 
technologiques realises avant la crise actuelle. 

Dans chacun de ses rapports annuels prece­
dents concernant les stocks de poisson de fond, 
Ie Conseil a insiste sur la necessite de traiter la 
question de la capacite de fac;on directe et 
resolu. Le Conseil continue de croire ferme­
ment qu'il faut deployer tous les efforts neces­
saires pour rMuire la taille et la capacite des 
flottilles de peche du poisson de fond sur toute 
la cote atlantique afin d'assurer la durabilite a 
long terme et la gestion ordonnee de la peche. 
Cependant, dans Ie present rapport, Ie Conseil 
reconnait que Ie retablissement d'un certain 
nombre de stocks de poisson de fond a 
commence et il recommande la reouverture de 
certaines peches auparavant fermees, de fac;on 
tres limitee et etroitement surveillee, en 1997. 
Par consequent, en plus de continuer d'exercer 
des pressions en faveur d'une reduction de la 
capacite totale des flottilles de peche du poisson 
de fond au fil des ans, Ie Conseil est d'avis que 
des mesures speciales sont necessaires pour 
assurer que la capacite existante est geree de 
fac;on a ce qu'aucun effort excessif ne vienne 
compromettre les objectifs de conservation a ce 
moment critique. 
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Le CCRH est d'avis que des mesures speciales 
sont necessaires pour assurer que la capacite 
existante est geree de fac;on a ce qu'aucun 
effort excessif ne vienne compromettre les 
objectifs de conservation a ce moment 
critique. 

Pour gerer Ie niveau actuel de capacite, il faut 
controler l'effort deploye collectivement par les 
flottilles pour l'exploitation de la ressource. Un 
certain nombre d'elements importants du controle 
direct de l'effort sont en place depuis quelque 
temps dans la plupart des peches, y compris des 
limites quant au nombre de bateaux, a la taille et 
a la capacite de ces bateaux ainsi qu'a la quantite 
et au type d'engins que les pecheurs peuvent 
utiliser dans Ie cadre de leurs activites de peche. A 
ce jour, d'autres mesures de controle de l'effort, 
par exemple des limites quant au nombre de jours 
en mer, ne sont pas utilisees sur une large mesure 
dans l'industrie de la peche du poisson de fond. 
Etant donne la reouverture de certaines peches a 
des niveaux bien inferieurs aux niveaux 
historiques, Ie desequilibre entre la capacite 
installee et la ressource disponible sera plus grand 
qu'il ne l'etait par Ie passe. Le CCRH est d'avis 
que l'industrie du poisson de fond et les gestion­
naires du MPO doivent examiner maintenant 
l'utilite de mesures plus rigoureuses et directes de 
controle de l'effort dans Ie cadre de la gestion de 
ces peches. Le CCRH est encourage par Ie semi­
naire qui aura lieu cet automne et auquel 
participeront les pecheurs du golfe du Saint­
Laurent, pendant lequel bon nombre de ces ques­
tions seront examinees. Nous sommes d'avis qu'il 
faudrait adopter cette formule dans d'autres 
secteurs. 

Le CCRH recommande que l'industrie, Ie 
Conseil et Ie MPO effectuent une analyse 
exhaustive et approfondie de l'utilisation de 
mesures directes de controle de l'effort et eval­
uent ces mesures plus a fond dans Ie cadre 
d'activites pilotes. 
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Afin de faciliter ces discussions, Ie CCRH 
publiera sous peu un document de travail sur les 
mesures de controle des quotas et de l'effort, et en 
particulier sur les considerations relatives a la 
conservation. 

2.1.2 PLANS O'EXPLOITATION AXES SUR LA 
CONSERVATION 

D'autres types de mesures de gestion ont ete 
examines et recommandes dans des rapports 
precedents du CCRH, y compris les peri odes, les 
secteurs fermes, la selectivite des engins et des 
pratiques quant aux especes et a la taille des pois­
sons, de meme que la surveillance et Ie controle 
des activites. Certaines de ces mesures peuvent 
egalement avoir pour effet de limiter indirecte­
ment l'effort. Le Conseil signale que l'adoption a 
grande echelle de plans globaux d'exploitation 
axes sur la conservation ayant trait a ces elements 
a permis d'ameliorer la gestion de la peche du 
poisson de fond. Le Conseil reconnaIt egalement 
que ce processus fait participer les flottilles plus 
directement, celles-ci devant concevoir leur 
propre regime de gestion de maniere a respecter 
les objectifs de conservation. Nous avons incor­
pore les plans d'exploitation axes sur la conserva­
tion (PEAC) dans nos criteres de reouverture 
examines au prochain chapitre. 

A mesure que seront rouvertes des peches, 
dans un cadre limite, Ie processus des PEAC 
devra demeurer obligatoire. Le CCRH est 
d'avis qu'il faut renforcer les elements suiv­
ants du regime de gestion a compter de 1997: 
protocoles pour la protection des juveniles, 
rejets globaux et selectifs, et fermetures de 
secteurs et periodes d'interdiction. 

Protocoles pour la protection des juveniles - Le 
Conseil reconnait que ces protocoles sont en place 
dans de nombreuses peches mais il est d'avis que, 
puisqu'ils completent naturellement les mesures 
relatives a la selectivite des engins, des protocoles 
devraient etre en vigueur pour toutes les peches. 



II semble qu'ils aient ete efficaces, dans de 
nombreux cas, lorsque la mortalite excessive des 
juveniles avait auparavant pose probleme. 
Cependant, Ie Conseil a pris connaissance, au 
cours des consultations que l'application avait ete 
reliichee et que des mesures ne sont pas toujours 
prises en cas d'infraction au protocole pour la 
protection des juveniles. II est important que nous 
puissions appliquer ces mesures de fa<son ferme 
mais equitable pour tous les pecheurs et pour 
toutes les flottilles de fa<son a ce que les autres 
pecheurs sly conforment davantage. L'application 
est un element important de tout PEAC. 

Rejets globaux et selectifs - Toutes les parties 
doivent faire preuve de rigueur et prendre les 
mesures appropriees afin d'eIiminer ce probleme 
complexe. L'experience montre qu'aucune mesure 
isolee n'a de chance de reussir; il faut plutot que 
les diverses pressions ayant pour effet d'encour­
ager Ie rejet selectif de certaines especes et de 
poissons de certaines tailles soient traitees au 
moyen d'une approche glob ale, soit l'etablissement 
de TAC appropries, dans Ie cas d'une exploitation 
multi-especes, la conception et l'utilisation des 
engins, la surveillance, l'ectucation et la sensibili­
sat ion et, au besoin, l'imposition de sanctions 
severes et justes. II est essentiel que les engins 
utilises soient con<sus de fa<son a ce que les petits 
poissons puissent s'echapper. 

Fermetures de secteurs et periodes d'interdiction -
Le CCRH demeure d'avis que les restrictions 
saisonnieres et (ou) permanentes imposees a une 
partie ou a la totalite des activites de pee he 
peuvent etre un element de gestion efficace dans 
de nombreux secteurs. Certaines mesures, par 
exemple les fermetures saisonnieres de la peche 
du sebaste de l'unite 2, pour la protection du stock 
migratoire de l'unite 1, sont maintenant consid­
erees comme efficaces par les pecheurs dans ce 
secteur. Les fermetures de secteurs et les peri odes 
d'interdiction peuvent prendre de nombreuses 
formes et peuvent etre etablies de fa<son aussi 
precise que necessaire, de fa<son a tenir compte des 
besoins de la peche en cause, y compris la protec­
tion des concentrations de juveniles et de geni­
teurs, les fonds importants sur Ie plan ecologique, 
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par exemple Ie Bane Georges et Ie bane d'Emer­
aude, etc. La Loi sur les oceans du Canada 
comporte des dispositions sur la protection d'habi­
tats consideres comme des aires critiques. Ces 
dispositions favoriseront la creation de reserves, 
qui pourraient devenir des refuges pour les popu­
lations de poisson et contribuer largement a la 
croissance et a la productivite future des stocks de 
poisson. II faut surveiller de pres ce qui se passera 
dans les secteurs fermes, afin d'evaluer l'efficacite 
de ces mesures. 

2.1.3 AUTRES QUESTIONS DE CONSERVATION 

Surveillance. controle et observation 

AmeIiorer l'efficacite de la surveillance, du 
controle et de l'observation est un leitmotiv qui 
releve dans tous les rapports du Conseil. II n'est 
pas possible de placer un agent des peches sur 
chaque bateau, pour assurer Ie respect des regles; 
toutefois, une surveillance, une observation et un 
controle efficaces sont les elements-c1es d'une 
peche commerciale. Les observateurs en mer, les 
nouvelles technologies pour surveiller les 
pratiques de pee he en mer, la verification a quai 
obligatoire et l'alourdissement substantiel des 
sanctions ont Ie pouvoir de modifier grandement 
les pratiques de peche qui nuisent a la conserva­
tion. Au moment ou nous commen<sons a rouvrir 
des peches, il est imperatif de pouvoir surveiller 
etroitement ce qui sly passe. En effet, la maigreur 
des quotas disponibles et l'inaptitude a reduire la 
capacite pourraient inciter certains pecheurs a 
accroitre la valeur de leurs prises ou a faire de 
fausses declarations. 

Dans to us ses rapports anterieurs, Ie Conseil a 
recommande d'alourdir substantiellement les 
sanctions imposees aux tricheurs. Cette recom­
mandation revet une importance toute partic­
uliere en 1997. A maintes reprises nous nous 
sommes fait dire, au cours de nos consultations, 
de debarrasser les eaux des pirates. Nous insistons 
done, encore cette annee, d'alourdir significative­
ment les sanctions et d'appliquer les regles stricte­
ment. Cela serait faire injustice a la grande 
majorite des pecheurs et des collectivites qui ont 
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enormement travaille pour adopter une morale de 
la conservation, de cautionner indirectement Ie 
braconnage par notre laxisme. 

Le CCRH insiste done, encore cette annee, 
d'alourdir significativement Ies sanctions et 
d'appliquer Ies regies strictement. 

Prises fortuites par les pecheU1's de crevette 

Le Conseil demeure preoccupe par les rapports 
occasion nels de prises accidentelles de poissons de 
fond juveniles par les pecheurs de crevette 
nordique. La peche de la crevette sur Ie Bonnet 
Flamand (division 3M de l'OPANO) est l'exemple 
type de ce qui peut se produire en l'absence de 
mesures de contr6le. Au cours des trois annees qui 
ont precede l'adoption de la grille Nordmore dans 
la peche de la crevette, il a ete capture acciden­
tellement dans cette peche quelque 230 millions 
de sebastes juveniles. Selon Ie scientifiques, si ces 
poissons avaient pu atteindre la maturite, la peche 
en aurait retire quelque 25 000 t. 

L'emploi de la grille Nordmore est obligatoire 
dans certains secteurs de peche de la crevette 
nordique; dans d'autres regions, son utilisation est 
obligatoire seulement au-dela de certaines limites 
de prises accidentelles. Depuis quelques annees, 
les prises accidentelles de la peche de la crevette 
n'atteignent plus les proportions inquietantes 
enregistrees dans la division 3M; toutefois, Ie 
Conseil continue de penser que toute capture de 
poisson de fond dans ce secteur pourrait nuire au 
retablissement des stocks, vu leur etat tres 
appauvri. L'adoption de la grille Nordmore dans 
toutes les peches de la crevette a recueilli l'appui 
de la quasi-totalite des intervenants, au cours de 
nos consultations. 
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Le Conseil appuie l'emploi de Ia grille 
Nordmore et estime qu'il devrait etre obliga­
toire dans toutes Ies peches de Ia crevette, sur 
Ia cote est du Canada. De surcroit, Ie Conseil 
recommande de poursuivre Ie travail, en 1997, 
afm de reduire Ies prises accidentelIes de 
poisson de fond et notamment des sebastes 
juveniles. 

Peches recreatives et alimentaires 

Dans ses deux derniers rapports, Ie Conseil 
recommandait d'interdire toute exploitation 
recreative ou alimentaire des stocks vises par un 
moratoire. Au cours des consultations de 1996, des 
intervenants se sont dit inquietes par la peche 
recreative ou alimentaire pratiquee a Terre-Neuve, 
dans les Maritimes et au Quebec. Dans les 
Maritimes et au Quebec, les gens se preoccupaient 
surtout de la duree de la peche recreative et de la 
quantite de poissons que les "touristes" etaient 
autorises a capturer. Le Conseil, pour sa part, est 
preoccupe surtout par la nature incontr6lee de 
cette peche et les graves consequences qu'elle peut 
avoir en matiere de conservation. Dans bien des 
cas, nous estimons que cette peche sert a masquer 
un commerce illicite et que cela pourrait 
continuer. En outre, Ie Conseil craint pour les 
consequences que pourrait avoir cette exploitation 
sur les stocks de geniteurs; il deplore egalement 
les occasions manquees de produire des informa­
tions detaillees sur l'etat de ces stocks. 
Contrairement a une peche commerciale limitee 
ou a une peche-sentinelle, les informations 
produites par la peche alimentaire sont, au mieux, 
limitees. 

Une indication que l'on possede sur la quantite 
exploitee et debarquee provient des statistiques 
du ministere des Peches et des Oceans sur la 
peche alimentaire de l'automne 1996, a Terre­
Neuve. Cette peche a ete ouverte pendant six 
jours, au cours desquels 1 230 t de morue auraient 
ete capturees; on estime que 21 944 bateaux, y 
auraient pris part, et que l'effort etait de l'ordre 
de 93,000 personnes-jours. 



Le Conseil recommande d'interdire la peche 
recreative ou alimentaire dans les secteurs 
encore vises par un moratoire. Dans les 
secteurs 011 des peches commerciales limitees 
ont ete rouvertes, la peche recreative ou 
alimentaire doit faire l'objet d'une surveil­
lance etroite et etre assujettie a des contr61es 
de l'effort (p. ex., nombre de jours, conditions 
du permis, nombre limite d'etiquettes par 
saison). 

2.2 CHANGEMENT D'ATTITUDE 

Depuis quelques annees, les fermetures de peches 
ou les reductions importantes de l'activite de 
peche, de l'ordre de 40 %, ont engendre dans l'in­
dustrie un profond changement d'attitude. La 
realite a oblige les pecheurs a se demander 
pourquoi les stocks qu'ils exploitaient depuis des 
annees se sont si rapidement deteriores. Beaucoup 
de pecheurs ont ete frappes par la necessite de 
considerer avec plus de respect la peche et la 
res source sur laquelle elle repose et d'en prendre 
plus grand soin. 

D'autres, en revanche, pen sent qu'ils pourront 
reprendre leurs activites comme avant, lorsque la 
peche rouvrira. Ceux-la ne sont pas encore 
disposes a remplir des livres de bord ou a conclure 
des ententes sur Ie controle des prises. De meme 
que ces pecheurs qui ne veulent pas faire un effort 
pour entrer a l'ere de la conservation, il se trouve 
des transformateurs qui continuent d'encourager 
de mauvaises pratiques de peche et qui offrent des 
debouches faciles au poisson illegal, ecouIe sur Ie 
"marche noir". Ce probleme d'attitude ne touche 
pas seulement l'industrie de la peche. Des 
membres du public continuent de galvauder la 
peche recreative en vendant Ie poisson qu'ils 
capturent ou en depassant leurs limites quotidi­
ennes. Le Conseil refute la croyance populaire 
selon laquelle toute personne nee dans une 
localite littorale au bord de la mer a Ie droit sacre 
de capturer du poisson. 
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II faut bien se dire que la peche ne sera plus 
jamais la meme. Ni les membres de l'industrie, ni 
les pouvoirs publics, ni non plus les citoyens du 
Canada ne veulent revivre les craintes et les vicis­
situdes liees aux fermetures de pecheries. Lorsque 
l'on rouvrira a nouveau la peche selective des 
especes sous terme d'interdiction, il faudra bien 
s'assurer de capturer des poissons ayant atteint 
leur potentiel de croissance ou une combinaison 
juste de classes annuelles. Depuis certaines ferme­
tures, les engins plus selectifs sont devenus la 
norme et ils prendront une importance encore 
plus grande lorsque la peche rouvrira. Les inter­
venants devront non seulement accepter les 
systemes de surveillance, ils devront egalement les 
appuyer. Nous savons qu'il est possible de reduire 
au minimum les risques d'une repetition des 
fermetures du milieu des annees 1990; pour cela, 
no us devrons utiliser toutes les connaissances 
disponibles. 

II est possible d'encourager des changements d'at­
titude qui garantiront un avenir plus brillant a la 
peche. A ce propos, les organisations de pecheurs 
constituent un important vecteur de changement, 
car elles permettent aux pecheurs de participer a 
la prise de decisions strategiques et gestionnelles. 
Par leur intermediaire, les pecheurs peuvent se 
renseigner sur les aspects biologiques des stocks 
qu'ils exploitent et participer a la collecte de 
donnees scientifiques qui enrichiront les connais­
sances sur les differents stocks. 

Parallelement a la participation accrue d'un grand 
nombre de pecheurs et de leurs organisations, il 
convient d'equilibrer les roles en matiere de 
gestion des peches et d'activites scientifiques. Le 
Conseil estime que les pecheurs, par Ie truche­
ment de leurs organisations, peuvent et doivent 
jouer un role plus important en gestion des peches 
et en matiere scientifique. II importe egalement 
que chaque pecheur, admettent son obligation 
personnelle d'adopter de bonnes pratiques de 
peche, qui reduisent Ie gaspillage de la ressource, 
et qui influent sur Ie prelevement total de pois­
sons. 
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Enfin, la peche est une source inestimable d'avan­
tages pour les localites cotieres. Certaines localites 
admettent volontiers leur dependance a l'egard de 
la peche, d'autres Ie font du bout des levres. Or, 
les localites n'ont-elles pas aussi un role a jouer en 
encourageant l'adoption de bonnes pratiques de 
peche, en appuyant leurs flottilles et les incitant a 
adopter de bonnes pratiques de peche et en 
encourageant les organisations de pecheurs a 
adopter ces pratiques de maniere generale. Si les 
collectivites cotieres reconnaissent et appuient la 
peche, a titre de bien commun ou de ressource 
publique, elles doivent etre disposees a assumer 
une part de responsabilite pour la sante et Ie bien­
etre de cette ressource. Les collectivites jouissent 
d'un enorme pouvoir de persuasion dont elles 
peuvent user pour decourager la tricherie et les 
autres pratiques de peche nefastes pour la conser­
vation de la ressource. 

Le Conseil encourage les trecheurs, par Ie 
truchement de leurs organisations, a participer 
davantage a la gestion, a prendre part a des 
initiatives scientifiques, a maintenir les efforts 
pour l'adoption d'une vision du milieu marin 
fondee sur la conservation et a conscientiser les 
autres a la necessite d'adopter une telle atti­
tude. En fm de compte, tous les interesses 
devraient adopter un code de conduite pour la 
peche responsable. 

2.3 RAPPORTS PREDATEURS­
PROIES 

II conviendrait de suivre scrupuleusement une 
demarche prudente quand on aborde la question 
de l'exploitation des especes «alimentaires» et de 
prendre des mesures de conservation dans toutes 
les peches d'especes se trouvant a la base de la 
chaine alimentaire, p. ex., Ie hareng, Ie merlu 
argente, Ie lan~on et la crevette. Tout plan de 
gestion, en vue d'une exploitation commerciale, 
doit tenir compte largement du role joue par elles 
dans la chaine alimentaire. 
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Le Conseil recommande la plus grande 
prudence pour l'exploitation de ces especes. 

Recemment, plusieurs projets de peche du krill 
ont ete proposes. Le krill est un espece cle car il 
est la nourriture de base d'une foule d'especes 
marines, dont des especes de poisson de fond qui 
ont une grande valeur commerciale. II convient 
d'aborder avec la plus grande prudence l'examen 
d'une eventuelle peche du krill et de recueillir Ie 
maximum d'informations avant de prendre des 
decisions. 

On a du mal a etablir l'abondance du krill mais 
l'on pense qu'elle varierait considerablement, 
d'une annee a l'autre. Les incertitudes liees a l'es­
timation de l'abondance du krill et on ne possede 
pas d'estimation quantitative de son importance 
pour ses predateurs qui comprennent Ie poisson 
de fond. 

Le CCRH recommande d'eviter, en l'absence 
d'informations precises, la creation d'une 
nouvelle dependance de l'industrie a l'egard 
de cette espece de la chaine trophique. 
L'expansion d'une telle peche contreviendrait 
a l'approche prudente vis-a-vis les nouvelles 
treches. 

Capelan 

Le Conseil est encourage par les derniers rapports 
scientifique sur l'etat du stock de capelan dans 
2J3KL. Cependant, Ie Conseil demeure preoccupe 
par la peche du capelan, car ce poisson constitue 
un element primordial de la chaine alimentaire de 
bien des especes. 



Le Conseil recommande qu'une approche 
prudente a la gestion de cette ressource 
continue. Cette peche doit etre surveillee de 
pres, afm que les rejets selectifs et globaux 
soient reduits au minimum, et les infractions 
mettant en cause un certain type d'engin ou 
un certain secteur devraient etre sanctionnees 
par la fermeture de la peche pour ce type 
d'engin ou ce secteur. Les prises fortuites de 
jeunes morues doivent egalement etre surveil­
lees de pres et les categories d'engin qui 
enregistrent trop de prises accidentelles de 
morue devraient cesser de pecher. 

Phoques 

Les pecheurs continuent de se plaindre des 
phoques au Conseil. Beaucoup de pecheurs soulig­
nent l'abondance croissante des phoques gris dans 
Ie detroit de Belle-Isle, sur la cote sud de Terre­
Neuve, dans Ie golfe du Saint-Laurent et sur la 
cote est de la N ouvelle-Ecosse, observee en 1996. 
On signale egalement abondance de phoques du 
Groenland et de phoques a capuchon sur la cote 
sud de Terre-Neuve et dans la zone littorale de 3K. 
Enfin, des pecheurs accusent les phoques d'avoir 
mange en partie des poissons sur hame<sons ou 
dans des filets maillants. 

Lors du Congres mondial de la peche, qui s'est 
tenu a Brisbane en Australie, les representants du 
secteur des Sciences du MPO ont presente une 
analyse des causes de la faible productivite du 
stock de morue de 4VsW La mortalite accrue des 
jeunes morues de 1 a 3 ans, depuis Ie milieu des 
annees 1980, s'approchait de celIe don nee par un 
modele de predation par Ie phoque gris. La hausse 
continue de 12,5 % par annee du troupeau de 
phoques gris de l'ile de Sable pourrait etre deter­
minante pour la survie des classes annuelles en 
recrutement du stock de morue de 4VsW, au cours 
des annees 1990. 

La chasse du phoque du Groenland a connu une 
hausse importante en 1996. Cela peut sembler 
encourageant, mais si on maintient Ie troupeau de 
phoques du Groenland a 5 millions de tetes, on 
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maintient egalement sa consommation de poisson. 
La consommation de morue par les phoques du 
Groenland du golfe du Saint-Laurent et de 2J3KL, 
estimee a 140000 t par annee, continue d'in­
quieter Ie Conseil. 

Les phoques constituent une ressource renouve­
lable qui peut etre exploitee de maniere durable, 
dans Ie cadre d'une gestion globale de l'ecosysteme 
marin de l'Atlantique. 

Le Conseil recommande de chercher des 
moyens d'accroitre l'exploitation de phoques 
du Groenland, de phoques a capuchon et de 
phoques gris. n faudrait encourager les initia­
tives favorisant la creation de nouveaux 
produits et l'ouverture de nouveaux 
debouches. On peut egalement utiliser des 
moyens de contraception pour limiter Ie trou­
peau. 

2.4 AMELIORATION DE LA BASE 
DE DONNEES 

Quand des peches commerciales sont en activite, 
l'evaluation de l'etat des stocks provient non seule­
ment des releves de recherche scientifique, mais 
aussi de donnees sur les prises commerciales. Le 
Conseil s'appuie sur les do nnees du secteur des 
Sciences du MPO et sur l'information transmise 
par les pecheurs pour juger de l'etat des stocks et 
des tendances de l'abondance et de la productivite. 
Or, par suite des moratoires generalises des annees 
90, les donnees en provenance des peches 
commerciales ont considerablement diminue. 

Le systeme actuel semble limite dans plusieurs 
domaines. Dernierement, (suite aux moratoires), 
les releves scientifiques sont devenus, de facto, la 
principale source d'information; on y a vu la fa<son 
la plus objective de quantifier l'abondance de la 
ressource. En raison des nombreuses fermetures 
de pecheries, ces releves sont devenus l'unique 
source de donnees. Malgre leur conception 
rigoureuse, les pecheurs estiment qu'ils ne parvi-
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ennent pas a suivre convenablement les tendances 
des stocks. Cette insuffisance peut etre due a 
plusieurs facteurs, notamment a des contraintes 
techniques et a la couverture limitee des rei eves 
dans Ie secteur cotier. Les zones cotieres telles I'in­
terieur de la baie Fortune et de la baie Placentia, 
ou l'on a constate des concentrations de poissons, 
ne sont pas soumises aux releves des croisieres 
scientifiques. Dans 3Ps, de nombreux pecheurs 
pensent que plupart des morues etaient deja 
rendues dans les secteurs cotiers avant Ie mois 
d'avril 1996, et donc avant Ie releve de recherche 
de 1996. A leur avis, ce phenomene a peut-etre 
fait sous-estimer I'effectif des stocks. Du fait des 
ecarts manifestes entre, d'une part les releves 
scientifiques et, d'autre part les releves indicateurs 
cGtiers et les pecheurs qui se livrent toujours aux 
peches autorisees, les pecheurs ont perdu confi­
ance dans les releves des navires de recherche. 

Quand les peches reprendront, un grand nombre 
de pecheurs partiront en mer pour toute la saison, 
ce qui pourrait livrer des donnees complemen­
taires utiles pour les releves scientifiques. Des 
peches sentinelles, effectuees pendant une peri ode 
breve et bien determinee de l'annee, ont aussi ete 
instaurees et elargies pour combler les ecarts entre 
les connaissances scientifiques et les connais­
sances traditionnelles des pecheurs. 

2.4.1 P~CHES-SENTINELLES 

Les peches-sentinelles ont rapproche les scien­
tifiques et les pecheurs. Ce programme a 
contribue a instaurer entre eux une «collabora­
tion» efficace qui doit se poursuivre et s'intensi­
fier. II semble que les peches-sentinelles se soient 
revelees une precieuse source d'information sur 
l'evolution de l'abondance cotiere de la morue et 
d'autres especes. Dans Ie golfe du Saint-Laurent, 
ces peches nous ont egalement appris beaucoup 
sur l'abondance des poissons hauturiers. Elles 
nous ont aussi permis de suivre l'evolution de la 
morue au cours des trois dernieres saisons sur Ie 
plan de la condition (physiologique), de la crois­
sance, du recrutement et de l'alimentation. Les 
pecheurs ont appris a recueillir beaucoup de 
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donnees scientifiques, qu'ils sont maintenant en 
mesure de fournir afin qu'on les integre au 
processus d'evaluation normal. 

Les peches-sentinelles se sont averees de 
precieuses sources d'information sur les stocks 
frappes par Ie moratoire. Elles completent les 
releves des navires de recherche en couvrant des 
secteurs par ailleurs non soumis aux releves. Elles 
ont d'abord ete financees par La Strategie du 
poisson de fond de l'Atiantique (LSPA), puis, plus 
recemment, par Ie MPO. II faut trouver des 
moyens pour maintenir Ie partenariat entre les 
pecheurs et les scientifiques quand les peches 
reprendront et pour maximiser I'information 
fournie par la peche. Pour ce qui est des stocks 
rend us a la peche commerciale, il faut maintenir 
et elargir Ie systeme de collecte de donnees mis en 
oeuvre avec les peches-sentinelles. 

Le Conseil estime que Ia poursuite des 
peches-sentinelles, dans Ie cadre desquelles 
Ies pecheurs suivent un protocole d'echantiI­
Ionnage scientifique, doit ~tre compIetee par 
un programme dans Ie cadre duquelles 
pecheurs se livreront a Ia peche commerciale 
de Ia maniere habituelle, mais en transmet­
tant aux scientifiques des donnees plus 
exactes que d'ordinaire. 

Le Conseil est d'avis qu'il faut favoriser Ies 
programmes de p~ches-sentinelles et reperes 
entrepris de concert par Ies p~cheurs et Ie 
secteur des Sciences du MPO. Btant donne Ia 
rarefaction des ressources financieres, il y a 
lieu d'elaborer dans Ie plan de gestion un 
systeme d'initiatives autofinancees de Ia part 
des milieux scientifiques et industrieis. 

Pour ce qui est des stocks toujours vises par 
un moratoire, il faut elargir Ies p~ches­
sentinelles au secteur hauturier, surtout dans 
Ia zone 2J3KL, pour Iaquelle Ies donnees 
demeurent rares. Encourage par Ia proposi­
tion de «traits pour Ia science» faite par Ie 
secteur hauturier, Ie Conseil estime qu'il y a 
lieu de Ia mettre en oeuvre. 



En outre, il faut que Ie MPO favorise les 
projets conjoints dans Ie cadre desquels les 
~cheurs assumeront une plus grande partie 
du role d'echantillonnage et de collecte de 
donnees. Deja, il y a des pecheurs qui 
marquent et relachent de leur plein gre des 
poissons, et certaines entreprises de transfor­
mation se sont offertes pour prelever des 
echantillons et des otolithes dans les quantites 
debarquees. n faut encourager et elargir les 
initiatives de ce genre, mais en donnant aux 
~cheurs un role sensiblement plus important 
dans Ie processus scientifique que celui de 
collecteurs de donnees. Le Conseil est 
heureux du rale que de nombreux pecheurs et 
leurs organisations ont joue dans les rencon­
tres pour l'evaluation des stocks et estime qu'il 
faudrait l'intensifier dans toutes les regions. 

2.4.2 P~CHES NOUVELLES ET STOCKS 
SECONDAIRES 

II faut porter a ces stocks plus d'attention que par 
Ie passe. Depuis l'imposition de moratoires sur les 
stocks principaux de poissons de fond, plusieurs 
stocks d'autres especes, dont certains presentent 
beaucoup d'interet, sont devenus pour les 
pecheurs de plusieurs secteurs une source de 
revenus supplementaires, voire la principale 
source de revenus. Compte tenu de leurs antece­
dents et de la necessite, bien comprehensible, de 
faire porter l'effort scientifique sur les especes 
principales, les donnees sur ces stocks pretendu­
ment «secondaires» sont Ie plus souvent insuff­
isantes pour qu'on puisse prendre des decisions 
eclain!es sur les niveaux d'exploitation et les 
exigences de conservation. Les releves sci en­
tifiques ne sont p·as con<sus pour evaluer l'abon­
dance specifique de ces stocks et, Ie plus souvent, 
les engins utilises conviennent mal a leur capture; 
c'est Ie cas pour la raie et la lompe, par exemple. 
Quand les donnees sont insuffisantes, Ie Conseil 
doit se laisser guider par Ie principe de la precau­
tion pour prendre des decisions sur l'etablisse-

13 

Chapitre 2: Conservation 

ment de TAC et la prise d'autres mesures de 
conservation. Normalement, ce principe a pour 
effet de limiter davantage la peche. 

Compte tenu des limites de plus en plus grandes 
imposees aux ressources du secteur des Sciences 
du MPO, il est peu probable qu'on pourra 
consacrer des efforts scientifiques suffisants aces 
stocks secondaires si l'on ne met pas au point de 
nouvelles formules pour accroitre nos connais­
sances. L'industrie et Ie MPO ont tous deux 
interet a eIargir la base de donnees sur les stocks 
secondaires. 

Le CCRH est en faveur de ces initiatives 
conjointes des milieux scientifiques et indus­
triels a propos des nouvelles especes. 





Chapitre 3: Reouverture des peches 

3. REOUVERTURE DES PECHES 

3. 1 INTRODUCTION 

Le CCRH a ete cree par suite de l'effondrement 
de la peche de la morue du Nord et du mora­
toire de 1992. Son mandat a ete c1airement axe 
sur la conservation et sur l'utilisation durable 
des stocks de poisson de fond. Le CCRH s'est 
d'abord employe a examiner les causes de la 
catastrophe et a trouver des moyens d'empecher 
qu'un tel phenomene ne se reproduise. 

Compte tenu du dec1in rapide de nombreux 
stocks de poisson de fond, a preuve la diminu­
tion des prises, de I'accroissement de l'effort de 
peche et d'une proportion croissante de pois­
sons de petite taille (situation corroboree par les 
evaluations scientifiques), Ie CCRH a recom­
mande, a l' ete de 1993, des mesures de 
conservation d'urgence. Celles-ci allait de la 
reduction du total admissible des captures pour 
certains stocks a la fermeture complete de la 
peche dirigee pour d'autres stocks de poisson de 
fonds dont Ie dec1in etait Ie plus rapide. 

Bien entendu, la fermeture d'une peche selec­
tive axee sur un stock precis vise a permettre a 
la population de s'elargir sans subir les pertur­
bations attribuables a la mortalite par peche. II 
n'est pas possible d'empecher totalement la 
capture d'une espece dans Ie cadre de l'exploita­
tion d' une autre espece, mais Ie MPO a mis en 
place des mesures visant a reduire au minimum 
les prises accidentelles des stocks proteges par 
la fermeture. SOllS forme de protection, Ie reste 
du stock pouvait atteindre Ie stade de reproduc­
teur et leur progeniture sera it egalement 
protegee jusqu'a ce que la population augmente 
pour etre a nouveau suffisamment abondante 
pour etre exploitable. II est possible que les 
fluctuations du milieu et la presence de preda­
teurs non con troles nuisent en partie a ce plan 
mais puisque la peche est Ie seul element du 
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systeme que nous puissions controler, c'est sur 
ce point que nous devons d'abord concentrer 
nos efforts. 

La fermeture ne peut etre qu'une mesure 
temporaire : la conservation des peches vise a 
assurer la disponibilite des stocks de poisson en 
vue de leur exploitation par les etres humains et 
non de les preserver dans un musee oceanique. 
Le CCRH s'est donc tot employe a repondre 
aux questions de comment, et a quel moment 
reouvrir des peches pour assurer leur durabilite. 

~effondrement general de l'industrie de la 
peche au Canada atlantique a ete diversement 
attribue a un ensemble de facteurs, soit les 
influences environnementales, les donnees inex­
actes, la surpeche, notamment du poisson de 
petite taille, les conseils scientifiques circon­
spects et les inferferences politiques. Le CCRH 
a resolu d'eviter les erreurs du passe lors de la 
reouverture et de fonder ses con seils sur la 
conservation des stocks plutot que sur les pres­
sions economiques, suivant Ie mandat que lui a 
confie son createur, Ie ministre Crosbie. 

Dans Ie present chapitre, nous presentons les 
principes de base qui ont guide nos travaux, 
nous exposons Ie processus etendu de consulta­
tion qui a ete realise et nous faisons etat des 
reflexions actuelles du Conseil au sujet des 
criteres de reouverture et de la durabilite. 
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3.2 EN VUE DE L'ELABORATION 
DES CRITERES DE 
REOUVERTURE 

3.2.1 QUELQUES PRINCIPES DIRECTEURS 

Depuis les tous debuts, Ie CCRH a ete guide par 
des grands principes inspires de la nature 
biologique de la ressource et Ie caractere incertain 
de l'information disponible sur l'e tat de celle-ci. 

Le poisson vit dans la mer; sa vie depend du 
milieu marin et de ses interactions avec les autres 
organismes marins. Pour gerer une ressource 
vivante, il est essen tiel de connaitre les facteurs 
qui influent sur sa reproduction, son taux de 
croissance et sa mortalite. II est fondamental de 
comprendre la place qu'occupent les stocks au 
sein des ecosystemes oceaniques pour que la 
gestion des peches soit une reussite. Grace a la 
connaissance acquise par les pecheurs, a leurs 
observations recentes faites en mer de meme 
qu'aux observations et aux experiences des 
chercheurs specialises en matiere de l'ocean et de 
ses ressources, no us avons les connaissances 
voulues pour comprendre la situation. 

Pour que la peche soit possible, il faut donc un 
nombre suffisant de poissons dans la mer et, pour 
assurer la durabilite, il ne faut pas en capturer 
plus que la quantite necessaire pour que Ie stock 
se maintienne au niveau souhaite. Cependant, les 
donnees sur les niveaux des stocks sont toujours 
incertaines; en effet, il est impossible de compter 
tous les poissons. II arrive egalement que 
differentes sources d'information se contredisent : 
comment faire pour evaluer la valeur relative de 
chacune et pour prendre une decision 
raisonnable? Si no us voulons eviter les erreurs du 
passe, il est clairement indique d'adopter une 
«approche prudente». Tant qu'a pecher dans l'er­
reur, mieux vaut pecher du cote de la prudence. 

Ces principes generaux de gestion, fondes sur des 
informations fiables et des decisions prudentes, 
ouvrent la porte a de nombreuses questions 
d'ordre pratique. Par exemple, quelle information 
est la plus importante? Comment mettre en 
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pratique une approche prudente? Depuis deux 
ans et demi, Ie CCRH realise un processus de 
deliberations et de consultations sur ces questions, 
notamment Ie moment opportun pour la reouver­
ture des peches actuellement fermees . 

3.2.2 DISCUSSIONS ET CONSULTATIONS 

La reouverture d'une peche constitue un sujet de 
reflexion et de discussion pour to us les membres 
du Conseil. De nombreux documents de travail et 
de consultations ont ete realises au nom du 
Conseil par Ie sous-comite d'evaluation des stocks, 
lequel a fait regulierement rapport au Conseil 
entier par Ie bias de documents de travail et de 
rapports sur les consultations. 

La premiere question generale porte sur les meth­
odes d'evaluation des stocks: quelles informations 
peut-on obtenir sur les stocks de poisson, et cela 
dit, qu'est-ce qui est Ie plus utile et Ie plus fiable? 
Dans un premier temps, Ie CCRH a demande des 
exposes approfondis sur les methodes scien­
tifiques utilisees par Ie MPO. Btant donne la tres 
grande quantite de donnees tirees des evaluations 
des stocks du MPO, il est essen tiel que Ie CCRH 
connaisse I'origine et la fiabilite de cette informa­
tion. De queUe fa<;on les reI eves scientifiques 
sont-ils planifies et realises, de queUe fa<;on les 
resultats sont-ils interpretes, de quelle fa<;on ces 
resultats sont-ils combines aux donnees sur les 
prises commerciales dans l'analyse sequentielle de 
population afin d'obtenir des estimations de 
l'abondance des stocks et de la structure par age? 
Les membres du CCRH etaient particulierement 
preoccupes par la fiabilite des mesures et des 
methodes de ca1cul de meme que par la nature et 
la cause des erreurs dans les estimations. Apres 
tout, ce sont les memes methodes fondamentales 
que celles utilisees avant l'effondrement des 
stocks, elaborees avec grand effort et sous l'oeil 
attentif des specialistes des peches au Canada et a 
l'etranger. Ces methodes etaient-elles fiables 
alors? Pourquoi? Pourquoi pas? 

A de nombreuses reunions publiques, Ie CCRH a 
entendu des critiques de la part de pecheurs au 
sujet des releves scientifiques et de la 
methodologie utilisee pour leur realisation - «ils 



ne vont pas la ou se trouve Ie poisson», «un seul 
rei eve ne peut servir pour toutes les especes», etc. -
ces critiques ont ete soigneusement consignees, 
examinees avec les scientifiques du MPO et prises 
en compte pour l'interpretation et la determina­
tion de la fiabilite des evaluations scientifiques 
fondees sur les donnees des releves. 

Apres la fermeture des peches du poisson de fond 
dans de nombreux secteurs, les donnees sur les 
prises commerciales n'etaient plus disponibles 
pour completer et ajuster les releves scientifiques. 
Afin d'ameliorer les informations sur l'etat des 
stocks ne faisant plus l'objet d'une peche active, 
notamment les stocks de morue, Ie CCRH a 
recommande l'instauration de peches indicatrices 
dans les secteurs en question. Les peches indica­
trices actuellement en cours dans Ie golfe du 
Saint-Laurent, dans les eaux baignant Terre­
Neuve et sur la plate-forme Scotian constituent 
une source additionnelle d'information sur l'etat 
des stocks. 

Les releves scientifiques, les peches indicatrices et 
les prises commerciales fournissent de l'informa­
tion sur Ie poisson capture, soit Ie nombre, la 
taille, rage, l'etat, la maturite sexuelle de meme 
que Ie lieu et Ie moment de la capture. Mais 
qu'est-ce que ces donnees nous disent a l'egard du 
poisson non capture? Qu'est ce quelles relevent au 
sujet du poisson reste dans l'eau qui assurera la 
continuite de la peche? La durabilite depend 
davantage du poisson laisse en vie que du poisson 
capture! Voila en fait Ie plus grand defi de l'evalu­
ation des stocks: connaitre la quantite de poisson 
qui restera en vie apres la peche. 

On pourrait maintenant suggerer de se laisser 
guide par les antecedants historiques : un tel 
effort de peche dans Ie passe a permis de capturer 
une telle quantite de poisson; ainsi, il devrait 
exister des relations historiques solides entre l'ef­
fort et les prises et, par la suite, entre les prises et 
la taille du stock. Cette approche pose deux prob­
lemes graves. Premierement, les pecheurs sont 
intelligents et habiles, ils profitent toujours des 
informations et des technologies nouvelles dans 
un milieu concurrentiel - collectivement et indi-
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viduellement, ils perfectionnent sans cesse leur 
habilete a capturer Ie poisson et, du meme coup, 
les prises par effort de peche augmentent con tin­
uellement. Deuxiemement, les pecheurs sont des 
chasseurs. Sauf dans certains cas (casiers a pois­
sons immobiles), ils ne sont pas passifs a attendre 
que Ie poisson vienne vers eux. II est fort possible 
que (encore collectivement) les pecheurs puissent 
trouver et capturer Ie tout dernier regroupement 
de poissons avant que quiconque ne s'apen;;oive 
qu'il ne reste plus aucun poisson. Donc, les prises 
par unite d'effort ne sont peut-etre pas un indica­
teur fiable de l'etat des stocks et il est necessaire 
d'y ajouter des informations additionnelles, 
obtenues au moyen des releves scientifiques, par 
exemple. Neanmoins, l'information necessaire 
pour prendre des decisions de gestion doit refleter 
les conditions de peche existantes et doit etre 
disponible suffisamment t6t pour permettre de 
reagir a l'etat actuel des stocks. 

En outre, parmi to utes les informations concer­
nant Ie poisson capture, y compris ou et quand il a 
ete pris et la difficulte a Ie trouver ainsi que ses 
proprietes biologiques, lesquelles sont les plus 
utiles pour evaluer l'etat du stock, notamment la 
partie du stock qui reste dans l'ocean? Existe-t-il 
des ( indicateurs» de l'etat des stocks qui servent 
d'outils les plus utiles et les plus fiables pour la 
surveillance de la peche? 

Ces questions ne s'appliquent pas uniquement 
aux peches de poisson de fond du Canada atlan­
tique; elles sont essentielles pour la gestion des 
peches dans Ie monde entier. Dans Ie but de 
recueillir divers points de vue sur ces questions, Ie 
CCRH s'est etendu a de nombreux intervenants. A 
l'ete de 1994, des membres du sous-comite d'eval­
uation des stocks ont consacre deux jours a 
l'analyse des indicateurs biologiques, a la station 
biologique de St.Andrews (Nouveau-Brunswick), 
avec des biologistes du MPO, des statisticiens et 
des specialistes en evaluation. 

Suites a cet atelier, un document provisoire 
(CCRH.94.TD.l) a ete produit, examine a l'in­
terne et largement distribue. 
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Ce premier document de travail presentait une 
approche generale pour les decisions de reouver­
ture fondee sur la determination d'indicateurs 
biologiques. Les indicateurs ont ete exposes et 
leur utilisation illustree au moyen de la prepara­
tion d'une fiche de rapport» sur l'etat du stock. 
On a donne des exemples generaux des regles 
possibles conduisant a la decision de reouvrir (ou 
non) la peche compte tenu des informations 
disponibles. En aout 1995, des reunions publiques 
ont eu lieu a Caraquet, Halifax et St.John's; occa­
sions ou de nombreux pecheurs, d'autres 
participants de l'industrie et Ie public pu faire 
part de leurs reactions face au document. 

La plupart des participants aux consultations ont 
fortement appuye l'idee selon laquelle la conser­
vation, plutot que les pressions economiques, 
devrait servir de base a la decision de reouvrir la 
peche et a la determination des niveaux de peche. 
Les proprietes biologiques, notamment Ie recrute­
ment, mais aussi la biomasse totale et la biomasse 
genitrice, de meme que d'autres elements ont ete 
reconnus comme des indicateurs appropries de 
l'etat des stocks. On a beaucoup insiste sur la 
necessite d'informations fiables sur les stocks et 
sur l'importance d'inclure les donnees scien­
tifiques, les donnees des peches indica trices et les 
donnees des pecheurs dans la base de donnees a 
laquelle Ie CCRH a acces. Les participants ont 
fait part de leur desir d'applications plus speci­
fiques. On a egalement preconise mettre a 
l'epreuve la force de certains stocks de morue qui 
montrent actuellement des signes de retablisse­
ment (par exemple, prises accidentelles elevees 
petits poissons dans les casiers a homard) au 
moyen d'une intensification de l'effort de peche. 
On a aussi affirme qu'il etait important de 
demontrer qu'une petite peche commerciale 
pouvait etre pratiquee suivant des principes de 
conservation fermes. 

Le CCRH a tenu compte de ces opinions dans Ie 
rapport presente au Ministre a l'automne de 1995 
dans lequelle Conseil a recommande l'elargisse­
ment de la peche indicatrice des stocks de morue 

, 
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dans les sous-divisions 3Ps, 4TVn et 3Pn4RS. Les 
preparatifs en vue de la production d'un rapport 
plus detaille et plus precis ont commence. 

En decembre 1995 Ie CCRH a egalement tenu un 
atelier sur la planification strategique, auquel ont 
assiste des dirigeants invites des milieux indus­
triels, gouvernementaux et universitaires au 
Canada et a l'etranger les themes des criteres de 
reouverture et de la pratique d'une peche durable 
etaient au sein des travaux. Le ministre Mifflin a 
egalement souligne l'importance de l'elaboration 
de criteres de reouverture dans la lettre de nomi­
nation du nouveau president du CCRH, M. 
Woodman, en avril 1996. 

Un deuxieme document de travail 
(CCRH.96.TD.l) a ete elabore au cours de l'hiver 
1996; ce rapport est joint a l'annexe 4 du present 
document. Deux mille exemplaires de ce rapport 
on tete distribues en j uin 1996 et des consulta­
tions publiques bien ciblees ont eu lieu a la fin de 
juillet a Moncton, Sydney, Clarenville Deer Lake , ' , 
Blanc Sablon et Gaspe. A tous ces endroits, les 
travaux du CCRH sur les criteres et les questions 
de conservation se sont deroules Ie matin. ~apres­
midi, les participants ont ecoute des exposes des 
gestionnaires de secteur du MPO portant sur ce 
qui devrait se produire pour qu'une peche puisse 
reellement avoir lieu. Les discussions tenues en 
apres-midi ont porte sur de nombreuses questions 
touchant a la mise en oeuvre qui n'entraient pas 
dans Ie mandat immediat du CCRH mais qui 
etaient neanmoins pertinentes eu egard a la 
conserva tion. 

Le deuxieme document de travail portait sur les 
avancements atteints et contenait des suggestions 
precises quant aux indicateurs qu'il faudrait 
utiliser et sur la fac;on dont les decisions devraient 
etre prises relativement a la reouverture de la 
peche de la morue dans les sous-divisions 3Ps (sud 
de Terre-Neuve), 4TVn (sud du Golfe et Sydney 
Bight) et 3Pn4RS (est et nord du Golfe). Les indi­
cateurs les plus pertinents qui ant ete proposes 
etaient Ie taux de recrutement des jeunes poissons 
(un indice direct du renouvellement des stocks), 
la biomasse totale et (ou) Ie nombre d'individus 



composant Ie stock et la biomasse totale et (ou) Ie 
nombre de geniteurs matures. La distribution 
geographique d'un stock, notamment lorsqu'on la 
compare a sa repartition historique, comptait 
egalement parmi les indicateurs examines. Les 
va leurs des indicateurs ont ete comparees aux 
niveaux observes a la fermeture et aux niveaux 
moyens a long terme. Lorsqu'on atteint la valeur 
seuil a mi-chemin entre Ie niveau a la fermeture et 
la moyenne a long terme, on considere que Ie 
stock est suffisamment retabli pour qu'on puisse 
envisager la reouverture de la peche. On a egale­
ment presente une application du principe de la 
gestion prudente sous la forme de courbes de 
risques, lesquelles illustrent la probabilite de 
resultats defavorables a la suite de decisions 
precises. 

Les participants aux consultations tenues en 1996 
ont reagi vigoureusement aux idees exposees dans 
Ie document et ils ont exprime une vaste gamme 
d'opinions. Certains, visiblement presses par des 
considerations economiques, ont rec1ame une 
reouverture immediate mais d'autres ont continue 
d'appuyer une approche prudente. De nombreux 
intervenants ont fait des remarques reflechies au 
sujet des details du processus de reouverture 
expose dans Ie document. Les problemes lies a la 
fiabilite des sources d'information (rei eves sci en­
tifiques, peches indicatrices, peches accidentelles, 
peches selectives) ont continue de faire l'objet de 
discussions. La plupart des intervenants ont 
reconnu l'utilite de qualifier l'etat du stock au 
moyen de quelques indicateurs mais on a rappele 
au CCRH que, en situation d'incertitude, il 
faudrait continuer de tenir compte de tous les 
indices disponibles concernant les stocks de 
poisson. En outre, certains intervenants etaient 
inquiets du fait que les indicateurs proposes, soit 
la biomasse, Ie recrutement, les geniteurs, la 
distribution geographique, etaient les memes que 
ceux utilises par les scientifiques du MPO pour 
evaluer les stocks par Ie passe. 

De nombreux intervenants ont mis en question 
l'utilisation d'une valeur seuil pour l'evaluation 
du retablissement et la prise en compte d'une 
reouverture possible (dans les exemples presentes, 
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a mi-chemin entre Ie niveau a la fermeture et Ie 
niveau moyen a long terme), affirmant que celle-ci 
etait totalement arbitraire et obtenue a partir de 
donnees discutables. Certains ont meme affirme 
que, etant donne ces seuils et l'incertitude 
actuelle, il ne serait jamais possible de justifier la 
reouverture de la peche. I.:utilisation de l'analyse 
des risques pour evaluer les consequences des 
decisions de gestion a re<;u un bon accueil... mais 
les participants aux discussions n'ont pas etudie a 
fond la nature de l'information requise pour 
calculer les courbes des risques. On a egalement 
critique Ie document du CCRH parce qu'il ne 
contenait pas d'objectifs a long terme explicites en 
matiere de retablissement des stocks. 

Dans l'ensemble, l'utilisation des indicateurs 
biologiques presentes dans Ie document de travail 
joint a re<;u un vaste appui. Les participants ont 
debattu du choix des indicateurs les plus impor­
tants et ils etaient refractaires a l'utilisation de 
niveaux de reference precis pour l'etablissement 
des conditions de reouverture. 

3.3 COMMENT REOUVRIR UNE 
PECHE ET ASSURER SA 
DURABILlTE? 

Apres pratiquement trois annees de deliberations 
et de consultations, Ie CCRH a entendu une foule 
d'intervenants et a eu Ie temps de reflechir 
longuement sur la reouverture d'une peche. Ces 
discussions se sont egalement revelees d'une 
grande utilite pour la gestion a venir des peches 
qui n'ont jamais ete fermees. Au juste, qU'a-t-on 
appris et comment les decisions du CCRH seront­
elles orientees par les resultats du processus de 
deliberations et de consultations? 

Premierement, il est evident gue la gestion des 
peches doit toujours etre motivee par la conserva­
tion plutot Que par des objectifs economiQues, afin 
de garantir la durabilite et d'eviter les desastres 
du passe. Une reouverture justifiee par Ie be so in 
de revenus des pecheurs ou une hausse du TAC 
visant a assurer une repartition plus equitable de 
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la ressource sont des recettes connues pour 
preparer des catastrophes comme celles qui ont 
deja touche bien des secteurs de peche. 

Le premier pilier de la conservation est la 
connaissance. Dans ses documents de travail, Ie 
CCRH tente de reconnaitre, a titre d'indicateurs, 
les informations les plus utiles pour evaluer I'etat 
d'un stock. Ces indicateurs jouent un role 
preponderant dans la determination de l'etat d'un 
stock; pourtant, ils sont tous caracterises par une 
incertitude plus ou moins grande, de sorte qu'ils 
doivent etre epaules par toutes les informations 
disponibles. La reduction d'une grande quantite 
d'informations sur un stock a quelques chiffres 
sur un tableau peut donner une idee generale 
mais cette pratique a comme consequence d'al­
iener les scientifiques des pecheurs, en 
transformant une activite concrete, une peche, en 
un concept depourvu de signification. 
Inversement, les informations produites par les 
pecheurs sont habituellement qualitatives et 
locales, donc sans utilite pour une evaluation 
systematique d'un stock. Ni la reouverture d'une 
peche ni la poursuite de sa gestion ne peuvent 
etre reduites a des formules simples ou a des 
considerations subjectives. En conservation, les 
decisions doivent etre fondees sur des informa­
tions provenant de toutes les sources. Le CCRH 
continuera d'utiliser, en partie, des indicateurs de 
l'etat des stocks et il se servira d'informations de 
premiere main, fournies par les pecheurs, et des 
differentes indications disponibles sur I'ecosys­
teme marin. Le mariage et la fusion des 
informations de differentes sources constituent un 
defi qu'il faut continuellement relever. 

La connaissance ne suffit pas, meme quand on est 
bien conscient de I'incertitude qui I'hypotheque. 
Le deuxieme pilier de la conservation est la 
methode utilisee pour gerer et executer la peche; 
c'est elle qui determine la maniere dont la 
connaissance et son incertitude inherente sont 
mises a profit. Le CCRH procecte d'une approche 
prudente, recommandee par les Nations-Unies 
(Conference de 1995 sur les stocks chevauchants 
et les grands migrateurs), quand il etudie les cas 
pour lesquels les informations sont incertaines, 
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peu fiables ou insuffisants. La demarche prudente 
preconise des mesures de gestion reduisant au 
minimum les risques de resultats non souhaites. 
Par exemple, un gestionnaire audacieux, motive 
par l'appat du gain, pourrait etre dispose a risquer 
un appauvrissement majeur d'un stock pour prof­
iter de prix particulierement eleves; en revanche, 
Ie gestionnaire prudent et soucieux de la conser­
vation de la ressource ne s'autoriserait pas a 
courir Ie risque de voir Ie stock s'appauvrir au­
dela d'un niveau donne, peu importe les prix que 
pourrait atteindre Ie poisson. Dans un cas, l'ar­
gent est la chose la plus precieuse, dans I'autre, 
c'est la durabilite de la peche. 

Comment les informations disponibles, avec leur 
incertitude inherente, peuvent-elles etre utilisees 
d'une maniere compatible avec I'approche 
prudente? Les documents des Nations-Unies 
parlent de points de repere prudents, issus d'une 
procedure scientifique convenue, pouvant servir a 
orienter la gestion des peches. Tels points de 
repere etre, par exemple, un niveau de biomasse 
correspondant a une augmentation ami-chemin 
entre Ie niveau de fermeture et une moyenne a 
long terme (comme dans Ie document du CCRH 
en annexe 4), ou un taux de recrutement de tant 
de millions de poissons. Le CCRH et d'autres 
organismes (p. ex., la Commission des peches de 
I'OPANO) cherchent a etablir des regles pratiques 
qui permettraient d'appliquer Ie principe de la 
prudence. Compte tenu de la variabilite 
historique des stocks de poisson de fond du 
Canada atlantique et de la grande incertitude qui 
entoure les estimations de certaines populations, 
il pourrait etre arbitraire, voire irrealiste, de 
vouloir fixer aujourd'hui des valeurs precises 
comme seuils de reouverture ou objectifs a long 
terme pour les stocks. En outre, les points de 
repere fondes sur des conditions environnemen­
tales et de peche qui regnaient il y a une dizaine 
d'annees et plus peuvent ne plus convenir aux 
realites actuelles. 

II se produit des changements dans les ecosys­
temes oceaniques meme en l'absence 
d'intervention humaine; qui peut affirmer que 
l'ecosysteme de la cote atlantique reviendra a la 



communaute d'especes qui existait avant Ie «grand 
ratissage». La communaute benthique dominante 
du Canada atlantique sera-t-elle composee de 
poissons de fond ou de crustaces? Les connais­
sances actuelles sur 1'ecosysteme ne permettent 
pas de repondre avec confiance a cette question. 

3.4 LA PRATIQUE 

Pour etudier la possibilite de reouvrir une peche, 
Ie CCRH a tenu compte des criteres propres a 
1'evaluation de 1'etat d'un stock (voir 1'Annexe 4), 
a 1'aide des informations disponibles dans les 
derniers releves et analyses du MPO, des releves 
indicateurs et des avis et con seils recueillis au 
cours de consultations publiques. 

L'approche prudente utilisee consistait a : 
• fonder la recommandation de reou­

vrir sur la valeur des indicateurs 
biologiques; 

• prendre en compte l'incertitude sur 
l'etat du stock; 

• reouvrir la p~che a un niveau 
auquelle retablissement continu 
serai t assure; 

• insister sur la garantie ferme d'un 
controle strict de la gestion. 

Com me 1'indiquent les graphiques de l' Annexe 4, 
l'historique des niveaux des indicateurs, a ete util­
isee seulement a titre indicatif; pour Ie moment, 
aucun objectif a long terme et aucun seuil n'a ete 
fixe. Les recommandations sont fondees davantage 
sur 1'etat actuel des stocks que sur les niveaux 
historiques. Les objectifs a long terme seront n~ex­
amines ulterieurement, lorsque les stocks auront 
repris de la vigueur. Les taux d'exploitation ont 
ete fixes a une pourcentage du niveau FO.I 

(lorsqu'une estimation est disponible) et sur la foi 
d'autres indicateurs, afin de garantir une crois­
sance soutenue des stocks. 
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eetablissement d'un TAC n'est que la premiere 
etape du processus de reouverture. Dans tous les 
cas ou une reouverture a ete recommandee, un 
certain nombre de conditions gestionnelles s'im­
pose. Telles conditions serves a d'assurer un 
contr6le de la peche et la protection du stock 
contre une surexploitation accidentelle, et de 
garantir la collecte d'informations additionnelles 
sur l'etat du stock. Le contr6le de la gestion prend 
la forme d'un plan d'exploitation axe sur la 
conservation, que l'industrie elabore de concert 
avec Ie MPO. 

Le Conseil recommande un plan d'exploita­
tion axe sur la conservation doit, entre autres 
choses: 

• accorder l'effort a la ressource 
disponible; 

• indiquer la repartition saisonniere 
des prises, Ie cas echeant; 

• garantir une surveillance etendue et 
opportune, gr§ce a une serie de 
mesures comme des livres de bord, 
des observateurs embarques et la 
verification a quai; 

• prevoir I'emploi d'engins off rant 
une selectivite appropriee, pour 
eviter la capture des juveniles et 
composer les prises de differentes 
classes annuelles; 

• comporter des dispositions sur les 
prises fortuites; 

• comporter des protocoles sur les 
petits poissons; 

• prevoir des interdictions saison­
nieres et des fermetures de secteur 
pour proteger les juveniles et les 
concentrations de pre-geniteurs et 
de geniteurs; 

• prevoir des mecanismes pour l'eval­
uation de la ~che en milieu et fin 
de saison; 

• comporter des dispositions sur la 
collecte d'informations sur les 
stocks de poisson. 
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Les plans d'exploitation axes sur la conservation 
sont obligatoires pour toutes les peches de poisson 
de fond de l'Atlantique; ils sont consideres com me 
un moyen tres efficace de conservation et de 
gestion de la ressource. Dans Ie cas des peches qui 
viennent d'etre reouvertes, les plans devront etre 
particulierement detailles et leur execution devra 
faire l'objet d'une surveillance etroite et d'un 
controle strict. 

Dans Ie cas des peches qui viennent d'etre 
reouvertes, les plans devront etre particuliere­
ment detailles et leur execution devra faire 
l'objet d'une surveillance etroite et d'un 
controle strict. 
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Les peches indicatrices ont ete instaurees pour 
produire des informations additionnelles sur les 
peches fermees. Apres la reouverture des peches 
commerciales, il demeurera important d'obtenir Ie 
maximum d'informations sur les stocks, directe­
ment de la peche. Les plans d'exploitation 
devront etre eIabores de concert avec Ie secteur 
des Sciences du MPO, afin de maximiser la quan­
tite et la qualite des informations sur l'abondance, 
les proprietes et la repartition des stocks, 
obtenues directement des pecheurs. 



Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

4. RECOMMANDATIONS EN MATIERE DE 
CONSERVATION POUR CHAQUE STOCK, 
EN 1997 

4.1 INTRODUCTION 

Dans ses rapports precedents consacres aux 
recommandations visant la conservation du 
poisson de fond de l'Atlantique, Ie Conseil 
pressentait que l'interdiction de la peche de 
certaines especes de poisson de fond entrainerait 
une reorientation de l'effort de peche. Lorsqu'il y a 
eu reorientation de l'effort de peche, Ie resultat est 
invariablement un effort trop grand axe sur les 
especes vi sees par les peches dirigees et des prises 
accidentelles vraiment trop elevees des especes 
assujetties a un moratoire. Le Conseil a recom­
mande vivement la prise de mesures de gestion 
afin d'eviter que cette situation ne se reproduise et 
que ses incidences negatives sur la conservation ne 
se fassent a nouveau sentir. Le deplacement de 
l'effort vers d'«autres» stocks de poisson de fond 
demeure un sujet de preoccupation et la pression 
de peche accrue pesant sur certains stocks qui, 
souvent, etaient deja exploites a capacite rend 
ceux-ci encore plus vulnerables. Mentionnons, par 
exemple, les preoccupations croissantes posees par 
les stocks de lompe a Terre-Neuve. 

Le Conseil a egalement recommande, dans ses 
rapports precedents, la mise en place de mesures 
de gestion visant a assurer que les prises fortuites 
soient reellement accidentelles et qu'eUes 
demeurent a un minimum absolu. Le Conseil est 
d'avis que la conservation doit etre une priorite 
absolue dans Ie cadre de l'etablissement des 
niveaux admissibles de prises fortuites. En 1994, 
Ie Conseil a egalement deplore que, dans certains 
secteurs, les limites de prises fortuites etaient 
considerees comme des quotas ou comme des 
«cibles a atteindre» plutot que comme des limites 
de tolerance etablies pour permettre la poursuite 
de la peche d'une espece non visee par un mora­
toire. 
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Les mesures mises en place en vue de solutionner 
ces problemes n'ont pas ete totalement efficaces. 
En 1995, par exemple, de nombreuses sources 
nous ont signale une expansion de l'effort effec­
tivement ou supposement dirige vers des especes 
«secondaires» ou «so us-utili sees» (plie rouge, 
fletan du golfe, raie, baudroie d'Amerique et 
lompe). Nous avons recueilli des informations 
similaires au cours des consultations de 1996. 

En 1995, Ie Conseil a recommande diverses 
mesures, notamment fermer completement ces 
autres peches «pour donner un repit a l'ecosys­
teme» et permettre aux autorites chargees de 
l'application des mesures de gestion de se concen­
trer sur les peches legales dans d'autres secteurs. 
Une autre mesure proposee consistait a limiter 
l'effort actuel uniquement aux pecheurs qui ont 
historiquement pratique la peche des especes en 
question avant l'imposition du moratoire sur la 
morue. De plus, Ie Conseil a propose d'appliquer 
une surveillance a quai integrale pour toutes les 
peches, d'augmenter la seve rite des peines applica­
bles a to ute peche ilIegale et d'interdire toute 
peche recreative des stocks vises par un moratoire. 
En 1996, peu d'initiatives nouvelles ont ete prises 
dans ces domaines. 

Dans Ie present rapport, Ie Conseil recommande, 
pour trois des stocks de morue so us moratoire, 
une reouverture de la peche commerciale sur une 
petite echelle. Toutefois, il ne faut pas considerer 
pour autant que ces stocks sont revenus a leurs 
niveaux historiques de productivite. Au contraire, 
Ie Conseil demeure extremement preoccupe par 
l'etat de ces stocks. Dans Ie rapport de 1996 sur 
l'etat des stocks de poisson de fond de 
l'Atiantique, les scientifiques du MPO ont c1aire-
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ment indique que bien que les declins aient cesse, 
Ie retablissement des stocks de poisson de fond n'a 
que partiellement commence. Le Conseil se preoc­
cupe du fait que l'abondance de ces stocks 
demeure faible, en fait de beaucoup inferieure aux 
niveaux historiques. Le recrutement, malgre une 
amelioration, reste faible. La croissance, en depit 
des ameliorations certaines de l'etat des individus, 
demeure mediocre. Les conditions environnemen­
tales, malgre une certaine amelioration, sont 
encore plutot froides, notamment dans Ie golfe du 
Saint- Laurent. Le message doit etre clair: nous 
devons agir avec prudence et considerer ces reou­
vertures limitees comme l'occasion de corriger les 
«erreurs du passe» grace a la mise en place de 
pratiques de peche saines et par l'apprentissage 
des mesures a prendre pour adapter l'effort de 
peche aux niveaux de productivite reduits qui 
semblent predominants. Nous devons egalement 
nous servir de ces reouvertures limitees pour nous 
renseigner Ie plus possible sur ces stocks de fa<;on 
a com prendre les mecanismes qui gouvernent leur 
productivite. 
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En ce qui conceme les trois stocks de morue 
pour lesquels une peche commerciale limitee 
est recommandee, Ie Conseil recommande que 
les gestionnaires et l'industrie effectuent une 
evaluation des peches a mi-saison. Cette evalu­
ation devrait servir a adapter, reformuler ou 
corriger les plans de peche a mi-parcours, de 
fa~on a assurer de saines pratiques de peche et 
de gestion. Au besoin, pour des raisons de 
conservation, ces peches sur une petite echelle 
devraient etre fermees et Ie rester jusqu'a ce 
qu'il soit c1airement etabli que les mauvaises 
pratiques de peche ou de gestion (par ex. les 
faux-rapports) ont ete eliminees. 
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4.2 STOCKS DU LABRADOR, DU NORD-EST DU 
PLATEAU DE TERRE-NEUVE, DES GRANDS BANCS 
ET DU SUD DE TERRE-NEUVE 

4.2.1 

4.2.1.1 

APER<;U DE 
L'ECOSYSTEME 

CARACTERISTIQUES 
GENERALES 

Les masses d'eau dans ce secteur se deplacent 
generalement vers Ie sud dans Ie courant du 
Labrador, un des plus importants courants 
d'eau froide dans l'Atlantique nord. Vne 
composante de ce courant serre la cote, tandis 
qu'une autre suit Ie contour du plateau conti­
nental. Les eaux douces provenant de la baie 
d'Hudson et des cours d'eau du Labrador 
influent largement sur les caracteristiques 
generales de l'eau du courant du Labrador. 

Le courant du Labrador consiste en trois 
couches. La couche de surface peut atteindre 40 
m de profondeur; sa temperature et sa salinite 
varient grandement selon la saison. L'etendue et 
la duree de la couverture de glace, en hiver, ont 
une influence sur la salinite et la temperature 
de cette couche, d'une annee a l'autre. La 
couche intermediaire d'eau froide peut 
descendre a des profondeurs de 150 a 200 m. La 
temperature peut y varier de plusieurs degres, a 
cause du mouvement des masses d'eau et du 
melange avec la couche d'eau de surface, en 
hiver. Ainsi, un hiver froid peut en trainer une 
baisse de la temperature de la couche interme­
diaire. Quand a la couche de fond, elle est plus 
chaude et plus saIee que les couches 
superieures. 

25 

Le secteur sud des Grands Bancs subit aussi 
l'influence des eaux de pente du talus conti­
nental relativement chaudes qui descendent 
vers Ie sud et parfois du Gulf Stream, qui trans­
porte des eaux chaudes du sud. Le Banc de 
Saint-Pierre subit l'influence des incursions 
d'eau froide du courant du Labrador, des eaux 
sortant du golfe du Saint-Laurent et des eaux 
plus chaudes du talus continental. 

4.2.1.2 TENDANCES RECENTES 
DES CONDITIONS 
HYDROGRAPHIQUES 

A cause de la froideur des temperatures atmo­
spheriques et de l'intensite des vents du 
nord-ouest, l'englacement des eaux s'est produit 
plus tot, la couche de glace etait plus etendue, 
elle a dure plus longtemps et elle a quitte plus 
tardivement les cotes de Terre-Neuve et du 
Labrador. Les icebergs ont atteint les Grands 
Bancs en nombre plus grand que normal. 
Cependant, les temperatures de l'eau n'etaient 
pas aussi froides que ces dernieres annees et il 
semble qu'elles s'adoucissent. Les temperatures 
de l'ocean au large de Terre-Neuve, a la station 
27, etaient inferieures a la normale pendant la 
majeure partie de 1995 mais elles s'etaient 
adoucies comparativement a la periode de froid 
intense observee au debut des annees 1990. 
Dans la couche intermediaire d'eau froide , en 
ete, dans tout Ie nord-est du plateau de Terre­
Neuve, la temperature a generalement diminue 
en 1995 et, dans deux des trois transects, la 
temperature eta it inferieure a la normale. Le 
volume de la couche intermediaire d'eau froide 
(CIF) a diminue de fa<;on marquee et sa 
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temperature centrale a, en regIe genera Ie, 
augmente. Dans de grands secteurs du plateau 
continental, notamment les Grands Banes, les 
temperatures en profondeur etaient superieures 
a la normale, a l'automne, ce phenomene etant 
observe pour la premiere fois depuis plusieurs 
annees. Au large du sud de Terre-Neuve, les 
temperatures sont demeurees anormalement 
basses, la tendance qui s'est etablie au milieu 
des annees 1980 se main tenant. 

Les modeles de pression atmospherique au­
dessus de l'Atlantique nord sont domines par 
deux systemes, soit la depression d'Islande et 
l'anticyclone des Bermudes et des A~ores. On 
appelle oscillation nord-atlantique la difference 
au niveau de la pression atmospherique, en 
hiver, entre ces deux systemes. En regIe 
generale, on associe les temperatures froides et 
les conditions de glace rigoureuses dans la mer 
du Labrador a une oscillation nord- atlantique 
positive elevee. Depuis Ie milieu des annees 
1960, l'oscillation nord-atlantique montre une 
tendance a la hausse, des sommets positifs 
ayant ete observes au debut des annees 1970, au 
milieu des annees 1980 et au cours des annees 
1990. La tendance a la ha usse et les sommets 
positifs de l'oscillation nord-atlantique au cours 
des dix dernieres annees ont conduit a des 
temperatures de l'eau plus froides, en regIe 
generale, au large de Terre-Neuve, les peri odes 
les plus froides ayant ete observees au debut des 
annees 1970, au milieu des annees 1980 et 
pendant les annees 1990. Cependant, en 1996, 
l'oscillation nord-americaine est devenue forte­
ment negative. Des temperatures plus douces et 
des conditions de glace moins rigoureuses sont 
associees, en regIe generale, a une oscillation 
nord-americaine fortement negative dans la 
mer du Labrador. En 1996, les temperatures de 
l'air en hiver, d'Iqaluit a St. John's, etaient 
superieures a la normale; la temperature de 
l'eau a la station 27 etait superieure a la 
normale, de la surface jusqu'au fond, en juillet; 
la temperature minimum de la couche interme-
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diaire d'eau froide sur Ie Bonnet Flamand et Ie 
long de la ligne Bonavista etait superieure a la 
normale et la plus chaude depuis huit ans. 

CONDITIONS HYDROGRAPHIQUES DANS LA 

REGION DE TERRE-NEUVE EN 1995 

La couverture de glace en hiver demeure 
plus grande que la normale. 

• La temperature de l'eau etait pres de 
la normale pendant les mois d'hiver a 
la station 27. 

• Le volume global de la CIF est Ie plus 
bas mesure depuis 15 ans. 

• Au large de la cote sud, les conditions 
sont encore froides mais un 
adoucissement a ete observe. 

• En 1996, au milieu de l'annee, les 
conditions sont les plus chaudes des 
dix dernieres annees. 

SOURCES: Rapport 96/15 du MPO sur l'etat des stocks, Doc 

96/41 de l'OPANO 

4.2.1.3 TENDANCES 
GENERALES DANS 
L1ECOSYSTEME 

Dans les eaux entourant Terre-Neuve, les 
ressources «traditionnelles» de poisson de fond 
demeurent a un plancher historique, ou s'en 
approchent beaucoup. En 1995, il y a eu des 
baisses des TAC des stocks encore exploites 
geres par les autorites canadiennes. Les quotas 
de sebaste de l'unite 2 ont ete reduits pour 
passer de 25 000 tonnes metriques en 1994 a 14 
000 tonnes metriques en 1995. Pour ce qui est 
des ressources gerees par l'OPANO, a l'excep­
tion des ressources du Bonnet Flamand, seuls Ie 
fletan noir et Ie sebaste de 3LN continuent de 
faire l'objet d'une peche dirigee en 1996. Les 
evaluations en continu de ces ressources depen-



dent davantage des activites de recherche, par 
exemple les releves scientifiques et les peches­
sentinelles. En plus des donnees sur les taux de 
capture, on recueille des informations sur la 
taille et l'etat du poisson ainsi que sur l'age et la 
croissance dans Ie cadre des peches-sentinelles. 

Les divergences au niveau des estimations de la 
biomasse du capelan entre les methodes acous­
tiques et les autres methodes n'ont pas encore 
ete expliquees. Les classes d'age de 1992 et 1993 
semblent fortes et contribueront au stock repro­
ducteur de capelan de 1996. II semble que la 
tardivete de la fraye du capelan soit attribuable 
aux temperatures de l'eau plus froides de meme 
qu'a la presence de poissons de taille plus petite 
et plus jeunes. 

Pour ce qui est du hareng, les stocks sur la cote 
est et la cote sud de Terre-Neuve sont peu abon­
dants, les biomasses ne correspondant qu'a 
environ 10 % des maximums observes. II 
semble que Ie refroidissement de l'eau ait 
contribue au faible recrutement et aux taux de 
croissance peu eleves observes dernierement. 

De 1987 a 1992, les taux de survie du saumon 
ont diminue dans de nombreux secteurs de 
Terre-Neuve. Par contre, depuis 1992, les taux 
de survie de cette espece augmentent a 
nouveau. 

Les stocks de crevette semblent en tres bonne 
sante, les taux de capture des pecheurs commer­
ciaux sont eleves, tout comme la biomasse des 
reproducteurs. Actuellement, la crevette est 
repandue sur un vaste territoire et il est 
possible que la distribution de cette espece soit 
en train de prendre de l'ampleur. On observe un 
bon recrutement a court terme. Les debarque­
ments de crabe ont atteint un sommet jamais 
egale, soit 32 000 tonnes metriques, en 1995. 
Les taux de capture ont diminue dans certaines 
zones cotieres mais ils sont demeures eleves 
dans la plupart des secteurs hauturiers des divi­
sions 3K et 3L. Les concentrations de petoncles 
exploitables commercialement sont faibles sur 
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les Grands Banes et il est possible que les banes 
de petoncle dans la division 3N soient en train 
de se vider. 

Vne quantite considerable de donnees nouvelles 
sur les mammiferes marins, notamment Ie 
phoque du Groenland, ont ete rassemblees en 
1995. Les progres se poursuivent dans Ie cadre 
des etudes sur l'abondance, la distribution et Ie 
regime alimentaire de ces organismes. 

Des descriptions preliminaires des modeles 
spatiaux et temporels de la variation des 
elements nutritifs, du phytoplancton et du 
zooplancton dans les eaux de Terre-Neuve ont 
ete produites. Vne analyse des fluctuations a 
long terme des populations d'oiseaux de mer, de 
la reussite de leur reproduction et de leur 
regime alimentaire a permis d'etablir des liens 
avec les changements oceanographiques et 
climatiques. 

TENDANCES GENERALES DANS L'ECOSYSTEME 
AU LARGE DE TERRE-NEUVE EN 1995 

• Les ressources traditionnelles de 
poisson de fond demeurent a un 
plancher historique ou a un niveau 
qui s'en approche beaucoup. 

• Les stocks de hareng sont peu 
abondants et l'etat des stocks de 
cape1an demeure incertain. 

• Les stocks de crevette et de crabe 
sont abondants, les debarquements 
sont eleves et Ie recrutement est bon. 

Source : Rapport 96/15 du MPO sur l'etat des stocks 
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4.2.2 RECOMMANDATIONS POUR CHAQUE STOCK 
TERRE-NEUVE 

4.2.2.1 

MORUE NORD DU LABRADOR - 2GH 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a, comme mesure 
preventive, recommande un TAC de 1 000 t pour 
la morue de 2GH en 1994. Les consultations 
menees en 1994 ont confirme la tres faible abon­
dance de la morue dans 2GH depuis quelques 
annees et incite Ie CCRH a recommander, en 
novembre 1994, que to ute peche de la morue 
pratiquee dans 2GH s'insere dans une peche 
experimentale sous coordination scientifique. A 

RECOMMANDATION # 1: 
Le Conseil recommande 

cette fin, Ie Conseil a recommande un quota 
nominal de 200 t. Cette recommandation a ete 
repetee pour 1996. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Aucun commentaire particulier n'a ete re~u de 
pecheurs sur ce stock durant les consultations de 
1996. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• les prises sont negligeables depuis 1990; 
• Ie reI eve effectue en 1991 a permis de 

deceler la presence de peu de poissons; 
• il y aurait des liens avec la morue du 

Nord; 
• la situation du stock demeure inconnue 

mais on suppose que l'abondance est 
faible. 

On possede peu d'informations sur ce stock et 
aucune nouvelle donnee depuis Ie dernier rapport 
du MPO sur l'etat des stocks. Le stock n'a pas fait 

1.1 de ne pas tenir de peche dirigee de ce stock; 
1.2 d'encourager la mise-sur-pied de releves faits cooperativement par l'industrie et les 

scientifiques. 
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l'objet de releves de recherche ces cinq dernieres 
annees. Des observateurs signalent des prises 
fortuites par les pecheurs de crevette, ou l'emploi 
de la grille Nordmore est toutefois censee reduire 
l'incidence de ces prises accidentelles. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock: Tres bas, etat inconnu 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

Inconnue 

Inconnue 

Inconnu 

Inconnus 

Inconnue 

Inconnue 

Taux d'exploitation recent Aucun (pas de ¢che) 
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4.2.2.2 

MORUE SUD DU LABRADOR ET PLATEAU DE TERRE-NEUVE 
ET NORD DU GRAND BANe - 2J3KL 

S (4R 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

En 1993, vu que l'abondance du stock de morue 
de 2J3KL etait tres basse et que les perspectives 
de recrutement etaient mediocres Ie CCRH a 
conelu que la biomasse reproductrice ne connai­
trait pas de retablissement substantiel avant l'an 
2000 au plus t6t. Le Conseil a recommande la 
maintien en 1994 du moratoire sur la morue de 
2J3KL, ainsi qu'une stricte limitation de la peche 

RECOMMANDATION # 2: 
Le Conseil recommande 

d'alimentation. En 1995, Ie Conseil a insiste sur 
l'utilite de la peche-sentinelle pour ce qui est de 
surveiller ce stock, pendant Ie moratoire. Le 
Conseil a recommande que Ie moratoire soit 
maintenu en 1996. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Peu de morues ont ete signalees pres de St. 
Anthony, pendant la majeure partie de l'annee, 
quoique quelques poissons ont ete observes en 
aout. Dans 3K, dans Ie secteur de la baie Notre­
Dame, des signes tres elairs de la presence de 
morue ont ete fournis par les prises fortuites. La 
distribution etait toutefois anormale, car la 
majorite des poissons se trouvaient en eau peu 
profonde. Dans certains cas, Ie poisson n'abondait 
pas sur les fonds de peche traditionnels. Le 
poisson observe etait en bon etat. Certains inter­
venants souhaiteraient que les limites de prises 
accidentelles soient haussees, arguant qu'il deve­
nait difficile de pecher d'autres especes, vu 
l'abondance de la morue. D'autres, en revanche, 
trouvaient que la morue etait elairsemee dans la 
division 3K et que sa distribution etait inhab-

2.1 de maintenir en 1997 Ie moratoire sur la .,eche de la morue dans 2J3KL; 
2.2 de maintenir la peche-sentinelle cotiere, avec un elargissement approprie, et de mettre 

en place un programme de peche-sentinelle hauturiere; 
2.3 de surveiller strictement Ie respect des limites de prises fortuites; 
2.4 de poursuivre en priorite absolue les efforts destines a enrayer la peche illegale des 

concentrations cotieres qui peuvent jouer un role crucial pour la retablissement du 
stock; 

2.5 d'evaluer les concentrations de geniteurs et d'elaborer pour Ie futur des plans appropries 
de gestion des periodes et des zones de .,eche. 

3D 
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DPrises 
En raison de changements apportes 
aux engins de reI eve et au navire scien­
tifique, il est impossible de com parer 
les estimations de 1995 aux estima­
tions faites precedemment. Les essais 
comparatifs montrent que Ie nouveau 
chalut Campelen permet de mieux 
echantillonner les petits poissons. 
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ituelle. Dans ce secteur, les pecheurs-sentinelles 
ont signale une amelioration des taux de capture 
en 1996, par rapport a 1995. Dans Ie sud de la 
division 3K, les prises sont de deux a trois fois 
plus elevees qu'en 1995. Un pecheur-sentinelle, 
admettant l'existence de signes encourageants 
dans certaines secteurs, a dit qu'il ne voudrait 
toutefois pas dependre de cette peche pour gagner 
sa vie. Plusieurs intervenants ont signaIe la 
presence de petites morues dans les trappes a 
capelan. Dans la division 3L, la peche-sentinelle a 
realise des prises elevees et parfois exceptionnelle­
ment importantes de morue. Les phoques sont 
juges abondants dans la division 3K; toutefois, 
une quantite moins grande de phoques ont ete 
observes en 1996, pres de la cote de la division 3L. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• 
• 

• 

• 

la biomasse demeure tres faible; 
les classes annuelles sont faibles depuis 
1986-1987; 
releve des peches sentinelles de 1995 a 
revele differentes concentrations de 
poisson, pres de la cote; les prises se sont 
ameliorees en 1996, en particulier dans la 
division 3L; 
les signes de retablissement, pres de la 
cote, demeurent timides. 

== c::i 
...-
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En general, les prises moyennes par 
trait sont demeurees exception nelle­
ment basses dans l'ensemble de la zone 
du reI eve en 1995. On a releve peu de 
morues agees de pI us de 7 ans dans les 
prises du releve et aucune grande 
concentration de poissons de tous ages 

n'a ete observee. L'indice du reI eve pelagique des 
morues juveniles etait plus bas en 1995 qu'en 
1994. En regIe generale, l'abondance constatee 
pres de la cote par les pecheurs et dans Ie cadre de 
la peche-sentinelle etait elevee et indiquerait 
qu'un certain retablissement est en cours. Des 
poissons de tous les ages ont ete observes pres de 
la cote, mais toutefois selon des repartitions 
inhabituelles. Une concentration a ete etudiee par 
Ie MPO et l'Universite Memorial dans Ie detroit 
de Smith; par ailleurs, des signes reveleraient la 
presence de morue dans Hawke Channel. 

Le mauvais etat du poisson observe dans les 
echantillons de 1989 a 1992 continue a s'ameliorer. 
Toutefois, l'etat du poisson echantillonne en 1995 
etait Iegerement moins bon qu'en 1994. L'age a la 
maturite continue de baisser; les valeurs de 1995 
etaient les plus basses jamais enregistrees. La 
croissance (poids en fonction de l'age) augmente 
depuis quelques annees. 

En 1995, les taux de capture des peches­
sentinelles etaient moins elevees qu'au cours de la 
derniere annee de la peche commerciale. Les pires 
prises ont ete enregistrees dans la partie nord de 
2J3KL et des prises sensiblement meilleures ont 
ete effectuees dans les secteurs du sud. En 1996, la 
peche-sentinelle a deb ute environ un mois plus tot 
qu'en 1995; cette periode aurait convenu davan­
tage a la peche commerciale. Les prises 
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demeurent tres faibles dans 2J et Ie secteur nord 
de 3K; les prises dans 3L et Ie sud de 3K etaient 
beaucoup plus elevees qu'en 1995, meme que 
certains secteurs ont declare de tres bonnes prises. 
L'etat du poisson capture dans Ie cadre de la 
peche-sen tinelle etai t bon. 

Dans l'ensemble, Ie stock demeure tres appauvri . 
Le Conseil reste pn~occupe par les nombreux 
rapports de la presence de morue sur les marches 
locaux. On craint serieusement que les prises 
fortuites ne soient pas toujours accidentelles et 
que les pratiques de peche n'aient pas ete opti­
misees de maniere a eviter la morue. Le 
braconnage est egalement considere comme un 
eventuel obstacle au retablissement du stock, car 
l'effort illegal porte sur les concentrations connues 
pres des cotes; la pratique traduit et semble 
renforcer une attitude negative a l'egard de la 
conservation, laquelle peut compromettre l'exis­
tence d'une future peche durable. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Tres bas, signes 
d'amelioration dans 3L 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la 7nQlIenne 

Tres basse 

Tres basse 

Bas 

Croissance faible, condi­
tion bonne 

Mauvaise - Pas de vieux 
poissons 

S'ameliore dans Ie sud 
mais demeure anormale. 

Taux d'exploitation recent Bas 



4.3.2.3 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

MORUE BANe DE SAINT-PIERRE - 3Ps 

RECOMMANDAllON # 3: 
Le Conseil recommande 

HISlORIQUE DES RECOMMANDA­
liONS DU CCRH 

En aout 1993, considerant la faiblesse des estima­
tions relatives a la biomasse de ce stock, Ie 
Conseil a recommande la suspension de la peche 
jusqu'au 30 avril 1994 au moins. Le MPO a 
interdit la peche en septembre 1993. Dans son 
rapport de novembre 1993, Ie Conseil indiquait 
qu'il formulerait des recommandations sur ce 
stock apres avoir analyse les resultats du releve 
printanier, mais la fermeture de la peche pour 
to ute l'annee par Ie ministre du MPO a rendu 
inutile un tel examen. 

En novembre 1994, Ie Conseil a determine que Ie 
releve de 1994 confirmai tIes releves precedents 
et indique que l'abondance du stock etait 
descendue a son plus faible niveau depuis 1978. 

3.1 de rouvrir une peche limitee de la morue dans 3Ps, a hauteur de 10 000 t, en 1997; 
3.2 de repartir Ie TAC de fa~on egale entre les trimestres, dans Ie but de reduire au 

minimum 1es consequences pour les sous-composants du stock; 
3.3 d'exiger 1a production de plans d'exploitation axes sur 1a conservation; ces plans devront 

etre e1abores avec l'apport du secteur des Sciences du MPO, afin de garantir 
l'echantil10nnage des sous-composants du stock de 3Ps; ces plans doivent notamment 
prevoir ce qui suit: 

• que la peche ne porte pas uniquement sur 1a c1asse annuelle de 1989; 
• que les prises de toutes les especes fassent obligatoirement l'objet d'une verification; 
• que des indicateurs de danger simples et fiab1es soient identifies et surveilles pendant 1a 

peche; ces indicateurs doivent etre integres aux programmes de surveillance et resumes 
regulierement (chaque semaine); on s'en servira pour faire cesser 1a peche si une 
situation dangereuse est apprehendee; 

• que des periodes d'interdiction et des secteurs a fermer soient determines, pour les 
concentrations connues de juveniles et de geniteurs; des etudes pourront etre effectuees 
pour localiser de telles concentrations; 

• que l'effort soit contrOle et reduit en proportion des prises disponibles. 

33 



Lancer une passerelle CCRH 

etaient en bon etat et des signes 
100 

DPrises 
probants de la presence de petits 
poisson ont ete releves dans les trappes 
a capelan et autour des quais. Les 
phoques abondaient dans Ie secteur de 
Burgeo. Des inquietudes ont ete 
exprimees au sujet de la peche de la 
morue a Saint-Pierre et Miquelon. 
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Ii a donc recommande I'interdiction de toute 
peche dirigee de la morue en 1995 dans 3Ps et la 
limitation des prises fortuites au strict minimum. 
Le Conseil a egalement recommande qu'on tente 
d'etendre les releves aux secteurs cotiers, qu'on 
interdise toute peche recreative ou alimentaire et 
qu'on implante un vaste programme de peche­
sen tinelle. 

Pour 1996, Ie Conseil avait recommande Ie main­
tien du moratoire sur la peche commerciale et un 
important elargissement de la peche- senti nelle, 
dont la limite serait portee a 3 000 t, dans Ie but 
de verifier les taux eleves de capture constates par 
les pecheurs- sentinelles. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Presque a l'unanimite, les pecheurs ont signale 
une abondance anormalement elevee de poissons 
de tous les ages et en bon etat, dans Ie secteur 
littoral. Ces declarations sont appuyees par les 
informations recueillies par les pecheurs­
sentinelles. La plupart preconisent l'ouverture 
d'une peche prudente, de maniere que l'on puisse 
evaluer plus precisement l'ampleur du retablisse­
ment. Les pecheurs ne reconnaissent pas la 
validite des resultats du releve effectue en haute 
mer a bord du navire de recherche, en raison du 
moment choisi pour Ie releve; de surcrolt, beau­
coup de pecheurs ont signaIe une abondance 
elevee de poisson en haute mer. Les poissons 
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Le Conseil a ete exhorte a pencher "du 
cote des pecheurs". Ii a ete presente de 
puissants arguments en faveur de la 
reouverture de la peche commerciale 
de la morue de 3Ps. La plupart des 
pecheurs estimaient que l'etat du stock 
Ie justifiait largement et qu'une reou­
verture prudente ne nuirait pas 

serieusement au stock. Le Conseil fut donc 
instamment invite a recommander une surveil­
lance tres etroite des prises, au moyen d'une 
verification a quai de tous les debarquements. Si 
des signes d'une baisse du stock ou de 
consequences graves pour Ie stock etaient remar­
ques, la peche devrait etre fermee d'urgence. Les 
pecheurs se sont dit prets a participer aux travaux 
scientifiques, a utiliser des livres de bord, a 
marquer les engins et a prendre part aux contr61es 
de I'effort. Iis ont rappele au Conseil que, apres 
l'etablissement d'un quota, la tache la plus ardue 
consiste a adopter des strategies d'exploitation 
optimale, et que celle-ci echoit a l'industrie et aux 
gestionnaires. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
I'etat des stocks: 

• les morues de la classe annuelle de 1989 
ont atteint la maturite et doivent etre 
protegees; 

• la classe annuelle de 1990 est moyenne; 
• aucun signe de classe annuelle forte apres 

1990; 
• la hausse enregistree dans Ie releve de 

1995 est attribuable a un trait important 
par Ie navire de recherche; I'estimation 



fondee sur Ie rei eve effectue en 1996 a 
bord du navire de recherche est a peine 
superieure a celle de 1994; 

• en haute mer l'abondance de ce stock est 
jugee faible, a en croire les releves du 
navire de recherche; 

• les poissons les plus ages sont disparus et 
les taux de croissance ont sensiblement 
flechi. 

Les etudes d'etiquetage, les registres de captures 
et Ie savoir ecologique traditionnel indiquent to us 
que Ie stock de morue de 3Ps est fort probable­
ment compose d'au moins cinq grands so us-stocks. 
Ce facteur et la variation du temps du rei eve de 
recherche rendent difficilement compatibles des 
estimations peu eIevees, en haute mer, et des indi­
cations d'abondance eIevee, pres de la cote. Par Ie 
passe, les estimations de la biomasse de 3Ps, 
fondees sur des releves de recherche, ne corre­
spondaient pas aux opinions des pecheurs 
commerciaux quant a l'abondance du stock. 

Les donnees du releve de recherche et les donnees 
commerciales s'accordent, dans ce cas-ci, et 
indiquent que la classe annuelle de 1989 est la 
plus forte des dernieres annees; la classe annuelle 
de 1990 est moyenne et les classes subsequentes 
sont faibles. Les donnees sur les taux de captures 
cotieres, issues de la peche commerciale, ne 
representent que 2 % de l'effort et concernent 
seulement les bateaux de 35 a 65 pieds. Les taux 
de capture de ces donnees sont variables et contra­
dictoires, selon les engins utilises; en general, 
toutefois, ils n'indiquent pas une baisse de la 
biomasse au cours des annees 1990. 

On rap porte des indications d'une excellente 
abondance, pres de la cote, touchant toutes les 
classes annuelles. Le poisson est en bon etat. 
Cependant, la distribution cotiere serait inhab­
ituelle dans certains secteurs; par ailleurs, la 
repartition temporelle de l'abondance n'est plus la 
meme. Les prises des peches-sentinelles sont 
exceptionnelles dans to ute la region, de meme que 
les prises fortuites; dans to us les cas, les prises 
sont superieures aux valeurs d'avant la fermeture. 
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Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

On ne connait pas l'effet que pourrait avoir sur ces 
taux une peche concurrentielle deployant un 
effort accru. 

V n releve acoustique effectue dans la baie de 
Plaisance estime a 23 000 tune concentration 
constituee principalement de poissons de 5 et 6 
ans. Sur la foi de cette valeur et des prises des 
peches- senti nelles, on peut estimer la biomasse 
de 3Ps a plus de 100000 t. L'estimation de 1996 
du navire de recherche depassait legerement l'esti­
mation de 1994. 

L'evaluation de l'etat de ce stock comporte d'im­
portants facteurs d'incertitude; en outre, les 
indications de la biomasse different passablement, 
selon qu'elles proviennent des pecheurs ou des 
scientifiques. Toutefois, 1'0n sait que Ie stock 
n'etait pas gravement appauvri, lors de la ferme­
ture de la peche, et les signes d'abondance sont 
convaincants et uniformes. Compte tenu des 
incertitudes et parce que la biomasse est princi­
paIement constituee de deux classes importantes, 
les mesures a recommander doivent demeurer 
prudentes. Vne exploitation plus large de ce 
stock, dans un cadre de gestion approprie, pour-

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock S'ameliore (signaux 
imprecis) 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

S'ameliore grace a la 
c1asse annuelle de 1989. 

Incertaine 

Aucun signe en haute 
mer; pres de la cote, 
signes de petits poissons. 

Croissance moyenne, etat 
bon 

Classe annuelle de 1989 
forte; la plupart des 
autres sont faibles. 

Bonne, pres de la cote; 
faible, en haute mer 

Taux d'exploitation recent Bas 
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rait procurer les informations requises pour 
n!pondre a des questions elementaires sur les 
composants du stock et permettre une evaluation 
plus juste de l'etat du stock. 
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4.3.2.4 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

AIGLEFIN GRANDS BANe - 3LNO 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TIONS DU CCRH 
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En novembre 1993, Ie Conseil a observe que Ie 
TAC de 1993 avait ete ramene a 500 t, contre 4 
100 t en 1992 comme suite aux recommandations 
des scientifiques voulant que les prelevements 
soient limites aux prises fortuites, jusqu'a concur­
rence d'un plafond preventif de 500 t. Pour 
prevenir une repetition de l'intense pression 
exercee vers Ie milieu des annees 1980 sur les 
classes d'age de 1980 et de 1981, Ie Conseil a 
recommande qu'il n'y ait aucune peche dirigee du 
stock d'aiglefin de 3LNO en 1994, avec plafon­
nement des prises fortuites a 500 t. En novembre 
1994, Ie Conseil a renouvele ses recommandations 

RECOMMANDATION # 4: 

Le Conseil recommande : 

sur l'interdiction de la peche dirigee, en pronant 
une reduction a 100 t du plafond des prises fortu­
ites pour 1995. En 1995, Ie Conseil a souligne qu'il 
n'y avait eu aucun signe d'amelioration du recrute­
ment et que les perspectives d'amelioration du 
stock etaient nulles, a court terme. II recommanda 
encore d'interdire la peche dirigee en 1996 et de 
limiter a 100 ties prises fortuites. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Aucun commentaire precis sur ce stock n'a ete 
re~u au cours des consultations tenues en 1996 a 
Terre-Neuve. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• les prises elevees des annees 1980 etaient 
attribuables aux fortes classes annuelles 
de 1980 et 1981; 

• aucun signe ne tend a indiquer l'existence 
de classes annuelles plus recentes qui 
seraient fortes; 

• les perspectives d'amelioration du stock 
sont nulles, a court terme. 

4.1 d'interdire la peche dirigee de l'aiglefm de 3LNO en 1997 et de limiter les prises 
fortuites a 100 t. 
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L'abondance d'aiglefin dans 3LNO eta it elevee 
tout au long des annees 1970 et plus eIevee encore 
de 1984 a 1988, avant de baisser par la suite. Tres 
peu d'aiglefins ont ete captures dans Ie cadre des 
releves effectues recemment a bord de navires de 
recherche. Les releves de recherche montrent que 
les classes annuelles recentes sont faibles et que 
les perspectives d'amelioration a court terme sont 
nulles. Les poissons qui atteignent l'age de la 
reproduction doivent etre proteges pour que Ie 
recrutement s'ameIiore. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Bas 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par ige 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

Basse 

Basse 

Aucun signe d'un bon 
recrutement 

Inconnus 

Toutes les classes 
annuelles recentes sont 
faibles. 

Rare dans 3L 

Taux d'exploitation recent Inconnu mais 
inferieur au taux passe. 

N 
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Chopitre 4: Recommondotions 
pour choque stock 

4.2.2.5 

AIGLEFIN BANe DE SAINT-PIERRE - 3Ps 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TIONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a observe que Ie 
TAC de 1993 avait ete ramene a 500 t, contre 3 
200 t en 1992. Les prises fortuites d'aiglefin ont 
ete considerablement abaissees en raison de la 
fermeture de peches d'autres especes. Le Conseil a 
recommande qu'il n'y ait aucune peche dirigee du 
stock d'aiglefin de 3Ps en 1994, avec plafonnement 
des prises fortuites a 500 t. En novembre 1994, Ie 
Conseil a renouvele ses recommandations sur l'in­
terdiction de la peche dirigee, en pr6nant une 

RECOMMANDATION # 5 . 
Le Conseil recommande: 

reduction a 100 t du plafond des prises fortuites, 
en 1995. II a fait la meme recommandation en 
1996. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Peu d'observations ont ete re~ues au sujet de ce 
stock au cours des Consultations de 1996. Un 
pecheur a signale abondance d'aiglefin dans la 
baie Hermitage; un autre a constate en haute mer 
la presence de nombreux aiglefins de tailles 
variees. Quelques-uns ont fait remarque de 
frequence reguW:re de prises d'aiglefin, de grande 
taille. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• ce stock s'est accru vers Ie milieu des 
annees 1980, grace a la c1asse annuelle de 
1981, qui a ete completement exploitee; 

• aucun signe d'amelioration du 
recrutement n'a ete observe au cours des 
dernieres annees; 

• les perspectives d'amelioration du stock a 
court terme sont nulles. 

5.1 d'interdire la peche dirigee de l'aiglefin de 3Ps en 1997 et de limiter les prises fortuites a 
300 t. 
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Dans les eaux de Terre-Neuve, l'aiglefin se trouve 
a la limite septentrionale de son aire de reparti­
tion dans l'Atlantique nord- ouest. On possede 
peu d'indices d'une amelioration du recrutement 
et les possibilites d'accroissement du stock a court 
terme sont inexistantes. Pres de la cote, les grands 
poissons semblent plus abondants, mais l'ac­
croissement de l'effort dirige vers la morue 
annulerait probablement ce gain. En effet, comme 
cette espece est capturee accessoirement, les prises 
augmenteraient si la peche de la morue eta it 
rouverte. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Bas 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la moyenne 

Basse, inconnue 

Basse, inconnue 

Faible, pas de signe 
d'amelioration 

Inconnu 

Inconnue 

En hausse, pres de la 
cote 

Taux d'exploitation recent Bas 
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Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

4.2.2.6 

GOBERGE BANe DE SAINT-PIERRE - 3Ps 

.,.--­
I \ 

I 
IIlAfl/Q', 

L. ~., I 

BANe DE I 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

En novembre 1993, la Conseil a observe qu'il 
restait tres peu de goberge dans 3Ps et que Ie TAC 
avai tete ramene de 5 400 t en 1992 a 600 t (prises 
fortuites seulement) en 1993. II a recommande 
que ce stock de goberge ne fa sse l'objet d'aucune 
peche dirigee en 1994, avec plafonnement des 
prises fortuites a 500 t. En novembre 1994, Ie 
Conseil a renouveIe ses recommandations sur l'in­
terdiction de la peche dirigee en 1995, en pronant 
une reduction a 100 t du plafond des prises fortu­
ites. Cette recommandation a ete faite de nouveau 
en 1996. 

RECOMMANDATION # 6 . 
Le Conseil recommande: 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Les pecheurs ont signa Ie une abondance excep­
tionnelle de goberge dans 3Ps. Des poissons de 
toutes les tailles ont ete observes. Toutefois, 
comme Ie poisson se presente en abondance seule­
ment de maniere occasionnelle, les pecheurs ont 
preconise des quotas genereux. La peche de la 
goberge est serieusement entravee par les prises 
accidentelles de morue. Pour que la peche se 
deroule sans heurt, il faut rel:kher les restrictions 
relatives aux prises fortuites. Les prises fortuites 
de goberge ont deja limite la peche du sebaste sur 
la cote sud. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• ce stock se trouve a l'extremite nord de 
l'aire de distribution de la goberge; 

• les releves recents indiquent une 
abondance et une biomasse faibles; 

• des bancs de petites goberges ont ete 
observees dans certains secteurs cotiers, en 
1995; 

• dans certains secteurs, de grandes 
goberges ont ete observees en abondance. 

6.1 d'interdire la ¢che dirigee de la goberge de 3Ps en 1997 et de fixer a 1 500 t la limite des 
prises fortuites, afin de ne pas nuire a la peche limitee de la morue. 
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Dans les eaux de Terre-Neuve, la goberge se 
trouve a la limite septentrionale de son aire de 
repartition dans l'Atlantique nord- ouest. Le 
recrutement dans la peche commerciale est 
sporadique et les prises commerciales ont varie 
enormement, etant attribuees a des variations 
occasionnelles de l'abondance. En raison des 
deplacements de la goberge, les estimations de 
l'abondance, faites a partir de releves de 
recherche, sont difficiles a interpreter et pour­
raient ne pas etre fiables. Des releves de recherche 
effectues recemment indiquent une faible abon­
dance. Cependant, en 1995, des concentrations 
appreciables de petites goberges ont ete signalees 
autour des quais par les pecheurs. Des poissons 
exceptionnellement grands, en quantites inhab­
ituellement elevees, ont ete observes recemment 
dans toute la sous-division 3Ps et les signes de la 
presence de jeunes poissons, pres de la cote, 
demeurent probants. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Inconnu; probable­
ment en hausse 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par Age 

Distribution 

Par rapjJort a la mQYenne 

Inconnue; presence de 
grands poissons 

Inconnue 

Signes encourageants 
pres de la cote 

Croissance inconnue; 
etat bon 

Differentes tallies 
observees;inconnue 

Presence sporadique a la 
limite nord de l'aire de 
repartition 

Taux d'exploitation recent Faible, prises fortuites 



4.2.2.7 

SEBASTE 

. , 

2+3K 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

En 1993, Ie CCRH a observe que Ie TAC de 20 000 
t etait excessif, en regard de la tres faible abon­
dance du stock. II a recommande, dans un but 
preventif, de fixer a 1 000 t Ie TAC de sebaste de 
2+ 3K en 1994. Ce stock n'a pratiquement pas ete 
peche en 1994. En novembre 1994, Ie CCRH a 
recommande qu'une eventuelle peche dirigee se 
deroule dans Ie cadre d'une peche experimentale 
so us coordination scientifique, et qu'un quota 
nominal de 200 t so it alloue a cette fin, en 1995. 
Cet avis a ete reitere pour 1996. 

RECOMMANDATION # 7: 
Le Conseil recommande 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Aucun commentaire particulier n'a ete re~u au 
sujet de ce stock lors des consultations de 1996. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• 

• 
• 

Ie recrutement est pratiquement nul, 
depuis Ie debut des annees 1970; 
les effectifs de ce stock sont tres bas; 
aucun retablissement n'est a prevoir en 
l'absence d'un bon recrutement. 

Les indices de la biomasse evaluee par releve sont 
descendus tres bas en 1994; ils ont accuse des 
baisses de I'ordre de 95 % a 99 %. Le dernier 
releve a produit des prises sensiblement plus 
eIevees de petits poissons; toutefois, on ne peut 
comparer ces resultats aux estimations passees, du 
fait que l'on a utilise un navire et des engins 
differents. Les indices estimes demeurent fort 
bas, quand on les compare aux estimations du 
milieu des annees 1980. Aucun signe de bon 
recrutement ne peut etre observe. Lorsque Ie 
recrutement debutera reellement, il faudra 
compter au moins 10 ans avant qu'il ne contribue 
a une peche. Aucune exploitation de ce stock n'est 
donc justifiee. 

7.1 d'interdire en 1997 toute peche dirigee du sebaste de 2+3K 

43 



Lancer une passerelle CCRH 

40 
DPrises 

35 · .. /j" /j" /j" /j" /j" 
/j"TAC n <:I 

30 · ell ,.: Q ell 
0 
0 25 · ..... 

'" ~ 
20 !!i en /j" /j" /j" 

III 
r::::: 15 · c 
0 
J- 10 III 

~ ell 
<:I ;; 5 ell <:I 

ell <:I = = = = <:I <:I 
0 

1985 1988 1991 1994 

* Prises de 1996: au 2oct./96 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Extremement bas 

Par rapport a la 1nQYenne 

Biomasse totale Basse 

Biomasse genitrice Basse; inconnue 

Recrutement Tres faible 

Croissance et etat Inconnus 

Structure par age Mediocre 

Distribution 

Taux d'exploitation recent Faible 
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4.2.2.8 

SEBASTE 3-0 

•• '->c:I> •• " •••• 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TIONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a recommande 
d'abaisser a 10 000 t Ie TAC de 1994. En 
novembre 1994, Ie Conseil s'est dit inquiete par les 
incertitudes touchant a la provenance et a l'abon­
dance des petits poissons de cette division. Ii a 
recommande de fixer en 1995 Ie TAC a 10 000 t et 
d'adopter un protocole pour la protection des 
juveniles afin de proteger les sebastes juveniles; il 
a egalement recommande d'intensifier les 
recherches sur l'origine des petits poissons trouves 
dans cette division. Les informations fournies 

RECOMMANDATION # 8: 
Le Conseil recommande : 

8.1 de fixer a 10 000 t Ie TAC en 1997; 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

dans Ie Rapport de 1995 sur l'etat des stocks lais­
sent a entendre que des hausses observees dans 30 
pourraient etre liees a des baisses dans 3N. De 
plus, Ie sebaste de 30 est apparente de plus pres 
au sebaste de 3N, en ce qui concerne les taux de 
croissance et la maturite, qu'au sebaste se trouvant 
plus a l'ouest. 

Le Conseil a recommande pour 1996 de fixer Ie 
TAC a 10000 t et de maintenir les protocoles pour 
la protection des juveniles. Ii a egalement 
souligne la necessite de poursuivre les etudes afin 
d'etablir les rapports qui existent entre Ie sebaste 
de 30 et les populations des divisions avoisi­
nantes. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Le sebaste de la division 30 montre bien a que I 
point Ie protocole relatif aux petits poissons a ete 
utile, en 1996. Ce secteur n'est pas tradition nelle­
ment exploite par les flottilles canadiennes, en 
raison des captures elevees de juveniles. Depuis 
l'entree en vigueur du protocole pour la protection 
des juveniles, la taille moyenne des poissons 
captures est en hausse, ce qui s'explique par la 
modification des habitudes de peche et l'explo­
ration de nouveaux fonds de peche. 

8.2 de maintenir en vigueur Ies protocoles relatifs aux petits poissons et de les imposer a 
toutes les flottilles qui exploitent la ressource dans l'aire du stock; 

8.3 d'envisager des modifications aux engins, en vue de reduire les captures de petits 
poissons tout en reduisant au minimum la mortalite post-selection. 
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Les pecheurs preconisent de faire passer Ie mail­
lage minimal de 130 mm a 105 mm, afin d'eviter 
la grande mortalite post-selection, un probleme 
qui se produit au moment ou Ie poisson s'echappe 
du chalut, a la surface, juste avant sa remontee a 
bordo 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• les poissons plus grands se trouvent dans 
des eaux plus profondes, mais dans des 
secteurs ou Ie chalutage est 
habituellement impossible; 

• l'indice du releve de recherche est a la 
hausse, ce qui pourrait etre attribuable a 
deux traits importants, lors du releve; 

• il est impossible de decrire les tendances 
generales de la taille globale du stock ou 
d'estimer la taille actuelle de la partie 
exploitable de la population; 

• des prises de l'ordre de 10000 t risquent 
peu de nuire a la ressource. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Stable 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

Inconnue 

En 1egere hausse 

En hausse 

Inconnus 

Apparemment restreinte 

Inconnue 

Taux d'exp1oitation recent Evalue a 10 % 



4.2.2.9 

SEBASTE 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie CCRH a recommande que 
Ie TAC visant Ie sebaste de l'unite 2 soit ramene 
de 28 000 t a 25 000 t en 1994. En novembre 1994, 
Ie Conseil a recommande un TAC de 20 000 t 
pour 1995 et l'etablissement d'un protocole relatif 
aux petits poissons, pour proteger les sebastes 
juveniles. II a egalement recommande d'interdire 
to ute peche dans 3Pn et 4Vn, en novembre et 
decembre, d'effectuer des travaux scientifiques 
permettant de preciser les unites de gestion du 
sebaste et de mieux com prendre les com porte-

RECOMMANDATION # 9: 
Le Conseil recommande 

9.1 de laisser Ie TAC a 10000 t; 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

ments migratoires et l'etat du stock. Le Conseil a 
recommande que la peche soit restreinte Ie plus 
possible durant la periode janvier-juin, pour eviter 
la capture de poissons provenant peut-etre de 
l'unite 1. Le Ministre a reduit a 14000 t Ie TAC 
pour 1995 et adopte des mesures pour eviter la 
capture de sebastes de l'unite 1, au moment ou ils 
peuvent etre melanges a des sebastes de l'unite 2. 

Pour 1995, Ie Conseil a recommande d'abaisser Ie 
TAC a 10 000 t et d'imposer strictement les proto­
coles relatifs aux petits poissons, d'interdire la 
peche dans 3Pn et 4Vn, en novembre et decembre, 
et de limiter si possible la saison de peche de 
janvier a juin. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Les intervenants s'entendent largement sur Ie fait 
que les mesures de gestion actuelles portant sur ce 
stock, y compris Ie protocole relatif aux petits 
poissons, permettent de proteger les juveniles. 
L'entree en vigueur du protocole pour la protec­
tion des juveniles a modifie les habitudes de 
peche, ce qui a entraine la capture de poissons 
plus grands. Plusieurs participants estiment que 
la profondeur de peche, la periode et Ie protocole 
relatif aux petits poissons protegent mieux les 
juveniles que l'augmentation du maillage. On a 
exprime certaines inquietudes au sujet de la 

9.2 de maintenir en vigueur Ie protocole re1atif aux petits poissons; Ie MPO et I'industrie 
devraient discuter les merites d'une protection accrue de la c1asse annuelle de 1988 et, au 
besoin, faire les ajustements necessaires a la taille minimale specifiee dans ce protocole. 

9.3 de continuer d'imposer des fermetures saisonnieres et d'interdire la peche dans certains 
secteurs. 
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capture fortuite d'especes de poisson de fond 
comme la morue, par les pecheurs de sebaste, au 
moment ou ces stocks sont en voie de retablisse­
ment. Les representants de l'industrie ont par 
ailleurs souligne qu'une coordination accrue des 
travaux scientifiques du MPO entre les differentes 
regions permettrait de mieux repondre aux ques­
tions sur l'entremelement des stocks. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• aucun signe de bon recrutement apres la 
classe annuelle de 1988; 

• des prises de 10 000 t en 1997 
representeraient un taux d'exploitation 
d'environ 10 % (moins que Ie niveau FO,l' 

qui se situe entre 12 % et 13 %); 
• la taille du stock est demeuree stable, en 

1995 et 1996, c'est-a.-dire legerement sous 
Ie nivea u de 1994. 

Le Conseil est preoccupe par l'absence de recrute­
ment dans ce stock. Le recrutement est mediocre 
depuis la classe annuelle de 1988. En general, les 
intervenants abondent dans ce sens et preconisent 
Ie maintien de la demarche prudente. Le Conseil 
croit que les fermetures saisonnieres de la peche 
ont contribue a. reduire les prises de sebaste de 
l'unite 1. 

48 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Stable 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

Moyenne 

Moyenne 

Classe annuelle de 1988 
forte; classes annuelles 
subsequentes faibles. 

Inconnus 

Dominee par les classes 
annuelles de 1981 et 
1988. 

Inconnue 

Taux d'exploitation recent Moyen 



4.2.2.10 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

PUE CANADIENNE - LABRADOR ET NORD-EsT DE TERRE­
NEUVE - 2+3K 

/ , 

2H 
. ~ 

........... 2", 

IF 

3K 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a note que la 
biomasse genitrice etait de loin inferieure aux 
niveaux anterieurs et qu'il n'y avait aucun signe de 
bon recrutemen1. II a recommande l'interdiction 
de toute peche dirigee de la plie canadienne de 
2 + 3K en 1994, et un plafonnement des prises 
fortuites a 500 1. Le Conseil a reitere sa recom­
mandation en novembre 1994 concernant 

RECOMMANDATION # 1 0: 
Le Conseil recommande : 

l'interdiction de toute peche dirigee, avec reduc­
tion a 100 t de la limite de prises fortuites. Cette 
recommandation a ete faite egalement pour 1996 . 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Aucun commentaire n'a ete pn:sente en 1996 au 
sujet de ce stock. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• l'abondance et la biomasse sont tres 
basses; 

• la biomasse genitrice represente environ 2 
% des valeurs de pointe; 

• les prises declarees ne peuvent expliquer 
la baisse; 

• ces dernieres annees, Ie recrutement a ete 
faible; 

• les possibilites de retablissement sont 
minces, pour l'avenir previsible. 

Au cours de releves de recherche recents, la plie 
de 2+3K a ete trouvee dans des eaux plus 
profondes. Le releve effectue en 1996 par Ie navire 
de recherche donne des estimations de l'abon­
dance tres basses, correspondant a une fraction 
des valeurs de pointe. L'abondance diminue dans 

10.1 d'interdire la p~che dirigee de la plie canadienne de 2+3K en 1997; de limiter les prises 
fortuites a 100 t. 

10.2 d'encourager la tenue de releves cooperatifs effectues par les scientifiques et les 
¢cheurs. 
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to us les groupes d'age. On croit generalement que 
la mortalite par peche ne saurait etre a el1e seule 
tenue responsable des baisses majeures touchant 
ce stock. Dans l'ensemble, la faible abondance et 
l'absence de recrutement laissent entrevoir peu de 
possibilites de retablissement. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock: Bas 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la moyenne 

Tres basse 

Tres basse 

Faible 

Inconnu 

Inconnue 

Est descendu a de plus 
grandes profondeurs. 

Taux d'exploitation recent Bas, prises fortuites 
seulement 
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4.2.2.11 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

PUE CANADIENNE BANe DE SAINT-PIERRE - 3Ps 

/BANe 
....... 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

• I 
i 

En novembre 1993, Ie Conseil a note que ce stock 
avait subi un declin record, et qu'il n'y avait aucun 
signe de bon recrutement. II a recommande l'in­
terdiction de toute peche dirigee de la plie 
canadienne de 3Ps en 1994, et un plafonnement 
des prises fortuites a 500 t. Pour 1995, Ie Conseil a 
recommande un abaissement de la limite des 
prises fortuites. Pour 1996, l'interdiction de la 
peche dirigee et la limitation des prises fortuites 
ont ete maintenues. 

RECOMMANDATION # 1 1 . 
Le Conseil recommande : 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Aucun commentaire n'a ete presente au sujet de ce 
stock lors des Consultations de 1996. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• Ie recrutement est tres faible; 
• Ie stock est actuellement tres diminue; 
• la biomasse de geniteurs est a son plus bas 

depuis 1975. 

Les prises de plie canadienne de 3Ps ont atteint 
un sommet de 1968 a 1973; elle depassaient alors 
les 10 000 t. Depuis 1980, les prises ont depasse 
5000 t seulement deux fois et on possede des indi­
cations non equivoques montrant que Ie stock s'est 
considerablement amenuise. Les releves des 
navires de recherche confirment que Ie stock se 
situe a un niveau tres bas. Tous les groupes d'age 
ont diminue et Ie recrutement a ete tres faible , ces 
dernieres annees. Les perspectives sont tres 
sombres pour ce stock. On signale toutefois de 
faibles quantites de plie pres de la cote et il pour­
rait etre necessaire d'augmenter legerement les 
limites des prises fortuites afin de permettre une 
peche limitee de la morue. 

11.1 d'interdire la p~che dirigee de la plie canadienne de 3Ps en 1997; d'appliquer avec 
souplesse la limite de 100 t des prises fortuites. 

11.2 d'encourager la tenue de releves cooperatifs effectues par les scientifiques et les 
pecheurs. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock: Bas 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

Tres basse 

Tres basse 

Faible 

Inconnus 

Toutes les classes 
annuelles etaient faibles 
recemment. 

Se trouve a des 
profondeurs plus grandes 
que d'habitude. 

Taux d'exploitation recent Inconnu, prises fortu­
ites seulement 
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4.2.2.12 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

PUE GRISE LABRADOR ET NORD DES GRANDS BANeS 
- 2J-3KL 

3K 
." 

Oft~ --------- .... - T- -

3L 
~. 

I 
I 

~ I 
I 
I 
I 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

En 1993, Ie Conseil a observe que la biomasse 
etait de loin inferieure a toute estimation faite 
dans les 15 annees de la serie chronologique, et 
a donc recommande, a titre preventif, que Ie 
TAC de 1994 pour la plie grise de 2J3KL soit 
ramene a 1 000 t. En novembre 1994, Ie Conseil 
a recommancte l'interdiction de toute peche 
dirigee de la plie grise dans 2J3KL en 1995 et 
un plafonnement des prises fortuites a 100 t, en 
1996. 

RECOMMANDATION # 1 2: 
Le Conseil recommande 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Aucun commentaire n'a ete fourni au sujet de 
ce stock, au cours des Consultations de 1996. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• Ie stock demeure tres appauvri; 
• certains signes portent a croire que Ie 

poisson descend a des profondeurs plus 
gran des, dans la division 3L. 

La plie grise est une espece a croissance lente 
dont la longevite peut atteindre 30 ans. Depuis 
les annees 1970, les groupes d'age de la division 
2J3KL ont passablement diminue; on denombre 
moins de poissons ages. Traditionnellement, la 
peche a vise les concentrations de pre-geniteurs 
et de geniteurs. Recemment, la plie grise 
semble s'etre deplacee vers des profondeurs 
plus grandes (a plus de 900 m). Des donnees 
recentes sur ce stock montrent qu'il a consid­
erablement diminue depuis les annees 1980; 
ainsi, la biomasse relative a ete evaluee, en 
1994, a 4 % de celle de 1986. Les releves de 
recherche effectues en 1996 indiquen t que la 
plie etait sensiblement plus abondante dans Ie 

12.1 d'interdire la peche dirigee de la plie grise de 2J3KL en 1997; de limiter a 100 ties 
prises fortuites. 

12.2 d'encourager la tenue de releves cooperatifs effectues par les scientifiques et les 
p~cheurs. 
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secteur de Flemish Pass et pourrait avoir quitte les 
eaux canadiennes. Generalement, Ie stock est a 
son plus bas niveau observe et rien ne laisse 
prevoir une amelioration du recrutement. Le 
retrecissement de l'aire de distribution de ce stock 
pourrait accroitre sa vulnerabilite a la peche, 
malgre sa faible biomasse. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Tres bas 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mQl1enne 

Tres basse 

Tres basse 

Faible 

Inconnus 

Les groupes d'age sont 
reduits. 

Se trouve a des 
profondeurs plus grandes 
que d'habitude; l'aire de 
repartition se retrecit. 

Taux d'exploitation recent Bas; les prises par les 
pays membres de 
l'OP ANO ne sont pas 
reglementees. 
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4.2.2.13 

Chopitre 4: Recommondotions 
pour choque stock 

PUE GRISE BANe DE SAINT-PIERRE - 3Ps 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a note la stabilite 
relative de ce stock et recommande Ie maintien, 
en 1994, du TAC de 1 0001. En novembre 1994, il 
a reitere sa recommandation concernant Ie main­
tien du TAC a 1 000 t pour 1995. Vu que les 
estimations passees de la biomasse etaient basses, 
Ie Conseil a recommande que Ie TAC soit abaisse 
a 500 t en 1996. 

RECOMMANDATION # 1 3: 
Le Conseil recommande : 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Peu de bateaux comptent sur Ie TAC de plie grise 
de 3Ps. Lors des consultations de 1995, des 
pecheurs ont dit craindre de ne pouvoir pour­
suivre cette peche, en raison des fortes prises 
fortuites de morue. Au cours des Consultations de 
1996, un pecheur a dit estimer que Ie quota est 
trop bas, vu que les taux de captures sont bons, 
meme si la peche est pratiquee dans une zone tres 
restrein teo 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
I'etat des stocks: 

• les estimations recentes de la biomasse 
figurent parmi les plus basses; 

• Ie releve ne couvre pas la totalite de I'aire 
du stock. 

Des quotas de plie grise ont ete fixes a 3 000 t, au 
milieu des annees 1970, puis furent abaisses a 1 
000 t, a la fin des annees 1980. La majorite des 
prises sont realisees sur Ie Banc de Saint- Pierre, a 
des profondeurs variant de 200 a 900 m. L'indice 
de la biomasse relative tire du releve de recherche 
a considerablement varie, de 1976 a 1994, sans 
toutefois reveler de tendance. Le rei eve de 
recherche ne couvre pas la baie Fortune, ou sont 

13.1 de fIXer a SOD t Ie TAC de plie grise de 3Ps en 1997; 

13.2 d'encourager la tenue de releves cooperatifs effectues par les scientifiques et les pecheurs. 
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faites 35 % des prises. L'indice de la biomasse, 
selon Ie releve, etait eleve en 1996; cela pourrait 
toutefois etre attribuable a la premiere utilisation 
d'un chalut de releve plus efficace. Les niveaux de 
recrutement sont a une valeur moyenne a long 
terme. Etant donne que la peche vise une concen­
tration de pre-geniteurs confinee dans un secteur 
tres restreint, les taux de capture pourraient ne 
pas indiquer une biomasse eIevee. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Dans la moyenne 
recente 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

Inconnue 

Pas de tendance; 
inconnue et variable; 
basse 

A peu pres dans la 
moyenne a long terme 

Inconnus 

Inconnue 

Se trouve en profondeur. 

Taux d'exploitation recent Bas 
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4.2.2.14 

FLETAN NOIR OB+ 1 B-F 
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IF 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

1 ... •• 

~' 

Dans ses premiers rapports (novembre 1993 et 
juin 1994) sur Ie fletan noir, Ie Conseil recom­
mandait un TAC de 25 000 t pour la sous-zone 
0+ 1 (12 500 t pour la sous-zone 0). Sur la foi de 
travaux compIementaires menes en juin 1994 par 
Ie Conseil scientifique de l'OPANO, on a recom-

RECOMMANDATION # 14: 
Le Conseil recommande : 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

mande que Ie TAC de 1995 soit fixe so us 11 000 t 
pour les divisions OB et IB-F, c'est-a-dire sous les 
niveaux des prises hauturieres (11 000-15000 t) 
enregistrees au cours des dernieres annees . 

En novembre 1994, Ie Conseil a recommande que 
Ie TAC de 1995 soit inferieur a 11 000 t et qu'on 
evalue, dans Ie cadre de discussions bilaterales 
avec Ie Groenland sur les modalites de partage, 
l'opportunite (du point de vue conservation) et la 
faisabilite de fermer une aire de fraie du detroit 
de Davis. Le quota canadien pour 1995 pour la 
sous-zone 0 a ete fixe a 5 500 t. 

Le Conseil a recommande pour 1996 de fixer Ie 
TAC sous 11 000 t. II a egalement recommande, 
vu la nature internationale de cette ressource, que 
1'0n examine la faisabilite de fermer une aire de 
frai dans Ie detroit de Davis, dans Ie cadre des 
discussions avec Ie Groenland. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Aucun commentaire particulier n'a ete fourni au 
sujet de ce stock, au cours des consultations de 
1996. 

14.1 de fixer sous 11 000 t Ie TAC de fletan noir de 1996, dans les divisions OB+ lB-F; 
14.2 que Ie Canada et Ie Greenland visent a une harmonisation des mesures de contrale 

regissant l'exploitation du fletan noir dans les divisions OB+ IB-F; 
14.3 de surveiller de pres la nouvelle peche au filet maillant en eaux profondes, qui semble 

engendrer de serieux problemes, et de resoudre ces problemes par voie de reglement, au 
besoin; 

14.4 d'examiner la faisabilite de fermer une aire de frai et une zone d'alevinage dans Ie 
detroit de Davis, dans Ie cadre des discussions avec Ie Groenland; 

14.5 d'examiner la situation avec Ie Greenland, si les jeunes fletans noir de l'aire d'alevinage 
de l'ouest du Greenland sont recrutes dans les peches canadiennes, car les prises 
accidentelles par les p~cheurs de crevettes pourraient representer un probleme. 
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profondeurs atteignant 600 m, etaient a 
la hausse, de 1991 a 1994, mais ont 
diminue en 1995. Ces prises etaient 
constituees de fletans noirs de 1 et 2 
ans. La biomasse estimee dans l'aire 
d'alevinage (lAS et IB) est inferieure 
au niveau de 1992 a 1994 mais 
superieure au niveau de 1990-1991. Le 
recrutement diminue depuis l'impor­
tante classe ann uelle de 1991. La classe 
ann uelle de 1994 est moyenne. 

1985 1988 1991 1994 Des changements ayant touche la peche 
commerciale ont modifie les reparti­
tions relatives par age des prises. Les 
poissons de 7 ans continuent de 
dominer les prises glob ales; toutefois, 

* Prises de 1996: au 2 oct.l96 (prises canadiennes) 

Au cours d'une consultation telephonique aupres 
de l'Office de gestion de la faune du Nunavut, des 
inquietudes ont ete soulevees au sujet de la 
nouvelle peche du fletan noir pratiquee par des 
navires terre-neuviens, au large de Frobisher Bay, 
dans Ie detroit de Davis. Cette peche au filet mail­
lant vise les poissons matures en train de frayer. 
L'effort unitaire deploye est apparemment grand 
et les temps de mouillage des filets sont longs. On 
a exprime des craintes Quant a la perte de filets. 

ANALYSE 

Le fletan a un taux de reproduction relativement 
faible, quand on Ie compare a d'autres especes 
d'eau profonde. On ne peut dire quelle incidence 
aura sur les stocks de fletan noir la reorientation 
de l'effort de peche en eau profonde vers cette 
espece. 

Depuis 1987, des releves au chalut de fond sont 
effectues conjointement dans la so us-zone 1 par Ie 
Japon et Ie Groenland. Dans la division lA, la 
biomasse exploitable etait Iegerement superieure a 
l'estimation de 1994; la biomasse estimee dans 
d'autres secteurs etait egalement plus eIevee, a des 
profondeurs variant entre 400 et 1 500 m. La 
hausse etait attribuable principalement au groupe 
d'age 4, la classe annuelle de 1991. Les prises real­
isees dans Ie cadre de releves au chalut a crevette, 
sur la cote ouest du Groenland, dans les eaux 
entre la limite de 3 milles, jusqu'a des 
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en raison de l'intensification de Ia peche a la 
palangre et au filet maillant, on remarque une 
proportion accrue de poissons plus grands et plus 
ages. Les series de donnees sur les taux de capture 
sont in completes et il est done difficile de deter­
miner des ten dances generales. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Moyen 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Par rapport a la moyenne 

Inconnue 

Inconnue; l'abondance en 
eau profonde est difficile 
a evaluer. 

Classe annuelle de 1991 
forte; les autres classes 
annuelles sont moyennes. 

Inconnus 

L'age 7 domine les 
prises; on remarque une 
hausse du nombre de 
poissons ages dans les 
prises recentes. 

Distribution Normale 

Taux d'exploitation recent Inconnu 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

En aofit 1993, Ie CCRH pronait une reduction 
considerable des prises dans Ie secteur regle­
mente, et il inc ita it les parties concernees a 
cooperer pour resoudre adequatement les ques­
tions scientifiques entourant la structure du stock. 
En novembre 1993, Ie Conseil concluait que Ie 
TAC de fletan noir dans 2 + 3KLMN devait etre 
substantiellement reduit en 1994, et que les prises 
de l'ordre du niveau historique de 25 000 t 
devaient constituer Ie niveau maximum de 

RECOMMANDATION # 1 5: 
Le Conseil recommande : 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

captures. En juin 1994, Ie Conseil notait l'absence 
de con troles sur la peche etrangere pratiquee hors 
des 200 milles et recommandait que la Canada 
prenne tous les moyens necessaires pour limiter 
l'effort de peche sur ce stock. En novembre 1994, 
Ie Conseil reiterait que les prises de l'ordre du 
niveau historique de 25 000 t devaient constituer 
Ie niveau maximum des captures. 

Le Conseil scientifique de l'OPANO a conclu, en 
juin 1995, que Ie TAC applicable au fletan noir de 
2+3KLMNO devrait demeurer a des niveaux bien 
inferieurs aux prises enregistrees ces dernieres 
annees, jusqu'a l'obtention de preuves manifestes 
sur Ie retablissement du stock. En outre, Ie 
Conseil scientifique a recommande qu'on envisage 
de prendre des mesures pour reduire Ie plus 
possible l'exploitation des fletans noirs juveniles. 

En aofit 1995, Ie CCRH a souligne a nouveau la 
necessite de maintenir des TAC reduits. Le 
CCRH citait la conclusion du Conseil scien­
tifique, d'apres qui les fortes prises de fletans 
noirs immatures representent un obstacle majeur 
a la reconstitution du stock. Le CCRH a indique 
que l'objectif du Canada, pour un proche avenir, 
devrait etre de retablir Ie stock aux niveaux de 
biomasse qui regnaient au debut des annees 1980, 
afin de soutenir la durabilite a long terme de la 

15.1 que Ie quota canadien actuel de 7 OOOt pour Ie 2+3K soit considere comme Ie maximum 
que peut supporter Ie stock dans cette zone; 

15.2 de veiller a ce que les mesures de conservations prises hors de la zone canadienne soient 
harmonisees aux mesures prises dans les eaux canadiennes; 

15.3 de prendre des mesures pour proteger les juveniles, car il importe que les classes 
annuelles recentes aient la possibilite de croitre et de reconstituer Ie stock. 
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profondeur proviennent de la peche au 
120 filet maillant. En 1995, on n'a pas 
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1985 1988 1991 1994 
secteur du releve. 

* Prises de 1996: au 2 oct.l96 (prises canadiennes)) 

peche. La Commission des peches de l'OPANO 
concluait, a sa reunion de septembre 1995, que Ie 
TAC de 1996 serait fixe a 20 000 t pour Ie fletan 
noir de 3LMNO, et qu'un TAC additionnel de 
7000 t serai t alloue dans la sous-zone 2 + 3K 
(Canada seulement). 

En aout 1996, Ie Conseil et ete encourage par de 
nouvelles preuves d'un bon recrutement au sein 
du stock de fletan noir. Le Conseil estime qu'il 
faut proteger les classes annuelles superieures des 
annees 1990, afin de permettre au stock de se 
reconstituer; il juge que l'exploitation intensive de 
ces poissons, tant qu'ils sont juveniles, ecarte cette 
possibilite de retablissement du stock. 

En septembre 1996, la Commission des peches de 
1'0PANO a conclu que Ie TAC de 1997 demeur­
erait a 20 000 t, pour Ie fletan noir de 3LMNO. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Aucun commentaire n'a ete re<;u au sujet de ce 
stock, au cours des consultations de 1996 sur Ie 
poisson de fond. 

ANALYSE 

Selon les estimations faites a la suite du releve du 
navire de recherche, Ie stock est bas. Cependant, 
les releves du navire de recherche effectues l'au­
tomne au del a de 1 000 m n'etaient pas 
satisfaisants et les informations sur la peche en 
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Les taux de capture etaient legerement 
moins bons, au filet maillant, et ne 
s'amelioreront sensiblement que 

lorsque les fortes classes annuelles des dernieres 
annees auront ete recrutees. Les longs temps de 
mouillage des filets maillants, rapportes par des 
observateurs, pourraient nuire considerablement a 
la conservation. II semble y avoir recrutement 
chez Ie turbot des sous-zones 2 et 3; il faut donc 
prendre des mesures pour proteger les juveniles. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Bas 

Par rapport a la moyenne 

Biomasse genitrice Basse; inconnue 

Biomasse totale Basse; inconnue 

Recrutement Bon 

Croissance et etat Inconnus 

Structure par age Inconnue 

Distribution 

Taux d'exploitation recent Maximum (compte 
tenu de 1a capacite du 
stock) 



4.2.2.16 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

GRENADIER DE ROCHE - SOUS-ZONE a 

08 

2G 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TIONS DU CCRH 

Dans ses rapports precedents (novembre 1993 et 
1994), Ie Conseil recommandait un TAC de 4 000 
t pour Ie grenadier de roche de la sous-zone O. Le 
TAC de 1995 pour la sous-zone 0 a ete fixe a 500 1. 

Le Conseil a recommande d'interdire toute peche 
dirigee du grenadier de roche dans la sous-zone 0 
en 1996. 

CONSULTATIONS DE 1996 
Aucun commentaire n'a ete presente au sujet de 
ce stock lors des Consultations de 1996. 

RECOMMANDATION # 16: 
Le Conseil recommande : 

ANALYSE 

Le rapport de 1996 du Conseil scientifique de 
l'OPANO indique que ce stock semble serieuse­
ment appauvri. Le Conseil scientifique de 
l'OPANO a recommande d'interdire la peche 
dirigee du grenadier de roche en 1997 et de 
limiter les prises aux seules prises fortuites effec­
tuees par des pecheurs d'autres especes. 

Les seules informations disponibles sur Ie 
grenadier de roche proviennent des reI eves de 
recherche. II est difficile d'etablir l'etat du stock et 
en plus on ne dispose pas d'informations 
provenant des pecheurs. Les releves de recherche 
reveIent une diminution de la taille des poissons 
et de la biomasse. 

16.1 d'interdire la ¢che dirigee du grenadier de roche de la saus-zone 0 en 1997 
16.2 d'encourager la tenue de releves coo¢ratifs effectues par les scientifiques et les 

¢cheurs. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Probablement bas 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mQYenne 

Probablement basse 

Probablement basse 

Inconnu 

Inconnus 

Inconnue 

Inconnue 

Taux d'exploitation recent Inconnu; bas 

CCRH 

t:. 

OPrises 
t:.TAC 

t:. Q 
Q Q 0 

1994 
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Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

GRENADIER DE ROCHE 2 + 3 

, ,4f 

, ... ... ~ , \ 

, ' : ')~ 1 . 
I.~ • 4* 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

Dans ses rapports precedents (novembre 1993 et 
novembre 1994), Ie Conseil recommandait un 
TAC de 3 000 t pour Ie grenadier de roche des 
sous-zones 2+ 3. Tres peu de poissons ont ete 
captures en 1994- 1995. Pour 1996, Ie Conseil 
recommandait que to ute peche dirigee de ce stock 
se deroule dans Ie cadre d'une peche experimen­
tale, so us conduite scientifique, et qu'un TAC de 1 
000 t soit etabli a cette fin. Cette recommandation 
a ete rei teree en 1996. 

RECOMMANDATION # 1 7: 
Le Conseil recommande : 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Un pecheur a constate une abondance de 
grenadiers de roche et recommande un TAC eieve, 
de 1 'ordre de 10 000 a 15 000 tonnes. 

ANALYSE 

Le rapport de 1996 de l'OPANO indique que les 
prises des dernieres annees ont ete realisees prin­
cipalement dans la zone reglementee par 
l'OPANO et etaient accessoires a la peche du 
fletan noir. Aucune nouvelle information n'a ete 
presentee a la reunion de juin 1996 du Conseil 
scientifique de l'OPANO; par consequent, les 
scientifiques ne sont pas en mesure de formuler 
un avis au sujet de ce stock. 

17.1 d'interdire la peche dirigee du grenadier de roche de 2+3 en 1997. 
17.2 d'encourager la tenue de releves cooperatifs effectues par les scientifiques et les 

pecheurs. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock: Inconnu 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par ige 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

Inconnue 

Inconnue 

Inconnu 

Inconnus 

Inconnue 

Inconnu 

Taux d'exploitation recent Inconnu 

CCRH 

DPrises 
~TAC 

~ ~ 
C\I f' C\I C\I c:I c:I 
i6 c::i c::i -

1994 
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Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TIONS DU CCRH 

Le Conseil s'est prononce sur ce stock pour la 
premiere fois en 1995. II a recommande pour 
1996, par prudence, de fixer Ie TAC a 2 000 t et de 
prendre des mesures pour repartir l'effort entre 
differentes concentrations, pour eviter que I'effort 
de peche ne porte que sur un seul secteur. 

RECOMMANDATION # 1 8: 
Le Conseil recommande 

CONSULTATIONS DE 1 996 
En 1995, la pee he de la raie a fait l'objet de 
critiques fondees sur Ie fait qu'une nouvelle peche 
dirigee avait ete autorisee alors qu'on manquait 
serieusement d'informations de base. Au cours de 
1996, on a deplore Ie fait que I'effort demeurait 
concentre et que Ie TAC etait trop bas. Un 
pecheur a recommande un quota de 10 000 a 15 
000 t. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• l'interet suscite par les raies est a la 
hausse depuis que les especes 
traditionnelles se rarefient; 

• la biomasse estimee diminue depuis 1986; 
• la taille moyenne a considerablement 

diminue; 
• il faudrait envisager de gerer separement 

les composantes des divisions 3LN, et 30 
et de la so us-division 3Ps, 

On denombre entre 8 et 10 especes de raies dans 
les eaux de Terre- Neuve. La raie epineuse et la 
raie a queue de velours sont les especes les plus 

18.1 de gerer distinctement les divisions 3LN, et 30 et la sous- division 3Ps; 
18.2 de fIxer Ie TAC global a 3 000 t, en 1997, lequel devrait etre reparti entre les zones de 

gestion, conformement a la recommandation des rapports sur l'etat des stocks; 
18.3 d'encourager les initiatives cooperatives des scientifIques et de l'industrie, surtout dans 

les secteurs OU la peche ne se concentre pas. 
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* Prises de 1996: au 2oct.l96 

abondantes et les plus communes dans les prises 
commerciales et de recherche. La raie se de place 
peu, de sorte qu'elle est consideree comme une 
espece sedentaire. Son potentiel reproductif est 
limite; une femelle ne depose qu'entre 6 et 40 
oeufs par annee, alors que les poissons de fond, p. 
ex., la morue, peuvent en deposer des millions. 
Les estimations de la biomasse relative de la raie 
donnent un stock stable dans 30 et 3Ps jusqu'au 
debut des annees 1990, puis une diminution qui se 
poursuit aujourd'hui. Des baisses, egalement 
observees dans 3L et 3N, pourraient etre causees 
par les prises effectuees hors de la limite de 200 
milles. La taille moyenne des raies a serieusement 
diminue. Dans l'ensemble, on manque gravement 
d'informations sur les raies et notamment sur leur 
taux de croissance, l'age a la maturite et la struc­
ture par age et par taille des populations. Le TAC 
actuel de 2 000 t representerait environ 10 % de la 
biomasse evaluee en 1994 a la lumiere du releve. 
Les prises elevees hors de la limite de 200 milles 
continuent de poser un probleme dans les divi­
sions 3LN; les raies de la division 30 et de la 
sous-division 3Ps ne sont pas aussi touchees. La 
peche de la raie n'est pas reglementee hors de la 
limite de 200 milles. La peche se concentre 
massivement dans des secteurs restreints, de sorte 
que les taux de captures commerciales ne sont pas 
necessairement indicatifs de l'abondance generale. 

66 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Inconnu; a la baisse 

Par rapport a la moyenne 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Inconnue 

Depuis peu a la baisse 

Inconnu 

Tallie a la baisse dans les 
releves de recherche 

Inconnue 

Concentrations locales 

Taux d'exploitation recent Inconnu 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

Le CCRH a fait rapport sur ce stock pour la 
premiere fois en 1995. II avait recommande que 
des mesures de gestion, notamment des saisons 
plus courtes, soient utilisees pour reduire l'effort 
porte sur ce stock. II avait egalement recommande 
que des programmes de controle du contenu en 

RECOMMANDATION # 19: 
Le Conseil recommande : 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

rogue, similaires aux programmes utilises pour la 
peche du capelan, soient etablis de maniere a 
garantir que la peche se deroule au bon moment 
et que des zones fermees et protegees soient insti­
tuees pour ce stock. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
En general, les pecheurs disent que les taux de 
capture diminuent depuis la fin des annees 1980 
et que les debarquements ont baisse alors que I'ef­
fort s'est accru. Les debarquements ont beaucoup 
baisse dans la plupart des regions de la province, 
encore plus en 1996; cependant, sur la cote sud­
ouest et notamment dans des parties de 3Ps et Ie 
sud de 4R, les quantites debarquees ont effective­
ment monte, en 1996. A defaut d'une explication 
convaincante de ce phenomene certains pecheurs 
disent que ces 10m pes different de celles qui sont 
habituellement trouvees dans les prises et croient 
qu'il s'agit de poissons qui furent captures acci­
dentellement par des chalutiers pechant l'hiver au 
sud-ouest de Terre-Neuve. On a bien pris 
quelques mesures, ces dernieres annees, pour 

19.1 de prendre de nouvelles mesures de gestion energiques pour assurer la conservation de 
la lompe en 1997; 

19.2 d'inclure dans ces mesures celIes qui sont exposees ci- dessous: 
• instituer des programmes de surveillance de la teneur en rogue, pour determiner Ie 

meilleur moment de la p~che et maximiser Ie rendement unitaire; 
• creer des zones fermees et protegees pour la fraie, dans toute l'aire du stock; 
• exercer une gestion plus localisee; 
• reduire encore l'effort; 
• diminuer les limites applicables aux engins et raccourcir la saison. 
Une fermeture de cette p~che pourrait devenir inevitable tres prochainement, a moins que ces 
mesures ne soient prises et prouvent leur efficacite. 
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* Prises de 1996: au 2oct./96 

reduire l'effort consacre a cette ressource, mais 
beau coup d'intervenants pensent que cela etait 
trop peu, trop tard, pour certains secteurs. Bien 
des pecheurs preconisent une fermeture de la 
peche. D'autres souhaiteraient que l'on protege 
des zones pour Ie frai et qu'on limite encore la 
capacite d'exploitation. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

on possede peu d'informations 
scientifiques et l'echantillonnage 
biologique est insuffisant; 
les debarquements de rogue sont en baisse 
de 40 %, par rapport a la moyenne 
recente; 
a la quasi-unanimite, les cotiers estiment 
que Ie stock diminue, surtout dans les 
secteurs nord. 

Les males de la lompe etablissent, pres de la cote, 
des territoires de reproduction qui peuvent etre 
utilises plusieurs annees. Les donnees issues des 
etudes faites sur ces territoires revelent que la 
peche y a une incidence considerable. Les debar­
quements de rogue se sont eleves aux environs de 
2 000 t, entre 1988 et 1995, et ils ont baisse a 1 200 
t, en 1996. On ne conna!t rien de la structure de ce 
stock et aucune recherche n'est prevue pour 
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Indicateur global du stock: En baisse 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par Iige 

Distribution 

Par rapport a la moyenne 

En baisse 

En baisse 

Inconnu 

Inconnus 

Inconnue 

Pres de la cote 

Taux d'exploitation recent Effort a la baisse; les 
prises par unite d'effort 
diminuent. 



Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

4.2.3 STOCKS DE LA ZONE REGLEMENTEE PAR 
L'OPANO 

Le mandat du Conseil pour la conservation des 
ressources halieutiques precise que Ie Conseil 
peut aussi recommander au Ministre la position 
que devrait adopter Ie Canada relativement aux 
stocks transfrontaliers qui relevent d'organ­
ismes internationaux tels que l'Organisation des 
peches de l'Atlantique nord-ouest (OPANO). 

Le CCRH a presente en aout 1993 son premier 
rapport au ministre des Peches et des Oceans 
au sujet des stocks administres par l'OPANO et 
d'autres stocks de la zone reglementee qui 
offrent un interet pour Ie Canada. Dans ce 
rapport, il recommandait la prolongation du 
moratoire concernant la morue des divisions 
2J3KL, I'imposition en 1994 d'un moratoire sur 
la peche de la plie canadienne et de la limande 
it queue jaune de 3LNO ainsi que de la plie 
grise et de la morue de 3NO, I'etablissement 
d'un mecanisme permettant de limiter les 
prises de fletan noir dans la sous-zone 3 it un 
maximum de 25 000 t par an et la mise en 
oeuvre d'un regime approprie de conservation 
et de gestion de la crevette de la division 3M. 

En aout 1994, Ie CCRH a presente au Ministre 
ses avis concernant ces stocks, pour 1995. Le 
Conseil a recommande, pour 1995, de main­
tenir Ie moratoire visant la morue des divisions 
2J3KL, la plie canadienne et la limande it 
queue jaune de 3LNO de meme que la plie 
grise, la morue et Ie capelan de 3NO; de tenir 
compte des inquietudes suscitees par l'exploita­
tion d'immatures dans les peches dirigees en 
cours dans la zone reglementee; de prendre 
l'initiative de proposer it l'OPANO d'adopter 
sur-Ie-champ une attitude prudente pour la 
gestion de la crevette de la division 3M; et 
d'adopter une attitude responsable et axee sur 
la conservation it l'egard des autres peches qui 
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pourraient sembler avoir moins d'importance 
pour Ie Canada, notamment celles qui se 
deroulent sur Ie Bonnet Flamand. 

Dans une lettre datee du 15 aout 1995 au 
ministre des Peches et des Oceans, Ie Conseil a 
reitere son appui it l'adoption d'un regime de 
gestion efficace dans la zone reglementee par 
I'OPANO. Le CCRH estime que la principale 
tache it laquelle l'OPANO doit s'attaquer 
consiste it abandonner la philosophie de l'ex­
ploitation pour adopter une attitude axee sur la 
conservation. Le Conseil soulignait que des 
progres ont ete realises, it l'initiative du 
Canada, notamment au chapitre des stocks 
chevauchants it l'egard desquels des moratoires 
ont ete imposes en raison de leur appauvrisse­
ment record. Le Conseil manifestait son appui 
aux mesures de gestion et de repression des 
infractions negociees avec l'Union europeenne 
et encourageait Ie Canada it s'employer en to ute 
priorite it convaincre la Commission des peches 
de l'OPANO d'adopter ces mesures a l'endroit 
de toutes les peches de la zone reglementee par 
I'Organisa tion. 

Dans la lettre du 16 aout 1996 adressee au 
ministre des Peches et des Oceans, Ie CCRH 
signale que la situation actuelle des stocks de 
poisson de fond dans les Grands Bancs, qui 
etaient autrefois prolifiques, est Ie triste reflet 
de l'echec des mesures passees de gestion it 
savoir que la maximisation de l'exploitation 
etait certainement consideree comme plus 
importante que la durabilite et la conservation 
des stocks de poisson. Le Conseil appuie 
entierement les recommandations du Conseil 
scientifique de I'OPANO sur les moratoires 
concernant les stocks suivants : la morue de 
2J3KL, de 3NO et de 3M, la plie canadienne de 
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3LNO et de 3M, la plie grise de 3NO, la 
limande a queue jaune de 3LNO et Ie capelan 
de 3NO. 

Le Conseil s'est egalement dit tres preoccupe 
par l'etat des stocks de fletan noir et du sebaste 
dans les divisions 3LN et 3M ainsi que par les 
efforts accrus des pecheurs de crevette dans 3M, 
lesquels sont contraires aux avis exprimes par Ie 
Conseil de l'OPANO en 1995. 

Le CCRH termine sa lettre en jetant un regard 
vers l'avenir et en faisant part de son impa­
tience face au recouvrement des stocks 
chevauchants etant donne leur tres grande 
importance pour l'industrie de la peche au 
Canada. Le Conseil est d'avis que, pour 
atteindre ce but, il est essentiel que les mesures 
prises a titre de projet pilote par l'OPANO en 1995 
se poursuivent et que l'exploitation excessive des 
juveniles constatee par Ie passe ne se reproduise plus. 
Ce sont des conditions prealables essentielles au 
retablissement et au recouvrement a long terme. 
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La Commission des peches de l'OPANO s'est 
reunie en septembre 1996 afin de prendre des 
decisions concernant la gestion des peches en 
1997. Pour donner une image complete de la 
situation, nous presentons ci-apres des informa­
tions sur les stocks qui interessent 
particulierement les pecheurs canadiens. 
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4.2.3.1 

MORUE 

Zone reglementee par I'OPANO 
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Dans Ie rapport de juin 1995 du Conseil scien­
tifique de 1'0PANO, les scientifiques ont indique 
que ce stock a touche un plancher historique en 
1994 et etait constitue principalement par les 
classes ann uelles de 1989 et de 1990. En partic­
ulier, les classes ann uelles posterieures a 1990 
semblaient faibles et les va leurs des classes de 
1989 et 1990, que I'on croyait moyennes, etaient 
en fait bien inferieures. Des donnees d'echantil­
lonnage demontrent que les peches commerciales 
visaient ces classes annuelles depuis 1991. En 
1994, les scientifiques ont bien indique que la 
biomasse de geniteurs ne pourrait commencer a se 
retablir que si les classes annuelles de 1989 et 
1990 atteignaient la maturite. Plus particuliere­
ment, Ie retablissement ne pourra se 
faire si l'exploitation des poissons 
immatures se poursuit aux intensites 
elevees actuelles. Le Conseil scien­
tifique de I'OPANO a recommande 
d'interdire la peche dirigee de la morue 
dans les divisions 3N et 30 en 1996 et 
de maintenir les prises accidentelles au 
strict minimum. 
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3NO. Le Conseil s'inquiete particulierement de la 
faiblesse de la biomasse et de l'absence de recrute­
ment. La Commission des peches de I'OPANO a 
decide de maintenir Ie moratoire de la peche 
dirigee de la morue de 3NO. 

Constatations du rapport de 1996 du Conseil 
scientifique de 1'0PANO : 

• 

• 

• 

• 

les classes annuelles de 1989 et 1990 ne 
sont pas aussi vigoureuses qu'on Ie 
croyait; les classes annuelles posterieures 
a 1990 semblent faibles; 
ce stock se trouve a un plancher 
historique; 
la biomasse totale et la biomasse de 
geniteurs sont au plus bas niveau observe 
dans la serie de donnees; 
les classes annuelles de 1989 et 1990 
n'offrent plus guere de possibilites de 
retablissement pour Ie stock. 

Dans une lettre adressee en aout 1996 au ministre 
des Peches et des Oceans, Ie CCRH a encore 
recommande de maintenir Ie moratoire sur la 
peche dirigee de la morue de 3NO. En septembre 
1996, la Commission des peches de I'OPANO a 
accepte de maintenir Ie moratoire en 1997, 
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Dans ses lettres adressees en aout 1994 
et 1995 au ministre des Peches et des 
Oceans, Ie Conseil pour la conservation 
des ressources halieutiques recom­
mandait de maintenir Ie moratoire de la 
pee he de la morue dans les divisions * Prises de 1996: au 2 oct.l96 (prises canadiennes) 
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4.2.3.2 Zone reglementee par I'OPANO 

PUE CANADIENNE - 3LNO 

• 0 

particulii:rement de la faiblesse des la biomasse et 
de l'absence apparente de recrutement. Au cours 
de la reunion de la Commission des peches de 
l'OPANO, en septembre 1995, il a ete decide de 
maintenir en 1996 Ie moratoire de la peche dirigee 
de la plie canadienne de 3LNO . 

Constatations du rapport de 1996 du Conseil 
3N scientifique de l'OPANO : 

Dans Ie rapport de juin 1995 du Conseil sci en­
tifique de l'OPANO, les scientifiques ont indique 
que l'abondance de la plie canadienne dans les 
divisions 3LNO etait a son plus bas. Compte tenu 
de la taille extremement reduite de la population, 
des preoccupations relatives a la biomasse de 
geniteurs et de la mortalite apparemment elevee 
des juveniles, Ie Conseil scientifique de l'OPANO 
a recommande d'interdire la peche dirigee de la 
plie canadienne dans les divisions 3LNO en 1996 
et d'abaisser les prises fortuites au strict 
mInImum. 

Dans ses lettres d'aout 1994 et d'aout 1995, 
adressees au ministre des Peches et des Oceans, Ie 
Conseil pour la conservation des ressources 
halieutiques recommandait de main-
tenir Ie moratoire de la peche de la plie 
canadienne des divisions 3LNO; il 70 
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• ce stock touche un plancher; 
• les classes annuelles de 1988 et 1989 

offrent quelques perspectives 
encourageantes; toutefois, rien ne porte a 
croire en l'existence d'une classe annuelle 
vigoureuse depuiso 

Le Conseil pense qu'un retablissement a court 
terme est improbable. Par Ie passe, l'abondance 
eIevee des juveniles ne s'est pas traduite par la 
constitution d'un stock plus fort et exploitable. 

Dans une lettre adressee en aout 1996 au ministre 
des Peches et des Oceans, Ie CCRH a encore 
recommande de maintenir Ie moratoire sur la 
peche dirigee de la plie canadienne de 3LNO. En 
septembre 1996, la Commission des peches de 
l'OPANO a accepte de maintenir Ie moratoire en 
1997. 
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faisait ressortir l'importance de tenir 
compte des inquietudes que suscitent 
l'exploitation des poissons immatures 
dans Ie cadre des peches dirigees 
pratiquees par les Etats non-membres, 
dans la zone reglementee, ainsi que les 
prises accessoires probablement elevees 
et toujours plus nombreuses de plies 
canadiennes dans Ie cadre de la peche 
du fletan noir pratiquee tant par des 
Etats membres que des Etats non­
membres. Le Conseil s'inquietait 

* Prises de 1996: au 2 oct.l96 (prises canadiennes)) 
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LIMANDE A QUEUE JAUNE 3LNO 
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Dans Ie rapport de juin 1995 du Conseil scien­
tifique de l'OPANO, les scientifiques ont indique 
que la croissance attendue des classes relative­
ment importantes de 1984 a 1986 ne s'est pas 
concretisee, vraisemblablement en raison d'impor­
tants preIevements de juveniles de ces cohortes 
par les pecheurs a l'oeuvre dans la zone regle­
men tee et aussi parce que Ie TAC a ete depasse 
chaque an nee, de 1984 a 1993. Le Conseil scien­
tifique de l'OPANO a conclu que Ie stock est bas. 
Les scientifiques ont egalement remarque que 
l'aire de repartition de ce stock s'est contractee, 
depuis quelques annees, ce qui rend Ie stock tres 
vulnerable a la surexploitation. Compte tenu de 
ce qui precede, Ie Conseil scientifique de 
l'OPANO recommande d'interdire en 1996la 
peche dirigee de la limande a queue 
jaune dans 3LNO et d'abaisser les prises 
fortuites au strict minimum. 
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par des Btats non membres dans la zone regle­
mentee. Le Conseil s'inquiete particulierement de 
la faiblesse de la biomasse et de l'absence de 
recrutement. La Commission des peches de 
l'OPANO a decide de maintenir Ie moratoire de la 
peche dirigee de la limande a queue jaune de 
3LNO. 

Constatations du rapport de 1996 du Conseil 
scientifique de l'OPANO : 

• ce stock demeure stable, mais a un niveau 
bas; 

• les prises annuelles depassent les TAC de 
1984 a 1993; 

• l'aire de repartition s'est retrecie. 

Dans une lettre adressee en aout 1996 au ministre 
des Peches et des Oceans, Ie CCRH a encore 
recommande de maintenir Ie moratoire sur la 
peche dirigee de la limande a queue jaune de 
3LNO. Le CCRH souligne que la croissance 
potentielle, attendue des classes annuelles de 1984 
a 1986, ne s'est pas concretisee, probablement en 
raison d'importantes prises de juveniles dans la 
zone reglementee par l'OPANO. En septembre 
1996, la Commission des peches de l'OPANO a 
accepte de maintenir Ie moratoire en 1997. 
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Dans ses lettres d'aout 1994 et d'aout 
1995, adressees au ministre des Peches 
et des Oceans, Ie Conseil pour la conser­
vation des ressources halieutiques 
recommandait de maintenir Ie moratoire 
de la peche de la limande a queue jaune 
des divisions 3LNO; il faisait par 
ailleurs ressortir la necessite de tenir 
compte des inquietudes que suscite l'ex­
ploitation des poissons immatures dans 
Ie cadre des peches dirigees pratiquees * Prises de 1996: au 2 oct.l96 (prises canadiennes) 
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4.2.3.4 Zone reglementee par I'OPANO 

PLiE GRISE - 3NO 

Dans Ie rapport de juin 1995 du Conseil scien­
tifique de l'OPANO, les scientifiques ont indique 
que ce stock semble etre tres appauvri. Le Conseil 
scientifique de l'OPANO a recommande d'inter­
dire en 1996 la peche de la plie grise dans les 
divisions 3NO, dans Ie but de permettre au stock 
de remonter a des valeurs qu'il a deja atteintes. 
Les scientifiques ont egalement recommande 
d'abaisser les prises fortuites au strict minimum. 

Dans des lettres d'aout 1994 et d'aout 1995, 
adressees au ministre des Peches et des Oceans, Ie 
Conseil pour la conservation des ressources 
halieutiques a recommande de maintenir Ie mora­
toire sur la peche de la plie grise des 
divisions 3NO. A la reunion de 
septembre 1995 de l'OPANO, il a ete 
decide de maintenir en 1996 Ie mora­
toire impose a la peche de la plie grise 
des divisions 3NO. 

Constatation du rapport de 1996 du 
Conseil scientifique de l'OPANO : 

• ce stock semble se trouver a un 
niveau tres bas. 

10 

8 
0-
0 
0 ..... 6 
~ 
1/1 
CII 

4 c 
c 
0 
I-

2 

0 

retablissement. II a egalement recommande que 
les prises fortuites soient maintenues au strict 
m1ll1mum. 

Dans une lettre adressee en aout 1996 au ministre 
des Peches et des Oceans, Ie CCRH a encore 
recommande de maintenir Ie moratoire sur la 
peche dirigee de la plie grise de 3NO. En 
septembre 1996, la Commission des peches de 
l'OPANO a accepte de maintenir Ie moratoire en 
1997. 
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Le Conseil scientifique de l'OPANO a 
recommande d'interdire toute peche de 
ce stock en 1997, afin de permettre son * Prises de 1996: au 2 oct.l96 (prises canadiennes) 
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4.2.3.5 

SEBASTE 

Zone reglementee par I'OPANO 
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Dans Ie rapport de juin 1995 du Conseil scien­
tifique de l'OPANO, les scientifiques ont conclu 
que l'abondance du sebaste etait tres basse dans la 
division 3L et qu'ils ne disposaient d'aucun signe 
de recrutement valable. Dans la division 3N, ils 
ont observe que Ie stock avait diminue de 1984 a 
1991, mais qu'ils ignorent l'etat dans lequel il se 
trouve depuis. Le Conseil scientifique de 
l'OPANO a recommande de limiter a 14000 tIes 
prises totales de sebaste dans les divisions 3LN, 
en 1996. 

Le Conseil pour la conservation des ressources 
halieutiques n'a pas fait de recommandations 
particulieres concernant ce stock pour 1995. Lors 
de la reunion de septembre de la Commission des 
peches de l'OPANO, il a ete decide de fixer a 14 
000 t Ie TAC de sebaste des divisions 3LN, en 
1995. 

Dans la lettre adressee au ministre des Peches et 
des Oceans, en aotit 1995, Ie Conseil conduait que 
l'abondance du sebaste dans 3L semblait tres 
faible et que Ie stock ne donnait aucun signe de 
recrutement val able; il soulignait egalement que 
l'abondance du sebaste dans 3N avait baisse dans 
une mesure inconnue et qu'aucun signe de classe 
annuelle robuste n'avait ete observe depuis les 
classes annuelles de 1986 et 1987. Pour la 
premiere fois depuis de nombreuses annees, 
soulignait Ie Conseil, Ie TAC n'a pas ete atteint en 
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1994, un phenomene qu'il attribue largement a 
l'echec de la peche pour de nombreux Etats 
membres. En conclusion, Ie Conseil insistait sur 
l'importance primordiale d'adopter une attitude 
prudente a l'endroit du sebaste de 3LN et 
d'abaisser considerablement Ie TAC, en 1996; de 
14 000 t qu'il etait en 1995, il faudrait probable­
ment Ie fixer sous les prises de 1994, qui 
s'elevaient a 7 000 t. A la reunion de septembre de 
la Commission des peches de l'OPANO, il a ete 
decide de fixer a 11 000 tIe TAC de 1996. 

Constatations du rapport de 1996 du Conseil 
scientifique de l'OPANO : 

• ce stock se trouve a un niveau tres bas, 
dans 3L; l'etat de ce stock est incertain 
dans 3N; 

• on s'inquiete pour l'avenir de ce stock, 
etant donne l'absence generale d'un 
recrutement suffisant. 

Dans une lettre adressee en aotit 1996 au ministre 
des Peches et des Oceans, Ie CCRH ne voyait rien 
pour appuyer un TAC de 14000 t de sebaste dans 
3LN. Le Conseil faisait remarquer que la 
Commission des peches avait fixe Ie quota a 11000 
t, en 1995. Et pourtant, Ie Conseil scientifique de 
l'OPANO estime que ce stock diminue depuis Ie 
milieu des annees 1980 et demeure amoindri, en 
particulier dans la Division 3L. On note certains 
signes de recrutement dans 3N mais aucun indice 
d'une bonne classe annuelle subsequente. Sur la 
foi de ces raisons, Ie CCRH a recommande au 
Canada d'imposer une reduction majeure du 
TAC. En septembre 1996, la Commission des 
peches de l'OPANO a accepte que Ie TAC de 
sebaste de 3LN soit fixe a 11 000 t, en 1997. 

Le CCRH preconise par ailleurs de decourager 
tout elargissement de la peche de la crevette au 
chalut dans 3LN. Le Conseil souligne avec inquie­
tude Ie taux eleve de rejet de petits poissons plats 
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* Prises de 1996: au 2 oct./96 (prises canadiennes) 

et de sebaste dans d'autres peches de Ia crevette et 
note Ies effets nefastes que pourrait avoir une telle 
pratique sur Ie rendement de ces stocks, Iesqueis 
sont a un niveau extremement bas, sur Ies Grands 
Banes. Pour ces raisons, Ie Canada devrait main­
tenir I'attitude qu'il a adoptee au sein de 
I'OPANO, au cours de I'annee derniere, au sujet de 
I'elargissement de Ia peche de Ia crevette au chalut 
dans Ie 3LN. 
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Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

4.3 STOCKS DU GOLFE DU SAINT LAURENT 

4.3.1 APERC;U DE 
L'ECOSYSTEME 

4.3.1 .1 CARACTERISTIQUES 
GENERALES 

Le golfe du Saint Laurent est une mer semi 
fermee reliee a l'Atlantique Nord par Ie detroit 
de Cabot, au sud est, et Ie detroit de Belle Isle, 
au nord est. Les forces qui agissent sur Ie golfe 
incluent I'apport d'eau douce -- variant selon la 
saison -- provenant principalement du fleuve 
Saint Laurent et des rivieres de la Cote Nord. 
La colonne d'eau se divise en trois couches: une 
couche superficielle presentant de grands ecarts 
de temperature et de salinite, attribuables aux 
fluctuations du rayonnement solaire et a I'ap­
port d'eau douce; une couche intermediaire 
froide (CIF) issue du refroidissement hivernal 
et de I'apport d'eau froide du Labrador, par Ie 
detroit de Belle Isle; et une couche d'eau plus 
chaude et plus salee, d'origine oceanique, 
apportee par Ie detroit de Cabot et remontant 
vers l'amont, dans la large et profonde fosse du 
Chenal Laurentien. 

4.3.1 .2 TENDANCES RECENTES 
DES CONDITIONS 
HYDROGRAPHIQUES 

En 1995, la temperature moyenne de la couche 
superficielle (030 m) approchait 11 DC, soit un 
niveau legerement superieur a la moyenne de 
10,4 DC. Dans la couche 30 100 m, la tempera­
ture moyenne etait de 0,6 cC, presque un degre 
sous la moyenne de 1,5 dc. C'etait la dixieme 
annee consecutive durant laquelle on enregis­
trait des temperatures inferieures a la moyenne 
a long terme dans Ie coeur de la CIF. Pour ce 
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qui est de la couche de 100 200 m, la tempera­
ture moyenne se situait a 1,7 DC, soit 0,8 °C de 
moins que la moyenne. Dans la couche 200 300 
m, la temperature moyenne etait de 4,9 DC, tres 
pres de la normale (4,8 0C). La temperature 
enregistree dans les eaux plus profondes accuse 
un leger flechissement en regard de 1994, bais­
sant de 1 °C dans la couche de 100200 m et de 
0,4 °C dans celie de 200 300 m. Dans Ie sud du 
golfe, la superficie benthique couverte d'eau 
plus froide que O°C a atteint un record de 
25000 km2. 

CONDITIONS HYDROGRAPHIQUES 
DANS LE GOLFE DU SAINT LAURENT EN 
1995 

• temperature superficielle (0 30 m) 
legerement superieure a la normale; 

• temperatures inferieures a la normale 
pour une dixieme annee consecutive 
dans la couche intermediaire froide 

• dans Ie sud du golfe, une superficie 
benthique record est couverte d'eau 
plus froide que 0 DC; 

• dans les eaux profondes (200 300 m), 
temperature approchant la normale 
mais inferieure aux conditions de 
1994. 

Sources: Rappon %/41 de rOPANO; Rappon 96/41 du MPO sur 

retat des stocks 

4.3.1 .3 TENDANCES RECENTES 
DE L'ECOSYSTEME 

Traditionnellement, trois groupes de poissons 
ont domine la peche du poisson de fond dans Ie 
golfe: les gadoldes (morue et merluche), Ie 
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sebaste et les poissons plats. Apres une periode 
de forte abondance dans Ie milieu des annees 
1960, les stocks de morue dans Ie nord et Ie sud 
du golfe ont decline durant la decennie 1970 , 
pour remonter dans les annees 1980 apres 
plusieurs annees de bon recrutement. Depuis, 
l'intensite de la peche s'est conjuguee a l'insuffi­
sance de la croissance et du recrutement pour 
causer l'effondrement des stocks. Les donnees 
recentes n'annoncent aucun recrutement 
substantiel. L'absence persistante de bon 
recrutement nuit a la reconstitution des stocks. 
En 1995, l'etat (adiposite) des morues s'est 
ameliore, signe d'une bonification des condi­
tions de croissance. II s'agit la d'une ameliora­
tion marquee par rapport a 1994, annee ou la 
morue presentait un etat de maigreur que 1'0n 
soup~onnait d'etre presque fatal. Pour Ie 
sebaste, la derniere bonne annee de bon 
recrutement remonte a 1980. Les sebastes nes 
en 1988 semblaient abondants, mais ils ont soit 
peri dans Ie golfe, soit migre ailleurs. 
L'insuffisance du recrutement et l'intensite de 
la mortalite par peche ont fait degringoler les 
stocks de sebaste, dont l'exploitation commer­
ciale est maintenant interdite dans Ie golfe. En 
ce qui concerne les poissons plats (plie canadi­
enne, turbot, plie grise), leur abondance a 
egalement decline depuis quelques annees et un 
bon recrutement se fait attendre. 

En general, les stocks pelagiques approchent ou 
depassent l'abondance normale. La biomasse du 
hareng dans Ie nord du golfe a augmente 
jusqu'en 1989 1990, mais diminue depuis, parti­
culierement Ie stock de la baie St-Georges. 
Dans Ie sud du golfe, les faibles populations 
recensees au debut des annees 1980 ont spectac­
ulairement progresse vers la fin de cette 
decennie et Ie debu t des annees 1990; une 
recente baisse du recrutement laisse prevoir 
une chute de la biomasse. Le maquereau est 
abondant, et conna!t une modeste mortalite par 
peche. Les dernieres annees (1993 et 1994) 
semblent avoir produit de solides classes d'age. 
Le capelan est une espece importante dans Ie 
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TENDANCES GENERALES DE 
L'ECOSYSTEME DANS LE GOLFE DU 
SAINT LAURENT EN 1995 

• 

• 

• 

• 

• 

• 

tres bas niveau des stocks de poisson 
de fond, sans aucun signe de bon 
recrutement; 

amelioration marquee de l'etat 
(adiposite) de la morue; 

invertebres : stocks en bon etat; 
exploitation intense; 

poissons plats: forte pression de 
p~che; stocks en declin; 

stocks pelagiques : en bon etat, avec 
signes de bon recrutement du 
maquereau depuis quelques annees; 

populations de phoques : abondantes 
et en croissance. 

Source : Rapport de 1996 du MPO sur l'~tat des stocks de p&he de 

I'Atlantique 

nord du golfe; on connait mal sa biomasse, que 
lIon soup~onne d'etre considerable mais peu 
exploitee. 

Les stocks d'invertebres du golfe sont generale­
ment en bon etat, malgre une forte exploitation. 
Les stocks de crevettes ont augmente vers la fin 
des annees 1980 et legerement flechi au debut 
de la decennie 1990, mais semblent maintenant 
se retablir grace a un solide recrutement recent. 
La crevette est une importante source de nour­
riture pour la morue et Ie sebaste, dont l'effon­
drement des stocks peut avoir contribue a l'ap­
parent relevement de la population de crevettes. 
Pour Ie crabe des neiges, les prises ont atteint 
un sommet au debut des annees 1990, mais Ie 
mauvais recrutement de 1985 et 1987 fait 
aujourd'hui chuter la biomasse. Cependant, Ie 
bon recrutement des dernieres annees devrait 
faire remonter la biomasse vers la fin de la 



decennie. Dans Ie cas du homard, les debarque­
ments ont plafonne en 1990. Les prises de 
homard sont directement liees au recrutement 
annuel; les fortes prises des dernieres annees 
pourraient etre attribuables aux conditions 
environnementales favorables, qui ont entraine 
un bon recrutement. Les bancs de mollusques 
du golfe sont aussi exploites. On connait peu la 
taille des stocks et leur rythme de croissance, 
mais la pression de peche semble elevee. On 
sa it cependant que les petoncles autour des lIes 
de la Madeleine sont l'objet d'une forte exploita­
tion et que leur abondance depend du recrute­
ment annuel. 
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Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

Le golfe abrite quatre especes de phoque 
(phoque commun, phoque a capuchon, phoque 
gris et phoque du Groenland). La population de 
phoques gris augmente a raison de 8 % par 
annee. On a estime a 18000 t Ie volume total de 
morues (principalement des prerecrues) 
devorees par les phoques gris en 1993 dans Ie 
golfe. Les phoques du Groenland abondent 
dans Ie golfe, et font partie de la plus 
nombreuse population de pinnipedes de 
l'Atlantique Nord Ouest. Pour cette espece, Ie 
nombre de nouveau nes dans Ie golfe etait 
estime a 580 000 (± 78 000) pour 1990 et a 703 
000 (±127 000) pour 1994. L'evaluation de la 
population varie entre 4,1 et 5,5 millions d'indi­
vidus, qui auraient devore quelque 54 000 t (les 
estimations vont de l3 500 t alSO 000 t) de 
morue dans Ie golfe. Pour ce qui est du phoque 
a capuchon, on ne possede aucune information 
sur la taille de la population du golfe et son 
regime alimentaire. Le nombre de nouveau nes 
en 1993 est estime a 3 000. 
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4.3.2 RECOMMANDATIONS PAR STOCK 

4.3.2.1 

MORUE - 3PN4RS 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TIONS DU CCRH 

En aout 1993, Ie Conseil a recommande, a titre de 
mesure preventive de conservation, d'abaisser Ie 
TAC de 1993 de 31000 t a 18000 t, soit Ie niveau 

RECOMMANDATION # 20: 
Le Conseil recommande : 

Fo,] revise pour 1993. A I'automne de 1993 et 1994, 
il a recommande : d'interdire la peche dirigee du 
stock en 1994 et de main tenir les prises fortui tes 
au strict minimum; de n'autoriser en 1995 aucune 
peche recreative ou alimentaire; d'implanter un 
vaste programme de peches-sentinelles. En 
novembre 1995, Ie Conseil a a nouveau recom­
mande de maintenir Ie moratoire sur la peche 
commerciale et d'etendre Ie programme de 
peches-sentinelles visant ce stock. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Lors des consultations de Matane (Qc), les 
pecheurs ont souligne l'absence totale de morue 
au nord de I'ile d'Anticosti une pecherie tradi­
tionnelle , et qu'ils ne capturaient plus aucune 
morue en pechant la crevette du cote nord ouest 
de I'Be, alors que les prises fortuites de morue y 
etaient auparavant elevees. 

20.1 que l'on reautorise en 1997 une peche commerciale limitee a un TAC de 6 000 t; 
20.2 que l'on adapte l'effort de peche de chaque secteur d'engins en fonction du quota 

disponible; 
20.3 que la peche soit strictement controlee et surveillee (registres de peche, observateurs 

embarques, surveillance a quai, etc.), pour qu'on puisse faire reposer les decisions 
futures sur des donnees fiables; 

20.4 que l'on adopte et fasse observer des mesures pour proteger les juveniles, et plus 
particulierement la classe annuelle 1993 (protocole pour les petits poissons, restriction 
des engins), et faire en sorte que les prises englobent une diversite de classes annuelles 
parmi Ie stock adulte; 

20.S que l'on envisage d'adopter des mesures (p. ex. periodes et zones d'interdiction) pour 
eviter de cibler les concentrations denses de poissons sur Ie point ou en train de frayer; 

20.6 que l'on continue de recueillir des donnees scientifiques a l'aide des peches-sentinelles. 
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Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

• les classes d'iige recentes (1991 
et 1992) sont faibles, mais certains 
signes semblent plus encourageants 
pour la classe 1993; 
• l'etat des poissons s'est quelque 
peu bonifie a l'automne de 1994, et 
encore plus en 1995; 

1985 1988 1991 1994 

• selon les peches-sentinelles, les 
poissons captures pres de la cote ne 
sont pas dans Ie meme etat que 
celles peches au large, par des 
engins mobiles. 

* Prises de 1996: au 2oct.196 

En raison des signes encourageants d'abondance 
qu'ils y observent, surtout dans la portion sud du 
4RS les pecheurs souhaitent l'ouverture d'une , , 

peche commerciale limitee. A leurs yeux, les 
peches-sentinelles laissent croire a un solide retab­
lissement du stock dans toute son aire de reparti­
tion, sauf Ie detroit de Belle Isle. On exhorte 
toutefois les autorites a la prudence dans l'ouver­
ture et la gestion de cette peche. Comme la peche 
du fletan, de la plie canadienne et de la merluche 
donne lieu a de fortes prises fortuites de morue, 
l'ouverture d'une peche limitee donnerait une 
certaine marge de manoeuvre. L'interdiction 
actuelle pesant sur la peche de la morue exerce 
sur les autres especes une pression intense, qU'une 
peche limitee contribuerait a alleger quelque peu. 
On propose un TAC de 6000 t. Les pecheurs 
jugent essen tiel de recueillir systematiquement 
l'information dont ils disposent et, si l'on reau­
torise la peche, d'y integrer Ie programme de 
peches-sentinelles. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• Ie stock demeure tres deprime mais est 
relativement stable depuis quatre ans; 
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APERC;U DES P~CHES-SENTINELlES 

Le programme de peches-sentinelles a 
deux composantes depuis 1994: Ie 

volet des engins fixes (palangres et filets mail­
lants), ou l'echantillonnage des prises se fait par 
une surveillance a quai normale pendant que les 
pecheurs s'adonnent a leurs pratiques tradition­
nelles; Ie volet des engins mobiles, ou l'on procede 
a un rei eve scientifique (couverture aleatoire strat­
ifiee, avec installation d'un revetement dans Ie 
fond du chalut pour evaluer les pre recrues et 
verification de la totalite des prises par des obser­
vateurs) . En 1995, les releves aux engins mobiles 
ont couvert la totalite de la zone a trois reprises 
(avril, aout et octobre). La zone est couverte 
presque simultanement par tous les navires, ce qui 
est une methode differente de l'expedition scien­
tifique «classique» (un passage unique qui s'etend 
sur un mois) et, peut-etre, preferable. On a 
applique Ie meme protocole en 1996, en ajoutant 
quatre nouveaux sites pour les engins fixes dans 
3Pn et 4R et en ne faisant que deux prospections 
aux engins mobiles. 

Selon les evaluations provenant du secteur des 
engins mobiles, la biomasse exploitable minimum 
est en hausse (env. 41000 t) mais encore faible. 
Comparativement a 1995, les taux de capture aux 
engins fixes ont considerablement grimpe dans 
toutes les zones. Les filets maillants ont donne de 
bons taux de capture dans 4S (Basse Cote Nord), 
ou tres peu de poissons avaient ete recenses les 
annees precedentes. On a capture un assez grand 
nombre de poissons de petite taille (env. 33 cm, 
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age 3) en 1996, ce qui va dans Ie sens des observa­
tions faites en 1995. Les pecheurs de capelan ont 
trouve dans leurs casiers une quantite inhabituelle 
de petites morues. L'es scientifiques jugent toute­
fois qu'il est premature de tirer des conclusions 
sur la force du nouveau recrutement. Les partici­
pants aux peches-sentinelles signalent ega lement 
que, malgre leur hausse, les taux de capture 
demeurent en de<;a des niveaux historiques. Les 
poissons captures dans les peches-sentinelles sont 
en meilleur etat physiologique que les annees 
precedentes, - plus particuW:rement ceux captures 
aux engins mobiles - qui etaient encore en 
mauvais etat en 1995. 

D'a pres Ie reI eve scien tifique estival de 1996, la 
biomasse globale demeure faible, ayant augmente 
d'environ 8 % depuis 1995. La peche-sentinelle 
aux engins mobiles semble indiquer une hausse 
plus marquee de la biomasse exploitable 
minim urn, qui serai t passee de 32000 t a 41000 t 
entre aout 1995 et juillet 1996 (estimation prelim­
inaire). La distribution geographique s'accroit 
depuis 1993, a la lumiere des prises considerables 
ramenees dans 4S tant par Ie releve estival que 
par la peche-sentinelle aux engins fixes. Le main­
tien du moratoire a pour effet d'ameliorer la struc­
ture par age, grace a la persistance des classes 
annuelles 1987 et 1988, aujourd'hui matures. 
Apres Ie mediocre recrutement observe pour les 
classes 1991 et 1992, la classe 1993 semble forte, 
bien que toute comparaison avec la moyenne soit 
prematuree. L'etat des poissons s'ameliore; si la 
situation se maintient, grace a de meilleures 
conditions meteorologiques, ces gros poissons en 
sante contribueront probablement a long terme au 
recrutement futuro 

PI usieurs signes positifs laissent croire que Ie 
stock est en voie de retablissement. Le Conseil 
envisage une reouverture a petite echelle de la 
peche commerciale, qui permettrait : 

• de mieux connaitre l'etat reel du stock; 
• de mieux adapter les regles sur les 

prises fortuites, pour les peches non 
morutieres; 
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• de limiter l'impact de la peche 
recreative. 

Comme Ie stock n'a pas encore completement 
recupere CIa biomasse genitrice demeure faible) il 
faudrait strictement limiter la reouverture, de 
maniere a favoriser la poursuite du retablissement 
et a laisser au nouveau recrutement une chance de 
frayer au moins une fois. Pour l'instant, on ne 
peut calculer aucun niveau de reference definitif. 
La biomasse exploitable minimum, selon la 
peche-sentinelle aux engins mobiles de juillet 
1996, avoisine 40000 t. La productivite moyenne a 
long terme du stock etait d'environ 60000 
tonnes/ annee, ce qui donne une biomasse calcuIee 
absolue de pres de 300000 t. Le Conseil estime 
qu'il faut limiter les prises bien en-de<;a de 10000 
t, pour favoriser Ie retablissement du stock. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock: Stock en retablisse­
ment, mais fa un faible 
niveau avec amelioration 
limitee; meilleure distri­
bution geograpbique 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Par rapport a la moyenne 

De loin sous la moyenne 

Sous la moyenne, avec 
une faible amelioration 

Faibles classes d'age 
1991 1992; la classe 1993 
sera probablement 
meilleure 

Etat en amelioration, 
pres de la moyenne; taux 
de croissance de retour fa 
la normale 

Certaine amelioration 

Taux d'exploitation recent Peche fermee depuis 
1994 



Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

4.3.2.2 

MORUE - 4T +4VN (N-A) 
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mande la cessation de cette peche, du moins 
jusqu'en juin 1994. En novembre 1994, usant de 
prudence, Ie Conseil a recommande d'interdire 
pour 1995 toute peche dirigee. En 1995, les 
perspectives de reconstitution demeurant aussi 
sombres, il a recommande qu'on maintienne pour 
1995 Ie moratoire sur la peche commerciale, tout 
en intensifiant considerablement la peche­
sentinelle. 

V: 
/ CONSULTATIONS DE 1 996 

/ Lors des Consultations de 1996, les pecheurs ont 
signale une abondance de morue autour de l'ile 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TIONS DU CCRH 

du Prince Edouard, sur Ie banc Miscou et dans Ie 
secteur sud des iIes de la Madeleine, ou Ie niveau 
des prises fortuites complique et freine en certains 
endroits la peche des poissons plats (plie canadi­
enne et fletan). En outre, les sondages acoustiques 
ont donne des signaux que I'on croit relies a la 
presence de morue. Autour de l'Ile du Prince 

En 1993, face a la chute spectaculaire de tous les 
indicateurs concernant ce stock et aux sombres 
perspectives de recrutement, Ie Conseil a recom-

RECOMMANDATION # 21 : 
Le Conseil reeommande : 

21.1 que ron reautorise en 1997 une peehe eommerciale limitee a un TAC de 6000 t; 
21.2 que ron adapte l'effort de peche de chaque secteur d'engins en fonetion du quota 

disponible; 
21.3 que la peche soit strietement controlee et surveillee (registres de peche, observateurs 

embarques, surveillance a quai, etc.), pour qu'on puisse faire reposer les decisions 
futures sur des donnees fiables; 

21.4 que ron adopte et fasse observer des mesures pour proteger les juveniles, et plus 
partieulierement la classe annuelle 1993 (protocole pour Ies petits poissons, restriction 
des engins), et faire en sorte que les prises englobent une diversite de classes annuelles 
parmi Ie stock adulte; 

21.5 que ron envisage d'adopter des mesures (p. ex. periodes et zones d'interdietion) pour 
6viter de cibler les concentrations denses de poissons sur Ie point ou en train de frayer; 

21.6 que ron continue de reeueillir des donnees scientifiques a l'aide des p~ches-sentinelles. 
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qui est interprete comme un effet 

100 DPrises 
positif de l'interdiction de la peche 
hivernale. Les pecheurs estiment qu'il 
ya abondance de petits poissons 
(probablement d'age 3), a en juger par 
les prises fortuites des homardiers et 
les prises recreatives. Les poissons 
semblent generalement en bonne 
sante et ont l'estomac rempli de nour­
riture. Par ailleurs, les phoques sont 
pen;us comme une grave nuisance: 
poissons partiellement devores sur les 
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* Prises de 1996: au 2oct.l96 

Edouard et des lIes de la Madeleine, les pecheurs 
de homard ont ramene dans leurs casiers un 
nombre inhabituel (par rapport aux donnees 
historiques) de morues. 

Dans plusieurs regions littorales, (baie des 
Chaleurs, est du Nouveau Brunswick, estuaire du 
Saint Laurent), cependant, les pecheurs c6tiers 
ont signale une abondance beaucoup moindre par 
rapport aux dernieres annees (l'information 
provient des peches-sentinelles, des peches recrea­
tives et des prises fortuites d'autres peches, comme 
celIe du fletan noir). Un pecheur est d'avis que la 
presence de morues dans des regions marginales 
comme l'estuaire du Saint Laurent -- une anci­
enne pecherie de morue -- est causee par Ie debor­
dement d'une forte biomasse, et que la non-reap­
parition de la morue dans ces regions revele que la 
population ne s'est pas encore retablie. On a fait 
remarquer qu'aussi longtemps qu'un pecheur a la 
palangre ne peut gagner sa vie en pechant la 
morue dans Ie secteur nord de 4T comme c'est Ie 
cas actuellement ,Ie stock do it etre considere en 
mauvais etat. Certains pecheurs de 1'1. P. E. ont un 
point de vue oppose, faisant valoir que la distribu­
tion geographique actuelle n'est pas inusitee 
puisque, dans Ie passe, des flottilles du Quebec et 
du Nouveau Brunswick venaient pecher dans les 
eaux du nord de Ii P. E. En outre, on observe 
main tenant dans Ie golfe la presence de morues de 
grande taille habituellement pechees en hiver, ce 
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palangres, traces de morsure sur les 
poissons, disparition de la morue dans 
des pecheries traditionnelles ou Ie 
phoque abonde. Dans certaines 
regions (baie des Chaleurs, 

embouchure de l'estuaire du Saint Laurent), Ie 
chien de mer cree Ie meme probleme. 

II est difficile de mener efficacement les etudes 
experimentales, en raison des restrictions (p. ex. 
selectivite) qui leur sont imposees. La peche 
recreative est egalement source de frustrations. 
Elle est perc;ue comme une peche non contr6lee, et 
donc comme une peche commerciale non officielle 
qui ali mente Ie marche noir. En general les inter­
venants estiment qu'on manque de donnees pour 
evaluer avec precision Ie potentiel reel du stock. 
Dans ce contexte, une reouverture limitee permet­
trait d'enrichir Ie fonds d'information et, ainsi, de 
brosser Ie vrai tableau de l'etat du stock. En outre, 
une reouverture pourrait contribuer a resoudre les 
problemes lies aux prises fortuites et a la peche 
recreative. De toute evidence, il faudrait surveiller 
de pres les resultats d'une reouverture partielle, 
pour recueillir les donnees necessaires. On a 
souligne qu'une reouverture presente toujours un 
risque, mais qu'il faut Ie faire en calculant Ie 
risque et en attenuant au maximum les 
eventuelles retombees negatives. 

Les droits d'acces demeurent un probleme 
epineux. Certains intervenants aimeraient dans 
un premier temps, limiter la reouverture partielle 
aux engins «ecologiques» (ligne et hamec;on, filet 
maillant), alors que d'autres preferent des quotas 
fondes sur les parts traditionnelles. Un participant 



a propose d'interdire les grands bateaux. Faute de 
donnees fiables, on a peu parle du niveau du 
TAC. Des chiffres de 10000 a 15000 tonnes ont ete 
avances. Les pecheurs de Ii P. E., ont demande 
un quota exclusif de 4000 t. Un representant de 
pecheurs a signale que Ie TAC devrait etre 
conforme aux principes de conservation. On a 
egalement souligne la necessite de mieux promou­
voir et controler la qualite des debarquements, 
pour pouvoir retirer autant d'argent avec des 
prises moins abondantes mais de meilleure 
qualite. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
1'etat des stocks : 

• pietre recrutement vers la fin des 
annees 1980 et Ie debut des annees 
1990; 

• Ie recrutement semble s'ameliorer, mais 
il est trop tot pour en etre sur; 

• la biomasse approche Ie plancher 
his tori que; 

• l'interdiction de la peche en 1996 
devrait menen a une legerement (5 %) la 
biomasse genitrice. 

APERC;U DES P~CHES-SENTINELLES 

Dans Ie sud du golfe du Saint Laurent (zone 4T), 
les peches-sentinelles ont commence a l'automne 
1994, avec deux navires armes d'engins mobiles. 
En 1995, on a accru Ie nombre d'engins mobiles et 
ajoute des engins fixes. En 1996, conformement a 
la recommandation du Conseil, on a considerable­
ment intensifie la peche-sentinelle, qui couvrait 
dorenavant la plus grande partie de la zone de 
juillet a octobre a l'aide d'une plus grande diver­
site d'engins. Pour etablir les methodes a suivre, 
on a combine les informations communiquees par 
les pecheurs au sujet des lieux de peche tradition­
nels a un protocole scientifique visant a limiter les 
biais et a maximiser Ie volume de donnees 
obtenues. Pour Ie secteur des engins fixes, on a 
conserve les memes sites tout au long de la saison . 
Dans Ie cas des engins mobiles -- representes par 
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des chaluts et des sennes danoises (ecossaises) --, 
on a fait douze sorties durant la saison. Une fois 
sur trois, on munissait d'un revetement Ie fond de 
l'engin, pour obtenir des donnees sur l'abondance 
des juveniles. 

Les engins mobiles ont donne des taux de capture 
d'environ 20 % superieurs a ceux observes en 1995 
a la meme date. Cette hausse est en grande partie 
imputee a la croissance des poissons encore exis­
tants au moment de 1'interdiction de la peche. 
Pour les palangres, les prises sont similaires a 
celles de 1'annee precedente a la meme periode. 
Les taux de capture etaient eleves autour de 1'1. P. 
E., rna is tres faibles -- et meme nulles en plusieurs 
occasions -- Ie long du littoral gaspesien. Compte 
tenu des prises des engins mobiles, la classe 
annuelle 1993 pourrait etre superieure a la classe 
1992, mais il est encore trop tot pour en estimer la 
force reelle. 

Plusieurs indices se conjuguent pour indiquer un 
relevement de la biomasse depuis la fermeture de 
la peche. Les peches-sentinelles confirment 
l'amelioration dans certains secteurs. 
L'importance des prises fortuites dans plusieurs 
peches (homard, plies, fletan, aiguillat commun) 
revele egalement que la population est plus abon­
dante que ces dernieres annees. Cependant, Ie 
stock ne semble pas avoir reintegre toute son aire 
de distribution geographique, comme en 
temoignent les faibles prises dans les zones 
littorales (p. ex. la cote orientale du N. B., 1'estu­
aire du Saint Laurent et la baie de Chaleurs). 

Le releve scientifique d'automne en 1996 
confirme la repartition geographique de la morue 
telle qu'observee dans d'autres peches. On releve 
un accroissement leger du nombre de poissons 
capture par trait. Une conclusion initiale serait 
que la biomasse est en train de se retablir, cepen­
dant, ceci a un rythme lent et un bas niveau. On 
confirme qu'il existe un grand nombre de pois­
sons de trois ans (classe de 1993), malgre que cette 
classe annuelle ne so it pas aussi forte qu'on ne Ie 
pensait. La classe annuelle de 1995 peut, elle 
aussi, etre de bonne taille. La persistance de 
conditions oceanographiques pauvres observees 
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dans Ie sud du golfe aura probablement un effet 
limitatif sur la productivite biologique pendant 
une certaine peri ode de temps. 

Le Conseil est bien conscient de la frustration 
engendree chez les pecheurs aussi bien par les 
regles sur les prises fortuites que par les prises 
recreatives, deux facteurs qui compliquent la 
pratique de la peche et engendrent des inegalites 
parmi les pecheurs. Le Conseil se preoccupe 
egalement de l'insuffisance du contr6le et de la 
surveillance envers la peche recreative, qui ouvre 
la porte au braconnage et a la vente illegale du 
pOIsson. 

Dans son rapport de 1995, Ie Conseil estimait que 
Ie stock pouvait supporter des prises de l'ordre de 
4000 t, et que ce niveau pourrait servir de «valeur 
seuil» pour l'expansion de la peche-sentinelle. Les 
prises de 1996 seront bien inferieures a cette 
limite, malgre l'intensification de la peche recrea­
tive. La biomasse genitrice (age 5 +) calcuIee pour 
1996 se situe a quelque 110000 t, un niveau en 
hausse mais toujours inferieur aux valeurs enreg­
istrees vers Ie milieu des annees 1980 (env. 230000 
t). Depuis Ie moratoire, Ie stock semble se recon­
stituer a un rythme annuel d'environ 10 %, une 
hausse qui est cependant surtout imputable a la 
croissance des poissons deja presents a la ferme­
ture de la peche. La classe annuelle 1993 semble 
etre superieure aux classes precedentes, et pour­
rait contribuer positivement a la biomasse future. 
Selon l'analyse du risque effectuee par les scien­
tifiques, Ie faible niveau prevu des captures 
devrait faire augmenter la biomasse entre 1996 et 
1997. La meme Analyse, fondee sur les donnees de 
1995, revele qu'un niveau de capture de 6000 t en 
1996 equivaudrait a 50 % de probabilite de declin 
de la biomasse genitrice. Des prises superieures a 
10000 t auraient fait grimper la probabilite a 80%. 

Le Conseil considere que l'amelioration observee 
autorise une reouverture limitee de la peche 
commerciale en 1997. U ne telle reouverture 
permettrait : 

• de mieux connaitre l'etat reel du stock; 
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• de mieux adapter les regles sur les 
prises fortuites, pour les peches non 
morutieres; 

• de limiter l'impact de la peche 
recreative. 

Puisque Ie stock ne s'est pas encore totalement 
retabli (biomasse genitrice encore faible, distribu­
tion geographique limitee, recrutement limite), il 
faudrait restreindre strictement la reouverture, 
pour favoriser la poursuite de la reconstitution et 
permettre aux nouvelles classes d'age de frayer au 
moins une fois. L'Analyse indique que les prises 
doivent demeurer sous les 10000 t, compte tenu de 
l'objectif global de retablissement. Au niveau FO,I' 

les prises avoisineraien tIes 16000 t. 

OPINION DU CONSEIL SUR LIETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock: Stock en retablisse­
ment, mais encore faible 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Par rapport a la mqyenne 

Sous la moyenne, concen­
tree dans Ie sud est de la 
zone 

Sous la moyenne, avec 
croissance annuelle de 10 
% depuis l'imposition du 
moratoire grace a la 
croissance des poissons 
plus ages 

Sous la moyenne depuis 
la cohorte de 1987; la 
c1asse d'age 1993 sera 
probablement meilleure 

Etat en amelioration, 
pres de la moyenne en 
1994 et 1995 

Affectee par Ie faible 
recrutement; les indi­
vidus de sept ans domi-
naient les debarquements 
de 1995; amelioration 
probable grace a la 
cohorte de 1993 

Taux d'exploitation recent Peche fermee depuis 
1993 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

, 

En novembre 1993, Ie Conseil, inquiet de I'etat du 
stock, a recommande que Ie TAC de 1994 soit fixe 
a 30000 t (une baisse de 50 %), en vue de Ie main­
tenir a ce niveau pendant encore deux ans, si 
possible, pour assurer la stabilite du stock. 

Dans son rapport de 1994, Ie Conseil a recom­
mande, pour Ie sebaste de I'unite 1, d'intensifier et 
d'approfondir les recherches scientifiques, de 
concert avec I'industrie, dans Ie but de preciser les 

RECOMMANDATION # 22: 
Le Conseil recommande : 

unites de gestion du sebaste et de mieux 
comprendre les regimes migratoires et la situation 
des stocks. II a egalement recommande d'etablir Ie 
TAC de 1995 a 7 500 t; de mettre en place un 
protocole relatif aux petits poissons destine a 
proteger les juveniles du sebaste; et que Peches et 
Oceans Canada, en consultation avec l'industrie, 
cherche a restreindre la peche autant que possible, 
de janvier a juin. Apres avoir examine la recom­
mandation du Conseil, au sujet du TAC, Ie 
Ministre a decide d'interdire toute peche du 
sebaste dans I'unite 1, en 1995. Pour donner suite 
11 la recommandation du Conseil concernant Ie 
lancement d'une initiative scientifique mixte 
(industrie-scientifiques) sur Ie sebaste, il a ete mis 
sur pied, avec Ie concours du MPO et de I'indus­
trie, un programme de recherche multidisci­
plinaire qui tentera de repondre a certaines ques­
tions cies touchant a la biologie du sebaste, a la 
definition du stock, a son etat et a ses mouve­
ments migratoires. Pour 1996, Ie Conseil a recom­
mande de poursuivre Ie moratoire et de minimiser 
les prises fortuites de sebaste dans les autres 
peches. 

22.1 d'interdire Ia peche dirigee du sebaste en 1997; 
22.2 d'entreprendre des releves a etre menes conjointement par l'industrie et Ie secteur des 

sciences; 
22.3 de continuer de surveiller Ie recrutement, en utilisant toutes Ies sources d'information, y 

compris Ies prises fortuites par Ies pecheurs de crevette. 
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d'autres informations sur ce stock, par 
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* Prises de 1996: au 2oct./96 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Le Conseil a organise une consultation speciale 
sur les stocks de sebaste Ie 11 octobre 1996. 
Quelques resultats encourageants sont parvenus 
des peches sentinelles; toutefois, dans l'ensemble, 
les intervenants estiment que la peche devrait 
demeurer fermee, vu l'appauvrissement constant 
de la biomasse. Les pecheurs demeurent inquiets 
de l'etat general de la ressource. Enfin, l'industrie 
estime qu'une meilleure coordination des travaux 
scientifiques du MPO, entre les regions, permet­
trait de mieux repondre aux questions sur Ie 
melange des stocks. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• aucun signe de nouveau recrutement; 
• tres faible biomasse; 
• Ie retablissement pourrait se produire 

d'ici 7 a 9 ans, mais seulement apres un 
important recrutement. 

Cette evaluation de la situation a ete corroboree 
par les intervenants au cours des consultations. Le 
Conseil demeure tres preoccupe par l'etat de ce 
stock et deplore Ie fait qu'aucune amelioration 
n'est observee, malgre Ie moratoire. Le Conseil 
estime par ailleurs qu'il convient de recueillir 

iii 
CI 

= 

88 

" CI 

= 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Tres bas 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par Ilge 

Par rapport a la 11tQYenne 

Tres basse 

Tres basse 

Tres faible 

Inconnus 

Dominee par la c1asse 
annuelle de 1981. 

Taux d'exploitation recent Moratoire 



4.3.2.4 

PUE CANADIENNE - 4T 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TIONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie ConseiI a recommande de 
fixer a 5000 t Ie TAC pour 1994, avec maintien 
des mesures de protection des petits poissons. Le 
meme TAC a ete recommande pour 1995, en 
novembre 1994. En novembre 1995, a la lumiere 
de donnees revelant que la biomasse eta it au plus 
bas niveau jamais observe Ie Conseil a recom­
mande : d'abaisser Ie TAC a 2000 t; de poursuivre 
les efforts visant a reduire Ie plus possible la 
capture et Ie rejet des poissons de petite taiIle; de 
tenir au strict minimum les prises fortuites de 
morue. 

RECOMMANDATION # 23: 
Le Conseil recommande : 

23.1 de fixer a 2 500 t Ie TAC de 1997; 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Lors des Consultations de 1996, on s'entendait 
generalement pour dire que les nombreuses 
fermetures causees par l'exces de prises fortuites 
de morue ne permettent pas aux pecheurs 
d'evaluer clairement l'etat du stock. La regIe des 
10 % est pen;ue comme un obstacle de taiIle a une 
peche efficace. Elle entralne egalement des injus­
tices parmi les pecheurs, puisque certains endroits 
peuvent a la fois etre fermes a un type d'engin 
particulier et ouverts a un autre type. Les 
pecheurs reclament la modification de cette regIe. 
Selon un pecheur, ce probleme de prises fortuites 
etait previsible, puisqu'il est cause par une reori­
entation de l'effort de peche vers la plie canadi­
enne, laquelle representait normalement une prise 
accessoire dans la peche de la morue. D'autres 
pecheurs ont mentionne que la portion sud du 
golfe accueillait autrefois une peche dirigee de la 
plie canadienne. On estime que l'accroissement du 
maillage permet effectivement d'empecher la 
capture des petites plies, et que la peche est 
aujourd'hui beaucoup plus <mette» qu'auparavant. 
On continue de capturer de petites plies, mais peu 
frequemment. Par ailleurs, on a deplore la 
conduite de certaines entreprises de transforma­
tion, qui achetent les petites plies pour s'en servir 
comme appat. Des etudes de selectivite sont 
presentement en course dans Ie but de limiter les 
prises fortuites de morue et de petites plies. 

23.2 de prendre des mesures pour limiter Ia reorientation vers Ia plie canadienne de l'effort 
provenant d'autres peches 

23.3 de faire strlctement observer Ia regIe sur Ies limites de taille. 
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lent une hausse des taux de capture, 
malgre l'accroissement des maillages et 
l'intensification de l'effort de peche 
due a l'accroissement du nombre de 
participants. Les plies capturees sont 
plus grosses et en meilleur etat que par 
Ie passe. A la lumiere de l'evolution 
historique de la biomasse, Ie Conseil 
constate que cette derniere est 
demeuree relativement stable depuis 
dix ans, bien qu'a un niveau de loin 
inferieur a celui observe vers la fin des 

1985 1988 1991 1994 annees 1970. Le releve de l'automne 
1996 confirme cette situation, Ie 
nombre de poissons par trait etant 
demeure Ie meme qu'en 1995. La plie 
canadienne etait concentree princi-

* Prises de 1996: au 2oct.196 

A l'i. p. E., la taille moyenne des prises a 
augmente et les taux de capture sont remontes, 
malgre l'intensification de l'effort de peche. Cet 
etat de choses est interprete comme une ameliora­
tion de l'etat du stock. Aux dires des pecheurs de 
la region, Ie stock est actuellement en meilleur 
etat et pourrait supporter une hausse du TAC. On 
a parle de 5000 t. Aux lIes de la Madeleine, les 
pecheurs croient que Ie stock de plie est moins 
abondant que durant les annees 1960 et n'ont pas 
a pen;u de poissons de grande taille (15-16 po) 
depuis 1987-1988. Dans Ie nord de 4T, les 
pecheurs affirment que la plie a quasiment 
disparu. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• l'estimation de la biomasse pour 1995 
est la pI us faible depuis 1971; 

• Ie recrutement est generalement 
mediocre depuis Ie milieu des annees 
1970; 

• Ie rejet des plies de taille insuffisante 
demeure un probleme. 

Le Conseil reconnait l'incertitude entourant l'etat 
du stock, vu la divergence des opinions exprimees. 
Selon l'evaluation du MPO, Ie stock serait en tres 
mauvais etat. D'un autre cote, les pecheurs signa-
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paIement dans la partie sud-est du Golfe. 

Le Conseil reconnait les mesures prises pour 
prevenir la capture de poissons immatures, 
conformement a ses recommandations prece­
dentes, et la baisse considerable de la mortalite 
par peche des plies de petite taille. 

Malgre la divergence des points de vue exprimes, 
Ie Conseil estime que la peche presente certains 
signes d'amelioration et que les mesures de 
conservation ont beneficie au stock. 

Le Conseil estime qu'un leger relevement des 
prises est possible. II demeure toutefois preoccupe 
de la faiblesse de la biomasse et estime que l'ac­
croissement des prises devrait suivre une strategie 
de reconstitution. Comme on continue de signaler 
des debarquements de petites plies, Ie Conseil 
prone instamment une stricte application des 
reglements. 



OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Peut-etre en retab­
lissement; signes 
d'amelioration; taux de 
capture sup6rieurs 
malgre l'accroissement 
des maillages 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Par rapport a la me.venne 

Encore inferieure a la 
moyenne, et presque 
stable depuis dix ans 

Stable, a un bas niveau 

Mediocre 

Reduction marquee des 
re;ets d'immatures; les 
poissons captures sont 
plus gros 

Inconnue 

Taux d'exploitation recent La reorientation de 
l'effort pourrait poser un 
probleme 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
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En novembre 1993, Ie Conseil a recommande, a 
titre preventif, de fixer a lOOO t Ie TAC de plie 
grise pour 1994, et de surveiller les prises de plie 
grise dans 4T jusqu'a ce qu'on ait mieux etabli les 
limites de la repartition du stock. Le TAC a ete 
abaisse a lOOO t en 1994. En novembre 1994, Ie 
Conseil a recommande de redefinir I'unite de 
gestion de maniere qu'elle englobe 4T, et de fixer a 
lOOO tIe TAC de plie grise en 1995 dans 4RST 
Conformement ala recommandation du Conseil, 

RECOMMANDATION # 24: 
Le Conseil recommande : 

24.1 de fixer a 1000 t Ie TAC de 1997; 

CCRH 

on a etendu en 1995 l'unite de gestion pour y 
englober 4T En 1995, Ie Conseil a recommande de 
laisser Ie TAC a lOOO t. pour 1996. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Au cours des consultations menees en 1995, les 
participants ont dit qu'il y avait eu peu de peche 
en 1995 en raison de l'interdiction de conserver les 
prises fortui tes. 

Durant les Consultations de 1996, certains inter­
venants ont remis en question la recommandation 
de 1995, en laissant entendre que Ie TAC devrait 
etre superieur a lOOO t. On a propose de relever Ie 
quota pour la Division 4T, en autorisant deux 
mois de peche au printemps et deux autres mois a 
l'automne. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
I'etat des stocks: 

• apres Ie declin marque de la fin des 
annees 1980, la biomasse demeure 
stable dans 4RS et s'accroit 
marginalement dans 4T; 

• les prises recentes ont ete de loin 
inferieures au TAC. 

24.2 d'adopter des mesures visant a harmoniser Ie maillage dans toute Ia zone. 
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* Prises de 1996: au 2oct./96 

Le Conseil prend acte des mesures adoptees pour 
reduire les prises de petite taille (moins de 30 cm). 
II note aussi que la ressource semble a un bas 
niveau, particulierement dans Ie nord du golfe, OU 
l'espece etait la plus abondante. En outre, les 
scientifiques indiquent que «Ia ten dance observee 
dans I'abondance de la ressource peut necessiter 
de nouvelles reductions de l'effort de peche.» Le 
releve de septembre 1996 dans Ie 4T montre une 
augmentation de I'indice d'abondance depuis 
1995. Dans ce releve, la plie grise etait distribuee 
principalement Ie long du chenal Laurentien et de 
la depression au large du Cap Breton. 
Contrairement aux annees anterieurs, il y avait 
peu de plie grise entre la Gaspesie et Ie banc des 
Orphelins. 

Le Conseil est deconcerte par la diversite des 
limites de maillage en place dans Ie sud du golfe, 
et estime que cette situation peut nuire a la 
conservation de la ressource. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Stable mais faible; 
certaine amelioration 
dans4T 

Par rOJ1jJOrt a la tnQYenne 

Biomasse totale Faible 

Biomasse genitrice Faible 

Recrutement Aucune information 

Croissance et etat Aucune information 

Structure par age Aucune information 

Taux d'exploitation recent Accroissement du 
maillage depuis deux 
ans; l'effort demeure 
eleve 
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HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
nONS DU CCRH 

En novembre 1993 et 1994, Ie Conseil a recom­
mande de fixer a 4000 t Ie TAC de fletan noir de 
4RST. Compte tenu des preoccupations suscitees 
par la diminution apparente de I'abondance et de 
la grande quantite de poissons de petite taille 
captures, en 1994, Ie Conseil a ajoute que des 
mesures de gestion additionnelles etaient neces­
sa ires afin de favoriser la capture des poissons de 
plus de 50 cm. En 1995, Ie Conseil a recommande 
de fixer Ie TAC de 1996 a 2000 t ainsi que des 
mesures visant a permettre au jeune fletan noir 

RECOMMANDATION # 25: 
Le Conseil recommande : 

1 de fixer a 3000 t Ie TAC de 1997; 

CCRH 

d'atteindre la maturite (y compris I'application 
d'un protocole concernant Ie poisson de petite 
taille et l'augmentation du maillage des filets 
maillants), la peche etant assujettie en totalite a 
un programme de verification a quai. 

Consultations de 1996 

Cette espece a une grande importance pour les 
pecheurs utilisant des engins fixes dans I'estuaire 
du Saint-Laurent et dans Ie secteur de l'ile 
d'Anticosti. Au cours des Consultations de 1996, 
ces pecheurs se sont dit tres preoccupes par Ie 
quota actuel et ils mettaient en question Ie bien­
fonde de la diminution de 50 % du quota par 
rapport a 1995. Ils ont signale avoir pris plusieurs 
mesures afin d'ameliorer l'exploitation de ce 
stock, a savoir I'augmentation du maillage, la 
reduction du nombre de participants a la peche et 
la diminution du nombre de filets par bateau 
(lequel est passe a 80). Ils signalent que les taux 
de capture ont ete tres eleves en 1996, d'ol! une 
saison tres courte malgre la reduction de I'effort 
de peche. Les poissons etaient plus gros que I'an 
dernier et en bon etat. Les pecheurs se preoccu­
pent de la grande quantite de femelles matures 
(plus de 80 % des prises) capturees a la suite de 
l'augmentation du maillage. Ils ont signale que Ie 
nombre des prerecrues est a la hausse et qu'un 
nombre important de fletans noirs tres petits sont 

2 de maintenir les mesures de conservation en place (restriction de l'effort, accroissement 
du maillage); 

3 de poursuivre Ies etudes scientifiques, pour mieux delimiter Ie stock et ses regimes 
migratoires. 
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Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

et 1996 et l'abondance d u poisson 

1985 1988 1991 1994 

mesurant plus de 50 cm a plus que 
double. On a egalement observe de 
bons signes de recrutement en 1996, 
l'abondance n'ayant pas atteint un tel 
niveau depuis Ie debut des annees 
1990. Le Conseil a reconn u les mesures 
positives prises par les pecheurs en vue 
de reduire l'effort reel et d'augmenter 
Ie maillage. Grace aces mesures, les 
prises de poissons immatures ont 
diminue. 

* Prises de 1996: au 2oct./96 

captures par les chalutiers crevettiers malgre 
l'utilisation de grilles de type Nordmore (donnee 
non confirmee partout), ce qui pourrait signifier 
que des classes annuelles fortes sont imminentes. 
En regIe generale, les participants conviennent 
que Ie stock est maintenant en bon etat et qu'il est 
justifie de ramener Ie TAC a 4000 tonnes. Les 
pecheurs ont emis des do utes quant a la delimita­
tion des unites de gestion des stocks et aux 
regimes migratoires. Ils ont fait part de leurs 
preoccupations relatives a la peche hivernale dans 
les environs du detroit de Cabot etant donne les 
incidences negatives possibles de celle-ci sur la 
peche au Quebec. 

A Terre-Neuve, les pecheurs ont signale des 
ameliorations similaires du stock. Il y a eu une 
hausse des taux de capture et des indices de 
recrutement sont observes. 

ANALYSE 

Le Conseil constate que la situation s'est grande­
ment amelioree depuis l'evaluation faite a partir 
des donnees de 1995. Les taux de capture declares 
sont a la hausse et les debarquements eleves de 
1996 ont conduit a la fermeture prematuree de la 
peche. Cette situation corrobore les observations 
faites par les scientifiques au cours du releve de 
l'ete 1996, soit une augmentation en continu de la 
biomasse depuis 1993. L'abondance du poisson de 
taille commerciale a augmente de 30 % entre 1995 
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Les pecheurs signalent que Ie TAC de 
2000 t etait beaucoup trop bas compte 
tenu de l'etat actuel de la ressource et 
ils sont d'avis que les captures pour­

raient etre plus elevees. Ils sont preoccupes par 
l'insuffisance des connaissances sur l'ecologie de 
l'espece, notamment en ce qui concerne Ie regime 
migratoire. Le Conseil reconnait que, la migration 
possible du fletan noir dans differents secteurs 
pourrait influencer notre approche de conserva­
tion. 

Le Conseil est d'avis que Ie stock s'ameliore 
depuis sa derniere evaluation, en 1995, et que des 
mesures positives ont ete prises en vue du regle­
ment des problemes souleves dans son rapport 
precedent. Il est d'avis qu'il faudrait prendre des 
mesures de conservation afin d'aider Ie stock a se 
retablir completement et pour maintenir la 
biomasse au-dessus de son niveau actuel. Le 
Conseil est egalement d'avis que, me me si une 
augmentation du TAC est possible, il convient 
d'adopter une approche prudente afin d'assurer Ie 
retablissement du stock. 
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OPINION DU CONSEll SUR l'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock En retablissement 
rapide. 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par /ige 

Par rapport a la mQYenne 

Bonne amelioration en 
1996 

Hausse probable en 1996 

Abondance de juveniles 
a compter de 1996 

Etat Iegerement 
superieur 

Bonification attribuable 
a l'accroissement du 
maillage et a un meilleur 
recrutement 

Taux d'exploitation recent Reduction probable, en 
raison d'une baisse du 
TAC, d'une diminution 
de l'effort et d'un 
accroissement des mail­
lages 

CCRH 
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4.3.2.7 

MERLUCHE BLANCHE - 4T 

C ./ 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
nONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a recommande, a 
titre preventif, d'abaisser a 2000 t Ie TAC en 1994. 
A cause de !,incidence traditionnellement elevee 
de petits poissons dans les prises, Ie Conseil a 
egalement recommande que soient maintenues les 
mesures adoptees en 1993 pour proteger les petits 
poissons. Le Conseil a aussi recommande que 
soient deIimites avec precision les secteurs et les 

RECOMMANDATION # 26: 
Le Conseil recommande : 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

peri odes des de frai de ce stock et que, dans la 
mesure du possible, la peche soit interdite dans 
ces secteurs et pendant ces periodes. 

En novembre 1994, du fait qu'aucun changement 
dans les estimations de I'abondance n'avait ete 
observe (laquelle etait demeuree environ la moitie 
de celie de 1992), Ie Conseil a recommande d'in­
terdire la peche dirigee de la merluche blanche 
dans 4T et de maintenir au strict minimum les 
prises fortuites. En 1995, etant donne les preoccu­
pations que continuait de susciter la faible abon­
dance et les indications d'un recrutement 
prochain faible, Ie Conseil a recommande Ie main­
tien du moratoire sur la peche dirigee en 1996. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Au cours des consultations de 1995, les pecheurs 
de homard ont indique qu'ils avaient observe de 
grands nombres de merluche blanche dans leurs 
casiers. Generalement, les pecheurs ne pensaient 
pas que la merluche blanche etait «en difficulte». 

Par ailleurs, au cours des Consultations de 1996, 
les impressions quant it I'etat du stock variaient 
d'un endroit a I'autre. Aux lies de la Madeleine, 
les pecheurs affirment qu'il n'y a plus de 
merluche. Cependant, it !,Ile-du-Prince-Edouard, 

26.1 d'interdire toute peche dirigee de la merluche blanche dans 4T en 1997. On peut etablir 
un quota de 500 t pour les prises fortuites, eventuellement en laissant une marge de 
manoeuvre suffisante pour ne pas nuire a la p~che d'autres especes; 

26.2 de controler et de surveiller etroitement la peche, pour asseoir les decisions futures sur 
des donnees fiables; 

26.3 de continuer la recherche sur la defmition du stock. 
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les pecheurs ont l'impression que Ie stock n'est 
plus en difficulte. On signale des prises fortuites 
importantes dans les casiers a homard, dans les 
nasses a anguilles et les parcs a eperlans et meme 
dans les dragues a petoncles. Ces impressions sont 
principalement celles des pecheurs de la cote est 
de l'ile-du-Prince-Edouard; du cote ouest, les 
rapports etaient succincts et les prises des peches­
sentinelles etaient tres faibles par rapport aux 
prises de morue. On a suggere de pratiquer une 
peche sur une petite echelle en vue de brosser un 
tableau plus clair de l'etat de la ressource. 
Plusieurs questions ont ete posees quant a la 
migration du poisson et aux lieux de residence 
des populations locales pendant I'hiver. 

A Port Hawkesbury, un pecheur a signale avoir 
fait la meilleure peche c6tiere depuis longtemps. 
Selon un autre pecheur, il doit y avoir «beaucoup 
de merluches» puisqu'on en voit dans les filets 
maillants et qu'on les attrape a la ligne. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• la mortalite par peche eta it elevee avant 
la fermeture; 

• Ie recrutement imminent est faible mais 
quelques individus tres jeunes ont ete 
signaJes dans Ie rei eve de 1995' 
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La majeure partie des prises de 
merluche dans les peches-sentinelles 
ont ete effectuees dans la baie Saint­
Georges et dans l'est de l'ile-du-Prince­
Edouard, les prises quotidiennes ayant 
ete tres bonnes a I'occasion. Les prises 
ont augmente dans les environs de 
I'ile-du-Prince-Edouard a la fin de la 
saison. On n'a pratiquement capture 
aucune merluche blanche au large du 
Nouveau-Brunswick, du Quebec et des 

lies de la Madeleine. 

Les scientifiques ont signale que Ie retablissement 
de ce stock sera lent, etant donne la faible abon­
dance et les «indications limitees de recrutement». 

Le Conseil signale que, selon l'evaluation de 1996, 
la biomasse demeure pres du plus bas niveau 
jamais observe. Cependant, la presence de petits 
poissons, y compris des «jeunes de l'annee», 
observee au cours du releve de 1995, est encour­
ageante. On a aussi capture de petites merluches 
com me prises fortuites dans d'autres peches, ainsi 
que dans Ie releve scientifique a l'automne 1996. 
Au course de ce releve, Ie nombre de merluche 
blanche par trait de chalut etait comparable a 
celui de 1995, ce qui indique que les effectifs 
demeurent pres du plus bas niveau jamais vu. Le 
poids moyen par trait continue a baisser. 

Le Conseil signale que des concentrations elevees 
de merluche blanche sont observees uniquement 
dans certains secteurs localises (par ex. la baie 
Saint-Georges et Ie centre du detroit de 
Northumberland) mais que la merluche demeure 
rare ailleurs. II faut surveiIIer l'expansion possible 
de l'aire de repartition geographique autour de 
l'ile-du-Prince-Edouard. De nombreuses questions 
ont ete posees au sujet de la migration de la 
merluche blanche qui quitte Ie golfe en hiver. 



Notamment, la merluche blanche qui fn!quente la 
division 4Vn en hiver provient probablement des 
stocks du golfe. 

Le Conseil reconnait l'existence de signes localises 
d'amelioration. Ainsi, on pourrait peut-etre fixer 
un petit TAC uniquement pour les prises fortu­
ites, de fa~on a permettre un meilleur rapport 
entre especes dans d'autres peches. Cette mesure 
permettrait egalement de recueillir des donnees 
additionnelles pour l'evaluation de l'etat de ce 
stock. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Toujours critique; 
l'ensemble du stock est a 
son plus bas niveau; 
ameliorations 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Par rapport a la moyenne 

A son niveau plancher 
malgre des ameliorations 
locales; contraction de la 
distribution 
geograpbique; possible 
amelioration 

Tres faible 

Certains signes positifs, 
mais limites 

Aucune information 

L'abondance des indi­
vidus de grande taille 
(plus de 15 cm) 
approche Ie minimum 
observe 

Taux d'exploitation recent Eleve avant Ie mora­
toire 
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4.3.2.8 

FLETAN - 4RST 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
TlONS DU CCRH 

, , 

3 

Dans les rapports produits depuis novembre 1993, 
Ie Conseil a recommande que Ie TAC de fletan de 
4RST soit fixe a 300 t. En outre en 1995, Ie 
Conseil a recommande de rendre obligatoire la 
remise a I'eau des fletans mesurant moins de 81 
cm et d'eliminer a toutes fins pratiques les prises 
fortuites de morue dans Ie cadre de cette peche. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Au cours des consultations tenues en 1995, les 
pecheurs ont dit qu'il etait difficile de respecter 
les limites fixees pour les prises fortuites de 

RECOMMANDATION # 27: 
Le Conseil recommande : 

27.1 de maintenir a 300 t Ie TAC de 1997; 

CCRH 

morue lorsqu'ils pechaient Ie fletan a la palangre. 
Beaucoup, soulignant Ie grand nombre de permis 
additionnels delivres pour ce stock, pensent que 
cette peche a ete pratiquee au premier chef pour 
les prises fortuites de morue. 

Au cours des Consul ta tions de 1996, les pecheurs 
ont signale que les regles concernant les prises 
fortuites de morue les empechent de pratiquer 
une peche a la palangre efficace et ils ont insiste 
sur la necessite d'apporter des modifications aces 
regles. Compte tenu des nombreuses fermetures 
dues aux prises de morue, ils ne pouvaient donner 
une image claire de la situation du fletan. lIs ont 
egalement signale que les phoques devenaient un 
veritable probleme; en effet, il n'est pas rare main­
tenant de trouver seulement la tete des poissons 
aux hame~ons. Les pecheurs ont aussi fait etat de 
I'abondance croissante d'individus pesant entre 30 
et 60 livres et de la disparition des fletans de tres 
grande tail Ie. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
I'etat des stocks : 

• les prises recentes ne correspondent 
qu'a environ 10 % des va leurs 
historiques a long terme (1 900-1950). 

27.2 de rendre obligatoire Ie rejet a l'eau des prises de fletan de moins de 81 cm. 
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Les scientifiques signalent que, comparativement 
a la situation a long terme, Ie stock de fletan est a 
un niveau historiquement faible. II semble cepen­
dant que Ie stock soit stable. 

Le Conseil admet que 1'0n ne conna!t pas avec 
certitude l'etat du stock. Le poisson est rare sur les 
fonds et il n'est pas possible d'en faire une evalua­
tion appropriee au moyen de releves scientifiques. 
Les taux de capture des pecheurs commerciaux ne 
sont pas fiables dans certaines zones a cause des 
nombreuses fermetures liees aux peches fortuites 
de morue. Dans Ie secteur nord de la sous-divi­
sion, les pecheurs font etat de prises assez bonnes 
en 1996. Les pecheurs ont signaIe la rarete des 
fletans de grande taille dans leurs prises. La 
biomasse semble stable mais elle demeure a un 
niveau faible . 

Le Conseil se preoccupe des prises de poissons 
immatures encore constatees chez les pecheurs 
aux filets maillants. En 1995, il a recommande la 
remise a l'eau de ces individus de petite taille, 
comme c'est Ie cas a l'exterieur du golfe. Cette 
recommandation est entree en vigueur en 1996. Le 
Conseil constate les incidences positives de l'adop­
tion des grilles de type Nordmore par les crevet­
tiers dans Ie but de prevenir les prises fortuites de 
fletans immatures. 
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OPINION DU CONSEIL SUR eETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Tres faible niveau 

Par rapport a la mqyenne 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Tres faible 

Tres faible 

Un certain recrutement, 
selon les prises d'imma­
tures 

Pas disponible 

Peu de vieux poissons 
matures dans les prises 

Taux d'exploitation recent Prises limitees, en 
raison du moratoire 
visant la morue et Ie 
sebaste 
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4.3.2.9 

PUE ROUGE - 4T 

HISTORIQUE DES RECOMMANDA­
liONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a recommande de 
surveiller de plus pres les debarquements de plie 
rouge de 4T, etant donne que ce stock n'est pas 
gere au moyen de quotas, et que soient main­
tenues les mesures adoptees pour reduire la 
mortalite elevee des juveniles. En 1994, Ie Conseil 

RECOMMANDATION # 28: 
Le Conseil recommande : 

CCRH 

a recommande que la peche continue d'etre 
surveillee et que Ie ministere des Peches et des 
Oceans, apres avoir consuite l'industrie, prenne 
des mesures visant a n'autoriser des peches 
dirigees que dans des secteurs donnes et claire­
ment delimites et que les petits poissons puissent 
etre remis a l'eau. En 1995, Ie Conseil a recom­
mande de continuer de surveiller la peche en 1996 
et d'interdire les peches dirigees de ce stock tant 
que ne seront pas en place des mesures permet­
tant de maintenir les prises fortuites de morue au 
plus bas niveau possible. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Au cours des consultations tenues en 1996 au 
Quebec, les pecheurs ont signale un accroissement 
des taux de capture et ont dit avoir l'impression 
que l'etat du stock s'ameliorait. Au Nouveau­
Brunswick, Ie niveau eleve des prises accidentelles 
de morue a empeche une peche reelle et plusieurs 
pecheurs ont decide de se retirer de cette peche. 
Pour ces raisons, les pecheurs demeurent peu 
renseignes sur Ie stock dans plusieurs secteurs. Au 
large de l'est de l'lle-du-Prince-Edouard, les prises 

28.1 de ne pas depasser la moyenne a long terme des debarquements declares, dans les prises 
totales de 1997. 

28.2 comme i1l'a fait en 1995, de poursuivre la recherche en vue de mieux delimiter Ie stock; 
28.3 d'adopter et de faire appliquer des mesures de gestion visant a empecher les prises 

fortuites de plies et a prevenir les prises d'immatures; 
28.4 de mieux surveiller la peche, pour limiter les prises fortuites de plies et recueillir des 

donnees precises sur les debarquements de plie rouge; 
28.5 d'adopter des mesures visant a assurer un maillage conforme au protocole sur la capture 

des petits poissans de cette es.,ece, et a faire en sarte que les prises d'autres es.,eces 
demeurent dans les limites etablies. 
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Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

Traditionnellement, la plie rouge de 4T 
etait exploitee comme appat pour Ie 
homard et approvisionnait des marches 
alimentaires restreints. Des prises de 
plie rouge ont egalement ete signalees 
comme prises fortuites par les 

1985 1988 1991 1994 

pecheurs de morue, de plie canadienne 
et de merluche blanche. Depuis la 
fermeture de nombreuses zones de 
peche du poisson de fond dans Ie sud 
du golfe, l'exploitation de la plie rouge 
est devenue une peche dirigee. Dans 
les rapports precedents, Ie Conseil a 
fait part de ses preoccupations quant a 
la reorientation de l'effort vers cette 
ressource. Le Conseil note qu'un 

* Prises de 1996: au 2 oct.l96 

au moyen d'engins fixes ont ete tres bonnes et 
homogenes, jusqu'a ce que Ie secteur soit ferme a 
cause du probleme des prises fortuites en 
Nouvelle-Ecosse. Les debarquements de petites 
plies rouges destinees au marche des appats 
continuent de poser probleme. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks : 

• Ie volume des debarquements n'est pas 
connu avec certitude etant donne les 
rapports inexacts; 

• l'abondance generale se situe a peu pres 
dans la moyenne; 

• il s'agit d'une espece qui vit en eaux peu 
profondes, et la population se compose 
probablement de plusieurs stocks 
distincts. 

Les informations disponibles sur cette ressource, 
bien que rares, laissent supposer que ce stock se 
trouve probablement a un niveau intermediaire. 
Comme l'indique Ie rapport sur l'etat des stocks, 
cette ressource vit principalement en eaux peu 
profondes et il semble que Ie stock se compose 
d'un certain nombre de populations localisees qui 
frequentent Ie sud du golfe. Done, son abondance 
peut varier beaucoup d'une region a l'autre. 

certain nombre de mesures ont ete mises en place 
en 1995 en vue de reduire la capture des plies 
rouges de petite taille. En outre, un TAC de 1000 t 
a ete instaure en 1996. Le Conseil reconnait que 
cette mesure visait a prevenir l'accroissement de 
l'effort axe sur cette ressource et il est d'avis que 
les mesures a cet effet devraient etre maintenues, 
en meme temps qu'une verification rigoureuse des 
prises. Le manque d'exactitude des statistiques 
sur les prises pose probleme mais les mesures 
mises en place ces dernieres annees en vue 
d'ameliorer la verification et de surveiller les 
prises devraient egalement avoir pour effet une 
amelioration des rapports sur les prises. Le 
Conseil reconnait ces efforts mais il est important 
de continuer d'essayer d'eliminer les declarations 
inexactes et de produire de meilleures estimations 
des prises. 

Le Conseil deplore de grandes lacunes au niveau 
des informations sur ce stock. D'apres les rares 
informations fournies par les pecheurs, il y aurait 
une certaine amelioration de la biomasse, notam­
ment dans Ie secteur nord-ouest du golfe. Dans 
d'autres secteurs, a cause des prises accidentelles 
de morue, la peche commerciale n'a pu se faire 
sur une grande echelle. Le Conseil se preoccupe 
du manque de surveillance; a cause de cette 
lacune, on observe des debarquements importants 
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de plie rouge de petite taille pour Ie marche des 
appats ainsi que des debarquements importants 
d'autres especes de poisson plat. 

Le Conseil demeure perplexe face au nombreuses 
limites de maillage en vigueur dans Ie sud du 
golfe et il est d'avis que cette situation pourrait 
nuire a la conservation. Cette situation donne 
egalement lieu a des debarquements illegaux d'in­
dividus de petite taille appartenant a d'autres 
especes de poisson plat. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Abondance probable­
ment moyenne 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Par rapport a la tnmIenne 

Probablement moyenne; 
varie selon la region 

Aucune information 

Aucune information 

Varient selon la region 

Aucune information 

Taux d'exploitation recent Reduction de l'effort 
depuis 1993; necessite de 
poursuivre l'effort pour 
ameliorer les donnee sur 
les prises 



Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

4.4 STOCKS DE LA PLATE-FORME SCOTIAN, DE LA 
BAlE DE FUNDY ET DU BANC GEORGES 

4.4.1 

4.4.1.1 

APERC;U DE 
LIECOSYSTEME 

CARACTERISTIQUES 
GENERALES 

Au large de la Nouvelle-Ecosse, la plate-forme 
continentale est sepan:e de Terre-Neuve par Ie 
detroit de Cabot et Ie Chenal Laurentien. La 
plate-forme est composee de depressions, de 
profondeurs de plus de 200 metres et de 
plusieurs plateaux peu profonds. Le Banc 
Georges est situe a l'extremite sud de ce secteur. 

La partie interieure de la plate-forme, situee 
entre les bancs et la cote, subit l'influence des 
eaux du golfe du Saint-Laurent s'ecoulant vers 
Ie sud. Ces eaux se caracterisent par une faible 
salinite et des variations saisonnieres de la 
temperature. Ces fluctuations saisonnieres 
creent une couche superficielle chaude, en ete, 
qui recouvre une masse d'eau qui demeure 
froide (inferieure a 4°C a 6°C) toute l'annee 
(couche intermediaire froide ou ClF). Les eaux 
de la pente s'ecoulent dans les bassins profonds 
de la plate-forme Scotian, sous la ClF; ces eaux 
sont composees, dans des proportions diverses, 
d'un melange des eaux de la plate-forme, du 
Gulf Stream et du courant du Labrador. 

4.4.1.2 TENDANCES RECENTES 
DES CONDITIONS 
HYDROGRAPHIQUES 

La serie chronologique des temperatures super­
ficielles de la mer littorale montre que depuis la 
fin des annees 1980, la tendance generale est au 
rechauffement dans Ie golfe du Maine et la baie 
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de Fundy, tandis qu'elle est au refroidissement 
Ie long de la cote atlantique de la Nouvelle­
Ecosse. En 1995, les moyennes de temperatures 
annuelles se situaient au-dessus de la normale a 
Boothbay Harbor et a St. Andrews en plus d'etre 
superieures a celles de 1994. Pour ce qui est de 
Halifax, les moyennes de temperatures 
annuelles pour 1995 se trouvaient au-dessous de 
la normale, pres de celles de l'annee precedente 
et presque aussi basses que les temperatures 
observees a u milieu des annees 1960. 

Des temperatures froides ont ete enregistrees 
tant dans les couches intermediaires froides que 
dans les eaux profondes sur trois etendues: dans 
la partie nord-est de la plate-forme Scotian; 
pres de la cote atlantique de la NouveIIe-Ecosse; 

CONDITIONS HYDROGRAPHIQUES DE LA PLATE­

FORME SCOTIAN ET DU GOLFE DU MAINE. EN 

1995 

• 

• 

• 

• 

Les temperatures demeurent froides 
dans les couches intermediaires 
froides et les eaux profondes de la 
partie nord-est de la plate-forme 
Scotian. 
Les temperatures de la partie centrale 
de la plate-forme Scotian sont plus 
elevees que la normale. 

La temperature est principalement 
au-dessus la normale dans Ie golfe du 
Maine. 
Les eaux de la baie de Fundy sont 
plus froides que l'an dernier mais 
beaucoup plus chaudes qu'en 1992 et 
1993. 

Sources: Rapport 96/41 de l'OPANO; Rapport 96/41 du MPO sur 

l'etat des stocks 
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et au large de la cote sud-ouest de la Nouvelle­
Ecosse, ceci poursuit une tendance amorcee au 
milieu des annees 1980. II semblerait que ces 
eaux froides proviennent du golfe Saint­
Laurent et soient peut-etre transportees a partir 
du plateau continental de Terre-Neuve, ou 
encore qu'elles soient, dans une moindre 
mesure, Ie resultat du refroidissement hivernal. 
Contrairement a ces temperatures froides, on a 
remarque que la masse d'eau en partie centrale 
de la plate-forme Scotian, etait plus chaude que 
la temperature normale sur Ie bassin d'Emer­
aude et Ie long de la pente continentale. Ces 
conditions prevalent depuis 1992 et refietent la 
presence des eaux hauturieres chaudes de la 
pente. A la station Prince 5, situee pres de I'em­
bouchure de la baie de Fundy, les anomalies de 
temperature mensuelle se sont en general 
revelees positives, bien qu'inferieures aux 
donnees enregistrees I'an dernier mais nette­
ment superieures a celles de 1992 et de 1993. 
Dans Ie golfe du Maine, les temperatures 
etaient principalement plus chaudes que la 
normale, ce qui semble etre cause par I'afflux 
des eaux tiedes de la pente, dans la region du 
chenal Nord-est. 

4.4.1.3 TENDANCES 
GENERALES DANS 
L'ECOSYSTEME 

II semble que la population de zooplancton, 
dont fait partie Ie krill, soit a la baisse, compar­
ativement a I'abondance observee au cours des 
dernieres annees. Sur Ie plateau, les popula­
tions de copepodes sont legerement inferieures 
aux moyennes a long terme et, sur Ie Banc 
Georges, elles se situent so us les niveaux 
observes de 1991 a 1993. On ne sait pas si Ie 
declin de la population de krill observe en 1995 
indique Ie debut d'une ten dance a long terme 
quant a l'abondance de cette population. 

Dans la partie est de la plate-forme, la biomasse 
totale exploitable (poissons pelagiques et po is­
sons de fond) a augmente tout au long des 

CCRH 

annees 1970 et jusqu'en 1981, pour ensuite 
diminuer au niveau Ie plus bas qu'elle connait 
actuellement. En 1982, la biomasse de poissons 
de la partie sud de la plate-forme Scotian a 
connu une augmentation abrupte et n'a cesse de 
s'accroitre jusqu'en 1987. De 1987 jusqu'a 
present, cette meme biomasse a accuse une 
baisse plus graduelle que dans la partie est du 
plateau; elle est me me parvenue, depuis 1992, a 
se maintenir a un niveau plus eleve que dans 
cette derniere partie, contrairement a ce qu'on 
observait avant 1992. 

La biomasse des poissons demersaux (poissons 
de fond) de la partie est du plateau s'est accrue 
de 1970 a 1984 et a conn u son pi us bas en 1994. 
Les valeurs estimatives actuelles demeurent 
inferieures a celles du debut des annees 1970. 
La biomasse des poissons demersaux de la 
partie sud du plateau a accuse jusqu'a main­
tenant une diminution graduelle, epousant en 
cela la ten dance de la biomasse totale de pois­
sons. 

Les poissons apparentes a la morue (gadides) 
comptent pour la moitie de la biomasse des 
poissons demersaux de la partie est de la plate­
forme Scotian, tandis que dans la partie sud, Ie 
pourcentage de gadides est toujours aussi faible 
que celui observe durant les annees 1970. La 
biomasse des poissons demersaux autres que les 
gadides accuse, depuis 1970, une baisse dans la 
partie est du plateau et une hausse dans la 
partie sud. Dans la partie est, cette biomasse 
comprend les poissons plats, essentiellement la 
plie canadienne. Dans la partie sud, la 
biomasse de poissons plats est negligeable, et 
c'est l'aiguillat commun qui constitue la part 
importante de la biomasse totale, c'est-a-dire 
entre 30 et SO % de celle-ci qui accuse par 
ailleurs une lente diminution quant au pour­
centage de raies. 

Dans la partie est du plateau, les petits poissons 
pelagiques forment entre IS et 30 % de la 
biomasse tot ale exploitable, comparativement a 
10 % pour la partie sud du plateau. La popula-
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tion de capelans du Banc Georges et de Ia plate­
forme Scotian est a Ia hausse; cette abondance 
peut etre attribuable aux temperatures froides 
observees recemment dans ces regions. 

TEN DANCES GENERALES DU MILIEU POUR LA 

PLATE-FORME SCOTIAN ET LE GOLFE DU MAINE, 

EN 1995 

• Diminution possible du zooplancton, 
plus particulierement du krill. 

• La biomasse exploitable de poisson 
est a son plus bas; eUe est toutefois 
plus elevee dans la partie sud que la 
partie est du plateau. 

• Dans la partie est du plateau, les 
gadides forment la moitie de la 
biomasse exploitable de poissons 
demersaux. 

• L'aiguillat commun forme 30 a 50 % 
de la biomasse exploitable de la 
partie sud du plateau. 

Sources: Rapports 96/62, 96/64 et 96/42 du MPO sur r~tat des 

stocks de p&:he de I'Atlantique. 
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4.4.2 RECOMMANDATIONS PAR STOCK - SCOTIA­
FUNDY 

4.4.2.1 

MORUE 4VN (M-O) 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En aofit 1993, Ie Conseil a recommande la cessa­
tion immediate de l'exploitation de ce stock, ce 
qui a ete accepte, et la peche a ete fermee des 
septembre. En novembre de la meme annee, Ie 
Conseil a recommande d'interdire toute peche 
dirigee de ce stock en 1994 et de limiter au strict 
minimum les prises fortuites. Cette recommanda­
tion a ete reiteree en novembre 1994 pour la 
saison de peche 1995, et a nouveau en novembre 

RECOMMENDATION # 29: 
Le Conseil recommande : 

1995 pour la saison 1996. Les recommandations 
ont ete adoptees chaque annee, de sorte que la 
fermeture s'est maintenue. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Les pecheurs continuent de s'inquieter de l'ab­
sence d'analyses scientifiques detaillees, 
imputable au manque de donnees provenant de la 
peche commerciale. Cependant, la majorite des 
representants c6tiers sont d'avis que Ie tableau 
n'est pas aussi sombre qu'on Ie croit. Ils ont 
observe de nombreuses morues de petite taille 
dans les casiers a homard et dans les filets mail­
lants a hareng, et ils pensent que l'abondance est a 
la hausse. Pour cette raison, la majorite des 
secteurs c6tiers pr6nent une reouverture limitee 
de la peche de la morue dans 4Vn, uniquement 
pour les engins fixes, ce qui permettrait de faire 
une peche repere commerciale restreinte ex 
baquets/ pecheur) avec ligne et hamec;on. La 
plupart des participants a la seance de Port 
Hawkesbury pratiquaient la peche aux engins 
fixes et favorisaient une reouverture limitee. 

29.1 d'interdire toute peche dirigee de la morue de 4Vn en 1997 
29.2 d'elargir la peche Sentinelle de sorte qu'un solide volet de peche commerciale repere soit 

present 
29.3 et de limiter au strict minimum - a un niveau correspondant au niveau historique -les 

prises fortuites. 
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ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• Ie recrutement demeure faible 
• la population adulte est encore faible 
• les perspectives a court terme 

demeurent sombres 
• aucun changement n'est pn!vu pour 

1997. 

,.. CI 

c::i c::i 

1994 

Le Conseil demeure preoccupe par l'affaiblisse­
ment de ce stock. Les resultats du reI eve de la 
peche Sentinelle de l'automne 1996 viennent 
renforcer cette inquietude. Sur une note plus posi­
tive, toutefois, Ie releve estival de 1996 a signale 
une abondance de juveniles de la classe d'age 0-1, 
ce qui pourrait favoriser Ie recrutement futuro 

APERCU DE LA P~CHE SENTINELLE 

Depuis 1994, des palangriers commercia ux 
pratiquent chaque annee une peche Sentinelle 
dans 4Vn, selon un plan de sondage aleatoire 
stratifie semblable a celui suivi par Ie MPO pour 
les sondages annuels du poisson de fond, en 
juillet. 

Cette peche Sentinelle est realisee conjointement 
par Ie secteur des Sciences du MPO et des 
representants de l'industrie halieutique locale. On 
a maintenant mene quatre sondages, soit en 

Les morues capturees dans ces quatre 
releves presentent une repartition 
geographique similaire. Cependant, 
malgre la quasi-similitude des taux de 
capture enregistres en septembre 1994 
et septembre 1995, ceux de juillet 1995 
et juillet 1996 etaient beaucoup 
inferieurs. Cette constatation semble 
representer un effet saisonnier et 
confirme les observations des palan­
griers quant a l'inferiorite historique 

des taux de capture en juillet. 

Mis a part cet ecart saisonnier, les prises de juillet 
1996 sont demeurees inferieures aux previsions, et 
l'on considere comme generalement faibles les 
resultats de la peche Sentinelle. 

Vne comparaison entre la peche Sentinelle de 
juillet 1995 et Ie releve au chalut mene par Ie 
MPO en 1995 revele que les prises on tete 
capturees dans Ie meme secteur. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Faib1e 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mQYenne 

Sous la moyenne 

Sous 1a moyenne 

Sous Ie niveau moyen de 
recrutement 

Declin de 1a taille par 
age, sous la moyenne 

Sous la moyenne 

Sous la moyenne 

Taux d'exploitation recent: Peche fermee depuis 
sept. 1993. Une peche 
Sentinelle est pratiquee 
depuis oct. 1994 
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Le Conseil reconnait Ie bien-fonde de la peche 
Sentinelle, particulierement pour l'obtention des 
donnees d'evaluation necessaires. L'expansion de 
la peche Sentinelle, assortie d'un plus vaste volet 
auto-finance de peche commerciale repere, 
enrichirait Ie processus d'evaluation de donnees 
essentielles sur les prises commerciales. 

CCRH 
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MORUE 4VsW 
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TERRE NfuV 

NI • ~£>T , 

..... .. -
..... 4Vs 

I 3-0 : I . 
I ••••• 1·· 

" .><.1>-" I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En aout 1993, reagissant a la chute raide du stock, 
Ie Conseil a recommande d'interrompre immedi­
atement la peche de la morue dans 4VsW: ce qui 
fut fait en septembre. En novembre 1993, Ie 
Conseil a recommande d'interdire la peche dirigee 
de la morue de 4VsW en 1994 et d'en maintenir 
au strict minimum les prises fortuites. En 1994, Ie 
Conseil a de nouveau recommande d'interdire la 
peche dirigee en 1995 et de limiter Ie plus 
possible les prises fortuites. Cette recommanda­
tion a ete reiteree en novembre 1995 pour la 
saison 1996, et la peche est donc demeuree 
fermee. 

RECOMMANDATION NO. 30: 
Le Conseil recommande: 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

CONSULTATIONS DE 1 996 
En general, les pecheurs demeurent preoccupes 
par Ie pietre etat du stock. Cependant, comme 
dans 4Vn, les intervenants pensent qu'une peche 
Sentinelle est indispensable pour obtenir Ie 
surcroit d'information necessaire pour compenser 
Ie manque de donnees sur les prises com mer­
ciales. L'industrie continue de s'inquieter de 
l'ampleur du troupeau de phoques gris et reclame 
encore une forte reduction de ce troupeau, en 
soutenant que les phoques sont Ie principal 
obstacle a la reconstitution du stock. 
Parallelement, ils jugent trop restrictive la limite 
actuellement en vigueur (10 %) pour les prises 
fortuites de morue de 4VsW, car celle-ci leur 
semble aujourd'hui plus abondante. Sans pr6ner 
encore une levee du moratoire, ils croient que 
cette limite de 10 % les empeche de pecher effi­
cacement la merluche et la goberge. 

Ils recommandent donc un reievement des prises 
fortuites de morue de 4VsW dans la peche de la 
merluche, de la goberge et du fietan 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• Ie recrutement demeure faible 
• la population adulte approche son 

plancher historique 

30.1 d'interdire toute peche dirigee de la morue de 4VsWen 1997 
30.2 d'envisager l'expansion de la peche Sentinelle pour ce stock 
30.3 de limiter au strict minimum les prises fortuites. 
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APERCU DE LA P~CHE SENTI NELLE 

La peche Sentinelle de 4VsW, menee 
pour la premiere fois en octobre 1995, 
a ramene en tout 6,7 t de morues a 
l'aide de plus de 200 palangres stan­
dards munies chacunes de 1 500 
hame<;ons, et reparties dans l'ensemble 
des divisions 4Vs et 4VW depuis les 
eaux cotieres jusqu'aux secteurs semi­
hauturiers. Comme cette peche a 

~ surtout ete pratiquee dans des eaux 
~-4L-~~~~--~~~~--~~~~~~~ 

non couvertes par les releves des 0 
1985 1988 1991 1994 

navires de recherche du MPO, elle a 
donne un tableau plus general de la 
repartition et de I'abondance de la 

* Prlses de 1996: au 2oct./96 

• I'etat et la croissance des poissons sont 
mediocres 

• les phoques exercent une forte 
predation 

• I'eau demeure froide. 

Le Conseil demeure preoccupe par la faiblesse de 
ce stock et ses perspectives sombres. L'apparente 
disparition des geniteurs du printemps se 
conjugue a plusieurs autres facteurs pour indiquer 
que la ressource subit un grave stress ecologique. 
II n'y a aucun signe de recrutement important. 

Le Conseil continue de partager les inquietudes 
des pecheurs de la region au sujet de I'effet devas­
tateur des phoques gris, qui feraient augmenter la 
mortalite au sein de ce stock. Cette preoccupation 
etait refletee dans Ie rapport de 1995 sur I'etat des 
stocks, ou I'on signalait que la predation par les 
phoques contribuait a la mortalite naturelle. Selon 
Ie rapport de 1996 sur I'etat des stocks, etant 
donne la faiblesse et Ie declin de la biomasse du 
stock et vu Ie constant accroissement de la popula­
tion de phoques gris, Ie volume de morues de 
4VsW consommees par les phoques gris en 1995 
est estime a 17 700 t, soit 12 % de plus qu'en 1994. 
ParalleIement, on signale que Ie troupeau de 
phoques de I'ile de Sable s'est accru de 12 %. 

morue adulte. Au debut de 1996, apres avoir 
examine les donnees et consulte les participants, 
on a conclu que meme si Ie plan de sondage de la 
peche Sentinelle repondait aux exigences du 
secteur des Sciences du MPO, il etait juge 
inadequat par I'industrie puisqu'il obligeait occa­
sionnellement les pecheurs a "pecher la OU il n'y a 
pas de poissons". Sur la foi de cet examen et suite 
a la propre recommandation du Conseil pronant 
I'obtention, si possible, d'indices " similaires aux 
donnees commerciales " pour ce qui est du taux 
de capture, on a ajoute au programme de 1996 un 
volet de peche repere commerciale. 

La peche Sentinelle de 1996 a debute Ie 4 
septembre 1996. Malheureusement, les perspec­
tives demeurent sombres. Selon Ie releve mene par 
les navires de recherche en j uillet 1996, la taille 
par age du stock poursuit son declin. Les scien­
tifiques du MPO n'ont observe aucun individu de 
60 a 80 cm. 
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Indicateur global du stock Faible 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par Age 

Distribution 

Par TaJlPOTt a la 1nQYenne 

Sous la moyenne 

Bien inferieure it la 
moyenne 

Sous Ie niveau moyen de 
recrutement 

Sous la moyenne 

Sous la moyenne 
(diminution de la taille 
par age) 

Sous la moyenne 

Taux d'exploitation recent peche fermee depuis 
sept. 1993. 
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4.4.2.3 

MORUE 4X 

(rATS J~IS 

~ 
i 6A f 

f 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En aout 1993, Ie Conseil a recommande, comme 
mesure preventive de conservation, d'abaisser Ie 
TAC de 1993 de 26 000 t a 15000 t. En novembre 
1993, il recommandait de fixer a 13 000 t Ie TAC 
pour 1994. II a egalement recommande d'envis­
ager d'autres mesures de conservation telles que a) 
I'amelioration de la selectivite des engins 
(augmentation de la taille des hame~ons et des 
maillages), b) la limitation du nombre et des 
dimensions des engins de peche utilises et c) un 

RECOMMANDATION NO. 31' 
Le Conseil recommande : 

CCRH 

recours accru aux fermetures de secteurs pour 
proteger les concentrations de reproducteurs ou 
de juveniles. 

En novembre 1994, Ie Conseil a recommande un 
TAC de 9 000 t pour 1995. II a egalement recom­
mande que Ie MPO et I'industrie organisent 
conjointement un atelier avant Ie debut de la 
saison 1995, pour eviter tout heurt dans Ie 
deroulement de la peche et eliminer les rejets 
selectifs et globaux ainsi que les fausses declara­
tions. Enfin, il a recommande une fermeture de la 
peche pour la categorie d'engins en cause si les 
rejets et les fausses declarations persistent. A l'au­
tomne de 1995, il recommandait un TAC de 11 
000 t pour 1996, avec obligation de classement a 
quai pour tous les types d'engins. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
On a longuement discute de ce stock, au cours des 
consultations de 1996. La plupart des intervenants 
estiment que Ie stock se porte mieux que ne Ie 
laissaient croire les indices passes, et qu'il serait 
meme en hausse. C'est egalement ce que laisse 
entendre Ie rapport de 1996 sur l'etat des stocks, 
qui signale une hausse du recrutement. Tous les 
secteurs preconisent une hausse du TAC. 

30.1 de ftxer a 13 000 t Ie TAC de 1997 pour la morue de 4X; 
30.2 de maintenir l'obligation de classement a quai pour tous les types d'engins; 
30.3 l'amorce d'un dialogue entre Ie MPO et l'industrie concernant les rejets globaux et 

selectifs et les fausses declarations, pour assurer Ie maintien de mesures de gestion 
permettant d'eviter ces problemes. 
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doit reconnaitre qu'il faudra deployer 
des efforts de conservation soutenus 
pour reconstituer la biomasse et elargir 
la structure d'age. La population 
devrait etre constituee d'un juste 
melange des diverses classes d'age, et le 
Conseil constate avec inquietude que 
c'est loin d'etre Ie cas. 
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Pour 1997, Ie defi -- un defi a long 
terme -- sera de commencer a assurer la 
perennite des stocks de morue et 
d'aiglefin de 4X et des stocks de 

* Prises de 1996: au 2 oct/96 

De nombreux de pecheurs ont dit la frustration 
qu'ils ont eprouvee a essayer de respecter un TAC 
trop modeste, alors qu'ils constataient des signes 
de l'abondance du poisson. Selon eux, une legere 
augmentation du TAC, repartie equitablement 
entre les classes d'intervenants, permettrait aux 
differents plans de conservation d'aboutir a de 
meilleurs resultats et eliminerait Ie besoin de faire 
des rejets globaux ou selectifs ou de produire de 
fausses declarations pour rentabiliser la sortie de 
peche. La majorite des representants cotiers du 
sud-ouest de la Nouvelle-Ecosse convenaient que 
Ie stock pouvait sans probleme supporter un 
relevement du TAC, de l'ordre de 12 500 a 14000 t 
(ia majorite des propositions se situant a 13 000 t). 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• la classe d'age 1992 est forte 
• depuis Ie plancher historique de 1994, 

la biomasse s'accroit en raison d'un 
meilleur recrutement. 

Le Conseil demeure preoccupe par les rejets 
admis d'aiglefin de 4X par des morutiers de ce 
secteur, et par la poursuite des rejets de morues 
trop petites. Ii semblerait hautement improbable 
de pouvoir resoudre ces problemes par diverses 
mesures de reglementation. Pourtant l'industrie 

goberge de 4VWXSZc, et de trouver la 
meilleure strategie pour optimaliser Ie 
potentiel de cette peche multi-stocks. 

Sur une note plus encourageante, Ie rapport de 
1996 sur l'etat des stocks indique clairement que 
Ie stock est en hausse et elargit sa repartition 
geographique. On impute cette croissance a la 
baisse de la mortalite par peche et a la force de la 
classe d'age 1992. La biomasse atteint des niveaux 
comparables a ceux de 1982-1983. En accord avec 
Ie rapport sur l'etat des stocks et les recommanda­
tions de l'industrie, Ie Conseil recommande une 
hausse du TAC pour la morue de 4X en 1997. Ii 
souligne egalement les efforts deployes par les 
pecheurs cotiers pour Ie releve sur les quotas indi­
viduels transferables, en collaboration avec Ie 
MPO. 
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Indicateur global du stock Biomasse en hausse 

Par rapport a la 7nQYenne 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

En hausse 

Moyenne 

Solide c1asse d'age 1992 

Moyenne 

Moyenne 

Distribution Moyenne 

Taux d'exploitation recent 0,17 si Ie TAC de 1996 
est aneint 
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HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a conclu qu'il fallait 
interdire I'exploitation de ce stock, dans un but de 
conservation. II a toutefois admis qu'une ferme­
ture de la peche canadienne ne suffirait pas a 
proteger Ie stock; il faudrait aussi que les Etats­
Unis entreprennent une action pareille. Le 
Conseil a donc exhorte les autorites a poursuivre 
les consultations avec Ie gouvernement leurs 
homologues aux Etats-Unis, afin que soient prises 
Ie pi us tot possible des mesures de gestion 
destinees a favoriser la reconstitution du stock. 

RECOMMANDATION NO. 32: 
Le Conseil recommande : 

CCRH 

En 1994, la peche a ete interdite a tous les 
secteurs du ler janvier au 31 mai, et, jusqu'au 30 
juin, pour Ies hauturiers. Du cote des Etats-Unis, 
la peche a ete fermee du ler janvier au 30 juin. 

En novembre 1994, Ie Conseil a recommande 
qu'on poursuive les consultations bilaterales pour 
en venir a des mesures appropriees de gestion 
favorisant la reconstitution du stock. En mai 1995, 
Ie CCRH a recommande au ministre des Peches 
et des Oceans d'interdire la peche dirigee de la 
morue de 5Zj,m en 1995 et de limiter les prises 
fortuites a moins de 1 000 t. En novembre 1995, Ie 
Conseil a de nouveau recommande la poursuite 
des consultations bilaterales et Ie maintien de la 
fermeture jusqu'en juin 1996. En mai 1996, il 
recommandait de fixer a 2 000 t Ie TAC de 1996 
pour la morue de 5Zj,m. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
En 1996, Yarmouth a ete Ie site de consultations 
sur les stocks de 5Z. Les intervenants ont 
unanimement demande au Conseil d'envisager de 
strictes mesures de conservation pour tous ces 
stocks. Les pecheurs qui frequentent Ie Banc 
Georges y ont observe des signes de reconstitution 
et sont fermement determines a voir les stocks se 
repeupler. Tous conviennent qu'une prudente 
hausse du TAC pour la morue de 5Zj ,m permet-

32.1 qU'on poursuive les consultations bilaterales, pour en venir a des mesures de gestion 
appropriees favorisant la reconstitution du stock. Dans l'intervalle, il faudrait interdire 
la peche jusqu'en juin 1997, Ie Conseil formulera d'ici la une recommandation finale sur 
Ie TAC de 1997. 
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trait quand meme la reconstitution du stock. Tous 
les porte-parole de l'industrie ont recommande un 
taux inferieur a FO,l. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• la biomasse adulte augmente 
legerement 

• Ie niveau d'exploitation est inferieur a 

Fo.l · 

Meme si ce stock avait atteint un plancher en 
1994, sa biomasse a legerement augmente en 1995. 
Le taux d'exploitation est passe d'un maximum de 
41 % en 1991-1993 a 10 % en 1995 (c.-a-d. unique­
ment les prises fortuites). La classe d'age 1995 
semble moderement abondante. Selon la projec­
tion FO,1 pour ce stock, un effort de peche 
combine canado-americain de l'ordre de 3 500 t 
autoriserait une legere hausse de la biomasse. 
C'est pourquoi il a recommande un TAC de 2 OOOt 
pour les pecheurs canadiens en 1996. 
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Indicateur global du stock Legere hausse 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par Age 

Distribution 

Par rapport a la 71ZQYenne 

Sous la moyenne 

Sous la moyenne 

Sous la moyenne 

Moyenne 

Moyenne 

Sous la moyenne 

Taux d'exploitation recent Sous la moyenne 
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HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En aout 1993, Ie Conseil a exprime son inquietude 
sur la faiblesse de ce stock. En novembre de la 
meme annee, il recommandait d'en interdire la 
peche dirigee en 1994 et de maintenir l'interdic­
tion de la peche dans la boite a aiglefin pour 
toutes les categories d'engins. En 1994, Ie Conseil 
a reitere cette recommandation pour 1995, et il a 
fait de meme pour 1996. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Les pecheurs de la cote est pensent que la popula­
tion d'aiglefin est en hausse dans 4VsW. En effet, 
parmi les prises fortuites legitimes ramenees 

RECOMMANDATION NO. 33: 
Le Conseil recommande : 

CCRH 

partout dans 4VsW dans Ie cadre de la peche de la 
merluche et de la goberge, les aiglefins sont plus 
nombreux et plus gros. Les pecheurs ont donc de 
la difficulte a respecter les regles du jeu dans la 
peche de la merl uche ou de la goberge sur la cote 
est de la Nouvelle-Ecosse. 

La limite de 10 % visant les prises fortuites 
d'aiglefin de 4VsW est maintenant consideree trop 
restrictive, etant donne l'evidente remontee de ce 
stock. 

Sans proner pour l'instant une reouverture de la 
peche de l'aiglefin de 4VsW, ils recommandent 
qu'on hausse la limite des prises fortuites 
d'aiglefin de 4VsW ramenees dans la peche 
legitime de la merluche, de la goberge et du 
fletan. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• la biomasse genitrice demeure faible 
• les classes d'age 1992 et 1994 son t 

superieures a la moyenne 
• les perspectives de rendement sont 

meilleures que pour la morue de 4VsW 
• il faut maintenir l'interdiction. 

En 1995, Ie rapport du MPO a signale que grace a 
l'interdiction totale de pecher dans la zone fermee 
en 1993 et a l'interdiction virtuelle de pecher en 

33.1 qu'on continue d'interdire toute peche dirigee de l'aiglefin de 4TVW en 1997 
33.2 qu'on maintienne la fermeture de la peche dans la boite a aiglefin pour tous les engins. 
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1994, l'exploitation est tombee au niveau Ie plus 
bas observe depuis 1970. Les scientifiques esti­
ment qu'il faut proteger les classes d'age 1992 et 
1994 pour favoriser la reconstitution du stock. 
L'industrie de la peche reconnait egalement qu'on 
doit poursuivre l'interdiction sur ce stock et main­
tenir Ie statu quo, tout en faisant preuve d'une 
plus grande souplesse au sujet des prises fortuites. 

APERC:;U DE LA P~CHE SENTI NELLE 

Le releve de la peche Sentinelle mene dans 4VsW 
en octobre 1995, au moyen d'environ 220 palan­
gres standards (1 500 hame<;ons! palangre), a 
ramene un peu plus de 6 t d'aiglefin. 
Contrairement aux resultats obtenus par cette 
meme peche pour la morue, rien n'indique que 
I'aiglefin frequente en grand nombre les eaux 
cotieres a cette epoque de I'annee. Com me cette 
peche a surtout ete pratiquee dans des eaux non 
couvertes par les releves des navires de recherche 
du MPO, elle donne un tableau plus general de la 
repartition et de l'abondance de la morue adulte. 
Le releve de la peche Sentinelle de 1996 a debute 
Ie 4 septembre 1996. Cependant, les resultats 
recueillis jusqu'a maintenant n'ont aucunement 
modifie Ie tableau d'ensemble. Les perspectives 
pour I'aiglefin de 4VsW demeurent sombres. 
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Indicateur global du stock: Biomasse genitrice 
extremement faible 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

Sous la moyenne 

Sous la moyenne 

Au-dessus de la moyenne 

Moyenne 

Moyenne 

Moyenne 

Taux d'exploitation recentSous la moyenne 



Lancer une passerelle 

4.4.2.6 

AIGLEFIN 4X 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

Dans son rapport d'aout 1993, Ie Conseil a recom­
mande de prendre toutes les mesures possibles 
pour empecher Ie depassement du quota de 1993. 
On a ferme la peche en septembre parce que les 
quotas avaient ete captures. En novembre 1993, Ie 
Conseil a recommande de fixer it 4 500 t Ie TAC 
d'aiglefin de 4X en 1994 (prises fortuites seule­
ment) et de prendre toutes les mesures necessaires 
pour prevenir Ie depassement de ce quota. 

RECOMMANDATION NO. 34: 
Le Conseil recommande : 

CCRH 

En novembre 1994, Ie Conseil a recommande de 
fixer a 6 000 t Ie TAC de 1995 pour l'aiglefin de 
4X. II a aussi recommande que Ie MPO et l'indus­
trie organisent conjointement un atelier, avant la 
saison de peche 1995, pour ordonner l'exploitation 
du poisson et eliminer les rejets globaux, les rejets 
selectifs et les fausses declarations. Le Conseil a 
enfin recommande, en cas de persistance des 
rejets globaux, des rejets selectifs et des fausses 
declarations, de fermer la peche pour Ie type 
d'engin en question. 

En novembre 1995, Ie Conseil a recommande de 
fixer a 6 500 Ie TAC de 1996 de rendre obligatoire 
Ie classement a quai des prises pour tous les types 
d'engins, et d'appliquer en 1996 les memes modal­
ites de fermeture qu'en 1995. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
En 1995, les pecheurs du sud-ouest de la 
Nouvelle-Ecosse s'entendaient pour recommander 
une legere hausse du TAC en 1996. L'industrie 
commence a reconnaitre la validite de l'evaluation 
scientifique de ce stock. Les pecheurs signalent en 
general que l'abondance est stable, en tout cas 
certainement superieure a ce qu'indiquaient les 

34.1 de fixer a 6 700 t Ie TAC d'aiglefm de 4X en 1997; 
34.2 de maintenir l'obligation de surveillance a quai pour tous les types d'engins; 
34.3 si l'on dispose de preuves suffisantes de cas de rejet selectif ou global ou de fausse 

declaration, d'interdire la peche pour Ie type d'engin en cause jusqu'a ce que les 
responsables de la gestion halieutique aient la certitude que cette pratique cessera; 

34.4. que les responsables de la gestion halieutique prennent les mesures qui s'imposent pour 
assurer la protection des nouvelles classes annuelles, notamment en appliquant 
rigoureusement les protocoles deja etablis pour la capture des poissons de petite taille. 
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releves anterieurs. Etant donne l'amelioration 
generale de ce stock en 1996, l'industrie prone un 
modeste relevement du TAC pour 1997. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• la biomasse genitrice amorce un 
retablissemen t 

• Ie taux d'exploitation de 1996 se situe a 
30 % 

• Ie reI eve estival de 1996 revele une pI us 
grande abondance 

• les classes annuelles 1994 et 1994 sont 
fortes 

• il faut prendre des mesures pour 
proteger Ie recrutement successif 

Les representants du secteur des engins mobiles 
soutiennent que l'aiglefin est plus abondant dans 
4X. Les pecheurs aux engins fixes qui frequentent 
les banes sont du meme avis. Le Conseil signale 
que l'abondance observee a l'ete 1995 etait la 
seconde en importance depuis Ie debut des 
releves, en 1970. La forte augmentation enreg­
istree par rapport au releve de 1994 etait surtout 
imputable aux prises records d'aiglefin d'un an. 
En outre, la classe annuelle 1993 est plus forte que 
la moyenne. Le Conseil prend toutefois acte de la 
necessite, soulevee dans Ie rapport de 1996 sur 

"': 
6 .. 

I" La population devrait etre constituee 
d'un juste melange des diverses classes 
annuelles, et Ie Conseil constate avec 
inquietude que c'est loin d'etre Ie cas. 

Le Conseil souligne les efforts 
deployes par les pecheurs pour 
implanter un releve des ressources 

cotieres, de concert avec les scientifiques du MPO. 
En 1996, les pecheurs titulaires d'un quota indi­
viduel transferable ont, pour une seconde annee, 
fait un releve du poisson de fond dans 4X. 
Comparativement a 1995, les taux de capture ont 
legerement flechi , passant de 55 kg a 50 kg chahl­
tage. D 'un autre cote, Ie releve scientifique estival 
a cons tate une hausse de la biomasse d'aiglefin (34 
kg par coup chahltage en 1995, contre 53 kg en 
1996). 

Pour 1997, Ie defi sera de continuer a assurer la 
perennite des stocks de morue et d'aiglefin dans 
4X et de goberge dans 4VWX5Zc, et de trouver la 
meilleure strategie pour optimaliser Ie potentiel 
de cette peche multi-stocks. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock: Sous la moyenne, mais 
enhausse 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Par rapport a la meYenne 

Sous la moyenne 

Enhausse 

Bon, superieur a la 
moyenne 

Faible 

Distribution Superieure a la moyenne 

Taux d'exploitation recent Superieur a l'objectif 
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4.4.2.7 

AIGLEFIN 5ZJ,M 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

4Vs 

En a06t et novembre 1993, Ie Conseil a recom­
mande de fermer Ie Banc Georges a la peche de 
l'aiglefin, a des fins de conservation. II a recom­
mande la poursuite des consultations avec les 
Etats-Unis afin qu'on prenne immediatement et 
de toute urgence des mesures de gestion pour 
reconstituer ce stock. On a interdit en 1994la 
peche de ce stock a to us les secteurs du ler janvier 
au 31 mai, et pendant un mois de plus (jusqu'au 
30 juin) a la flottille hauturiere. Les mesures de 
gestion visaient surtout a eviter la capture des 

RECOMMANDATION NO. 35: 
Le Conseil recommande : 

CCRH 

membres de la c1asse annuelle 1992, dont on esti­
mait la longueur a 45 cm, pendant la plus grande 
partie de l'annee. 

En 1994, Ie Conseil a recommande qu'on pour­
suive les consultations bilaterales, pour prendre 
des mesures de gestion favorisant un n!tablisse­
ment du stock. II a aussi recommande de fermer 
entre-temps la peche jusqu'en juin 1995 date 
avant laquelle il formulerait une recommandation 
finale sur Ie TAC de 1995. Le Conseil a recom­
mande en mai 1995 de fixer a 2 500 t Ie TAC de 
1995 pour l'aiglefin de 5Zj,m. En mai 1996, il 
recommandait un TAC de 4 500 t pour 5Z,m. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Comme pour la morue du Banc Georges, les inter­
venants ont beaucoup discute de ce stock durant 
les consultations sur Ie poisson de fond, a 
Yarmouth (N.-E.) en mai 1996, notamment en 
demandant au Conseil d'envisager de strictes 
mesures de conservation. A leur avis une 
prudente hausse du TAC pour l'aiglefin de 5Zj,m 
permettrait quand meme la reconstitution du 
stock. On a souligne que Ie report a j uin 1996 de 
l'ouverture de la peche avait eu un effet positif, a 
l'instar de la fermeture decn:tee du cote des Etats­
Unis. 

35.1 qu'on poursuive les consultations bilaterales, pour en venir a des mesures de gestion 
appropriees favorisant la reconstitution du stock. Dans l'intervalle, il faudrait interdire 
la peche jusqu'en juin 1997, Ie Conseil formulera d'ici la une recommandation fmale sur 
Ie TAC de 1997. 
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ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
I'etat des stocks: 

• la biomasse se reconstitue 
• la structure d'age s'elargit 
• Ie recrutemen t des annees 1990 s'avere 

superieur a celui des annees 1980 
• les taux d'exploitation sont maintenant 

inferieurs au niveau FO,l 
• Ie rei eve printanier de 1996 indique une 

solide classe d'age 1995. 

II s'agit d'un stock transfrontalier, dont la majeure 
partie semble se trouver en eaux canadiennes. 
Selon Ie rapport sur l'etat des stocks de 1996, Ie 
regain projete dans l'abondance de I'aiglefin de 5Z 
est surtout imputable au recrutement de la classe 
d'age de 1992, avec l'aide des classes 1993 et 1991. 
En outre, Ies mesures de conservation implantees 
depuis deux ans (gestion conjointe industrie-MPO 
et allegement de l'effort de peche) ont contribue 
au retablissement de la biomasse. Le rapport sur 
I'etat des stocks evalue a environ 6 800 tIe niveau 
FO,I, en precisant que ce scenario n'accroitrait que 
marginalement la biomasse. 
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Indicateur global du stock Recrutement en 
hausse 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par Age 

Distribution 

Par rapport a la moyenne 

Adequate 

Moyenne 

Moyen a bon 

Adequats 

Moyenne 

Moyenne 

Taux d'exp1oitation recent Moyen 
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4.4.2.8 

GOBERGE 4VWX5Zc 

..... 
...... 4Vs 

: 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En aout 1993, Ie Conseil a recommande, a titre de 
mesure preventive de conservation, d'abaisser Ie 
TAC de 35 000 t a 21 000 t. II a aussi souligne que 
la fermeture de la peche de la morue de 4VsW 
pourrait entrainer une certaine reorientation de 
l'effort vers la goberge. En novembre 1993, il a 
recommande de fixer Ie TAC de 1994 a 24000 t, 
c'est-a-dire au niveau de capture FO,l alors etabli 
pour 1994. 

RECOMMANDATION NO. 36: 
Le Conseil recommande : 

CCRH 

En 1994, Ie Conseil a recommancte de fixer Ie 
TAC de 1995 au nouveau niveau FO,l de 14500 t. 
II a aussi recommande que les scientifiques du 
MPO collaborent avec l'industrie pour determiner 
s'il y avait lieu -- et, Ie cas echeant, a quelles 
epoques de l'annee -- de fermer des pecheries 
d'aiglefin de 4VWX5Zc pour proteger Ie stock 
geniteur. Le Conseil souligne que Ie deuxieme 
atelier sur les poissons de fond, tenu au debut 
d'octobre 1995, a ete Ie theatre de discussions sur 
les mesures qui pourraient favoriser davantage la 
conservation des stocks de poisson de fond dans 
cette zone. En novembre 1995, Ie Conseil a recom­
mande pour 1996 un TAC de lO 0001. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Etant donne I'optimisme exprime au sujet de ce 
stock dans Ie rapport de 1996 sur I'etat des stocks, 
I'industrie a accorde une attention toute partic­
uliere a ce stock durant les consultations. 

Tout en se rejouissant du caractere generalement 
positif des indices de croissance et d'abondance, 
I'industrie ne veut pas bruler les etapes. Tous les 
interesses pronaient la prudence, meme si Ie stock 
pouvait certainement supporter une hausse du 
TAC en 1997. Tous s'entendaient sur l'opportunite 

36.1 que Ie TAC de Ia goberge de 4VWX5Zc soit fixe a 15 000 t en 1997; 
36.2 que Ies scientifiques du MPO continuent de collaborer avec l'industrie pour determiner 

l'opportunite -- et, Ie cas echeant, a quelles epoques de l'annee - de fermer des ¢cheries 
d'aiglefin de 4VWX5Zc pour proteger Ie stock geniteur; 

36.3 qu'on incite les scientifiques du MPO a examiner d'autres indicateurs d'abondance. 
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de relever Ie TAC d'environ 40 % pour 1997. 
Certains pecheurs ont souligne l'absence de 
goberges de tres grande taille. 

ANALYSE 

D'apres Ie rapport de 1996 sur l't~tat des stocks, la 
biomasse a amorce un retablissement, imputable 
principalement a la force de la classe d'age 1989. 
Malgre la faiblesse des classes annuelles 
subsequentes a 1989, Ie niveau FO,I recommande 
pour 1997 -- dans l'hypothese d'une capture inte­
grale du TAC de 1996 -- est de 22 159 t. Malgre la 
grande abondance signalee partout dans la baie de 
Fundy, il n'y a pas d'individus de grande taille. En 
outre, la goberge semble moins abondante dans 
l'est de la plate-forme Scotian. L'evaluation 
com porte un certain degre d'incertitude, en raison 
d'un probleme avec la determination de l'age des 
poissons entre 4VW et 4X et d'un changement 
dans les groupes d'age employes et a cause de la 
vaste superficie couverte par ce stock. Le Conseil 
envisage done la situation avec optimisme, mais 
un optimisme tempere, et recommande pour 1997 
une hausse de 40 a 50 % du TAC. 
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Indicateur global du stock Biomasse en hausse 

Par rapport a la mqyenne 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par ~ge 

Distribution 

Approche la moyenne 

Sous la moyenne 

Forte cIasse d'~ge 1989 

Moyens 

Moyenne 

En evolution; sous la 
moyenne 

Taux d'exploitation recent Sous la moyenne 
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4.4.2.9 

SEBASTE UNITE 3 - 4WDEHKlX 

IS·I.. IS 
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5ZE 
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4W 
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HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En novembre 1993 et en novembre 1994, Ie 
Conseil a recommande un TAC de 10 000 t pour 
Ie sebaste de l'unite 3. II a aussi recommancle, en 
1994, de surveiller en 1995 l'incidence des petits 
poissons et de fermer la peche dans la zone 
lorsque leur incidence aura atteint un niveau 
predetermine. En novembre 1995, Ie Conseil 
reiterait la necessite de maintenir pour 1996les 

RECOMMANDATION NO. 37: 
Le Conseil recommande : 

criteres de fermeture recommandes en 1994, 
quant a l'incidence de petits poissons, et il 
suggerait un TAC de 10000 t, pour 1996. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Les intervenants ont insiste sur la necessite de 
proteger les petits poissons dans cette zone. 
Certains preconisaient l'augmentation des mail­
lages pour eviter de capturer les petits poissons; 
d'autres estimaient que la fermeture de secteurs et 
la peche a des profondeurs plus grandes 
contribueraient a reduire considerablement les 
prises de juveniles. Le protocole pour la protec­
tion des juveniles est generalement appuye par les 
pecheurs. II a notamment ete souleve des prob­
lemes lies aux prises fortuites de poissons de fond 
traditionnels par les pecheurs de sebaste de cette 
zone. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• l'abondance de sebastes de l'unite 3 est 
relativement stable depuis la fin des 
annees 1980; 

37.1 de fIxer a 10 000 t Ie TAC de sebaste de l'unite 3 en 1997; 
37.2 d'appliquer et de faire respecter uniformement Ie protocole relatif aux petits poissons; 
37.3 d'evaluer d'autres mesures pour eviter la capture des petits poissons, par ex., 

l'augmentation des maillages. Une augmentation de la taille des mailles devrait etre 
adoptee seulement lorsque les pecheurs et les scientifIques seront convaincus que cene 
mesure n'entrainera pas une mortalite post-selection accrue. 
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• certains signes portent a croire a une 
amelioration du recrutement, depuis 
quelques annees; 

• des prises de 10 000 t, en 1997, 
representeraient a peu pres une 
exploitation au niveau Fa,!. 

Le Conseil est alarme par les passages du rapport 
sur l'etat de ce stock, signalant que des quantites 
elevees de petits poissons sont debarques en vue 
d'etre utilises comme appat a homard. Cette 
preuve de la non-application du protocole pour la 
protection des juveniles inquiete vivement Ie 
Conseil. 

OPINION DU CONSEll SUR l'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Stable 

Biomasse totale 

Biomasse genitrice 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la 7nQVenne 

Stable 

Stable 

Enhausse 

Inconnus 

Enhausse 

Mediocre 

Taux d'exploitation recent Moyen 
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4.4.2.10 

POISSONS PLATS 4VW, 4X 

4Vs I 
I GEORGES 

:_tOOrf' ~/ •• " •••• 

I 5ZE 
I 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a recommande 
d'appuyer les efforts en cours pour obtenir de 
meilleures donnees sur les debarquements par 
espece et par zone, afin d'etablir, durant les 
prochaines annees, un fondement plus rationnel 
pour les mesures de conservation visant cet 
ensemble de ressources. Le Conseil a aussi recom­
mande de fixer a 14000 t en 1994 Ie TAC pour les 
poissons plats de 4VWX, en attendant l'obtention 
de donnees plus fiables sur les prises de poissons 
plats dans Ie secteur de la plate-forme Scotian. 

RECOMMANDATION NO. 38: 
Le Conseil recommande : 

En novembre 1994, sur la foi des donnees 
disponibles, Ie Conseil a conclu qu'il fallait 
reduire davantage l'effort et les TAC pour ces 
stocks, et modifier les proportions entre les deux 
unites pour mieux refleter l'abondance relative 
des stocks. Ii a recommande de fixer a 7 500 t en 
1995 Ie TAC global pour tous les poissons plats de 
4VWX. En novembre 1995, il a recommande que 
Ie TAC de 1996 soit fixe a 3 500 t pour les pois­
sons plats de 4VW, et a 3 375 t pour ceux de 
4X+5. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Selon les participants aux consultations de Port 
Hawkesbury, la diminution des debarquements 
etait davantage imputable a une reduction des 
TAC et a la gestion par allocation qu'a une baisse 
d'abondance. La flottille hauturiere, par exemple, 
n'a pas cible sa part et ne l'a donc pas capturee. 

Dans l'ensemble, on a suggere de ne pas modifier 
en 1997 Ie TAC pour les poissons plats de 4VW et 
de 4X. Par ailleurs, Ie stock a egalement ete 
discute aux consultations de Dartmouth (N.-E.), 
ou l'on a convenu que Ie TAC des deux 
composantes ne devait pas etre change en 1997. 

38.1 que Ie TAC pour 1997 des poissons plats de 4VW soit fixe a 3 000 t, et que l'on continue 
de prendre des dispositions afin d'eviter les prises de petite taille; 

38.2 que Ie TAC pour 1997 des poissons plats de 4X+5 soit fixe a 3 000 t, et que l'on 
continue de tenter d'eviter les prises de petite taille; 

38.3 que Ie MPO et l'industrie continuent de se pencher sur Ie probleme de l'identification 
des especes, possiblement en liaison avec Ie programme de surveillance a quai. 
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ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO 
sur l'etat des stocks : 

• l'effort deciine 
• baisse generale de la biomasse 
• signes d'un bon recrutementsuccessif, 

sauf pour la limande a queue jaune. 

Le rapport de 1996 sur l'etat des stocks prone la 
circonspection, puisque la population de poissons 
plats de 4W conna!t un deciin similaire a celui des 
stocks de 4V, meme en l'absence d'un effort de 
peche marque. La peche ne serait pas necessaire­
ment l'unique cause des baisses observees dans 4V. 
Les consultations avec l'industrie ont donne des 
resultats assez mitiges, qui conciuaient neanmoins 
dans l'ensemble a une diminution d'abondance. Le 
rapport de 1996 souligne qu'un niveau de capture 
equivalent ou superieur a celui de 1996 ne favoris­
erait probablement pas la recuperation du stock. 

Le rapport sur l'etat des stocks revelait egalement 
ce qui suit pour Ie stock de 4X : 

• la plie rouge, la plie et la limande a 
queue jaune presentent une abondance 
stable; 

• la population de plie grise est en deciin; 
• il y a un recrutement a venir pour 

toutes les especes; 
• perspectives pour 1997 : a ucun 

changement, sauf pour la plie grise 
(baisse d'abondance) 

• aucune peche dirigee de la plie grise. 
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Le Conseil s'inquiete toujours de l'etat des 
differents stocks de poissons plats. Leur niveau 
d'exploitation est eleve; l'effort de peche semble en 
hausse ou reoriente vers ces stocks; certains 
secteurs de la flottille voient leurs prises 
diminuer; les stocks semblent deciiner dans 
certaines zones, surtout dans 4VW Sur la foi des 
donnees disponibles, Ie Conseil continue de s'in­
quieter de l'abondance generale des poissons plats 
dans 4VWX et recommande pour 1997 une 
diminution des TAC visant les deux composantes. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Toujours mediocre 

Par rapport a la mQYenne 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par Age 

Distribution 

Faible 

Faible 

Approche Ia moyenne 

Mediocres 

Moyenne 

Mediocre 

Taux d'exploitation recent Irregulier et superieur 
a Ia moyenne dans 4VW 
et moyen dans 4X 



Lancer une passerelle CCRH 

4.4.2.11 

MERLU ARGENTE - PLATE-FORME SCOTIAN 4VWX 

..... 
.. ' 4Vs 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En juin 1994, Ie Conseil scientifique de I'OPANO 
a calcule a 79 000 tIes prises au niveau FO,1 pour 
1995, en precisant qu'il pourrait y avoir une sures­
timation atteignant jusqu'a 20000 1. Le Conseil a 
donc recommande de fixer a 60 000 t en 1995 Ie 
TAC pour Ie merlu argente de 4VWX. Afin de 
reduire les prises fortuites , on a redelimite en 
1994 la boite du merlu argente pour en deplacer 
la limite nord en eaux plus profondes. On a aussi 
impose cette annee-Ia l'utilisation obligatoire de la 
grille de type Nordmore. En novembre 1995, Ie 
Conseil recommandait Ie maintien a 60 000 t du 
TAC pour 1996. 

RECOMMANDATION NO. 39: 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Selon les discussions tenues a diverses reunions 
sur la gestion halieutique, les pecheurs s'inquie­
tent encore de l'etat de la ressource. Certains 
croient toujours que ce stock n'est pas aussi en 
sante que les evaluations scientifiques l'indi­
quaient; d'autres se preoccupent des prises 
fortuites d'autres poissons de fond realisees dans 
Ie cadre de la peche du merlu argente, et certains 
estiment qu'il faudrait de toute fa~on limiter l'ex­
ploitation de ce poisson, vu son importance 
alimentaire pour la morue. 

ANALYSE 

Constatations du rapport de 1996 du MPO sur 
l'etat des stocks: 

• les estimations visant les classes 
annuelles 1990-1993 sont variables 

• les taux de capture de la peche 
commerciale declinent depuis 1989 

• Ie poids par age est en baisse 
• la biomasse est stable mais faible 
• les classes anuelles 1994 et 1995 sont 

solides. 

Le Conseil note que l'effort de peche est demeure 
en 1995 grandement inferieur aux niveaux 
historiques. Selon Ie rapport de juin 1996 du 
Conseil scientifique de I'OPANO, les classes 

39.1 Le Conseil recommande de fixer a 50 000 tIe TAC de 1997 pour Ie merlu argente de 
4VWX. 
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annuelles a venir (1994 et 1995) sont superieures a 
celles de la fin des annees 1980 et du debut des 
annees 1990, et la biomasse est en hausse. Les 
scientifiques ont estime a queJque 50 000 t Ie 
niveau FO,l pour 1997. Le rapport de 1996 sur 
l'etat des stocks confirme que Ie stock de merlu 
argente de 4VWX montre des signes de retablisse­
ment. 

OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Biomasse en hausse 

Biomasse genitrice 

Biomasse tota1e 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par dge 

Distribution 

Par rapport a la moyenne 

En hausse 

En hausse 

Superieur a la moyenne 
(classes annuelles 1994-
1995) 

Superieurs a la moyenne 

Moyenne 

Moyenne 

Taux d'exploitation recent Inferieur au niveau Fo.! 
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4.4.2.12 

ARGENTINE 4VWX 

·z 
'//, CONSULTATIONS DE 1 996 

.... 
.. ' 4Vs 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

Les prises realisees a partir de ce stock qui Ie sont 
sous forme de prises fortuites dans Ie cadre de la 
peche du merlu argente, n'ont pas depasse 360 t 
depuis 1983. 

En novembre 1993, Ie Conseil a recommande, a 
titre de mesure preventive, de fixer en 1994 Ie 
TAC pour l'argentine de 4VWX a 1 000 t On a 
effectivement fixe pour 1994 Ie TAC a ce niveau. 
En 1994 toujours, Ie Conseil a recommande de 
fixer en 1995 Ie TAC pour l'argentine de 4VWX a 
1 000 t egalement et cette recommandation est 
toujours valable pour 1996. 

RECOMMANDATION NO. 40: 

On n'a re~u aucun commentaire bien precis sur ce 
stock durant les consultations menees en 1996. 

ANALYSE 

Le Rapport sur l'etat des stocks montre que les 
connaissances sur la composition des ces stocks 
sont trop limitees pour en tirer les donnees neces­
saires a une analyse. Etant donnee la nature 
fortuite de ces prises Ie Conseil est d'avis qu'il 
faut continuer a fixer la TAC a 1 000 t, a titre de 
mesure preventive. 
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40.1 Le Conseil recommande de fixer a 1 000 ten 1997 Ie TAC pour l'argentine de 4VWX, 
vu la nature reellement fortuite des prises. 
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4.4.2.13 

FLETAN GRANDS BANCS ET PLATE-FORME SCOTIAN 
3 NOPs4VWX5Zc 
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HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

En novembre 1993, Ie Conseil a recommande, a 
titre de mesure preventive, de fixer en 1994 Ie 
TAC pour Ie fletan de 3NOPs4VWX5Zc a 1 500 t. 

II a aussi recommande de revoir les dispositions 
relatives aux debarquements obligatoires afin de 
permettre, si possible, la remise a la mer du fletan 
de moins de 32 pouces de longueur, ce qui a ete 
fait en 1994 et demeure un element central des 
recommandations du CCRH quant a ce stock 

RECOMMANDATION NO. 41: 

En 1994, Ie Conseil a recommande, a titre de 
mesure preventive, de fixer en 1995 Ie TAC pour 
Ie fletan de 3NOPs4VWX5Zc a 850 t. II a aussi 
recommande la revision des dispositions relatives 
aux debarquements obligatoires par rapport au 
rejet des prises fortuites de fletan de moins de 32 
pouces de longueur. En novembre 1995, Ie Conseil 
a recommande de conserver la limite du TAC a 
850 t et de maintenir l'obligation de remettre a 
l'eau Ie petit fletan. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Les pecheurs cotiers de 4Vn (au nord du Cap 
Breton) et de la cote est de la Nouvelle-Ecosse 
(4W) ont signale au cours des consultations 
menees en 1996 que leur existence depend de la 
peche au fletan. En outre, ils ont fait remarquer 
que la population de fletan semblait etre legere­
ment plus abondante que par Ie passe. Cette 
espece a egalement fait l'objet de commentaires a 
Dartmouth et a Yarmouth. Les pecheurs cotiers 
affirment que cette population semble etre stable. 
Cette espece est d'une grande importance pour les 
pecheurs cotiers de la Nouvelle-Ecosse et du Cap 
Breton et to us les interesses preconisent une 
hausse du TAC pour 1997, vu la tres grande 
superficie couverte par ce stock et l'opinion 

41.1 Le Conseil recommande de fixer a 850 t en 1997 Ie TAC pour Ie fletan de 
3NOPs4VWX5Zc et de maintenir l'obligation de remettre a l'eau les prises de moins de 
81 cm. 

41.2 En outre, il recommande la realisation d'une etude conjointe (MPO-industrie) visant a 
faciliter l'ensemble du processus d'evaluation : echantillonnage biologique adequat, 
etiquetage!etude des deplacements, identification des sous-composantes du stock et 
etablissement d'autres indices de recensement. 
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est a I'ecoute des commentaires de I'in­
dustrie, selon lesquelles les stocks de 
fletan, vu leur grande etendue, n'au­
raient pas ete evalues correctement en 
raison de l'absence d'indicateurs 
d'abondance satisfaisants. Le Conseil 
recommande la poursuite des travaux 
relatifs a cette question. 
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Faisant suite a ces preoccupations, un 
bon nombre de scientifiques sont du 
meme avis que les pecheurs qui so uti-

1985 1988 1991 1994 ennent que la methode de releve du 
poisson de fond au chalut, qui est 
destinee a tous les types de poissons de 
fond, n'est pas suffisamment precise 

* Prises de 1996: au 2oct./96 

repandue selon laquelle l'evaluation qu'on en a 
fait n'etait pas juste, en raison de la difficulte de 
trouver des indicateurs d'abondance fiables. 

ANALYSE 

Le Rapport sur l'etat des stocks en 1996 indique 
ce qui suit: 

• I'effort de peche a legerement augmente 
en 1995; 

• Ie recrutement a diminue; 
• la ressource est gravement appauvrie; 
• Ie niveau de prises actuel ne correspond 

pas aux objectifs de conservation. 

Le Rapport sur I'etat des stocks en 1995 indique 
qu'on ne s'attend pas a ce qu'en 19961'etat du 
fletan soit different par rapport a 1995 et qu'il 
faudra maintenir pendant plusieurs annees les 
restrictions actuelles en matiere d'exploitation. Le 
Rapport sur I'etat des stocks en 1996 mentionne 
que tous les indicateurs biologiques refletent un 
etat des stocks gravement appauvri et que Ie main­
tien de I'effort de peche actuel ne pourrait que 
favoriser la poursuite du declin de cette ressource. 

Le Conseil note qu'il ne semble toujours pas y 
avoir de signe d'une reorientation a grande echelle 
de l'effort de peche pour I'ensemble du stock; il 
craint cependant toujours que la reorientation de 
I'effort puisse constituer une menace pour la 
conservation de l'espece. D'autre part Ie Conseil 

pour ce qui est du fletan. Les pecheurs ont 
mentionne qu'ils souhaitaient participer aux 
programmes de recherche scientifique afin de 
faciliter la cueillette des donnees brutes destinees 
aux evaluations. Le Conseil approuve cette partic­
ipation. 

Etant don nee I'ampleur de la region couverte par 
cette seule evaluation, les pecheurs affirment 
qu'on peut y trouver des elements de plusieurs 
stocks. lis ont exprime I'importance d'une legere 
augmentation du TAC afin de faciliter les 
recherches suppJementaires. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Biomasse reduite 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la TnQYenne 

Faible 

Faible 

Faible, sous la moyenne 

Inconnu 

Sous la moyenne 

Sous la moyenne 

Taux d'exploitation recent Eleve; superieur it la 
moyenne 
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HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

La peche dirigee de la limande a queue jaune n'a 
debute que recemment (8 a 10 bateaux y partici­
paient), mais a ete rapidement elargie en 1994 
(environ 40 bateaux la pratiquaient). En 
novembre 1995, Ie Conseil a recommande qu'on 
poursuive les consultations bilaterales avec les B.­
U., pour en venir a des mesures de gestion 
appropriees favorisant la reconstitution du stock. 
Dans l'intervalle, il faudrait interdire la peche 
jusqu'en juin 1997; Ie Conseil formulera d'ici la 
une recommandation finale sur Ie TAC de 1996. 

RECOMMANDATION NO. 42: 
Le Conseil recommande : 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

BANe GEORGES - 5ZJ, M 

En mai 1996, Ie Conseil a recommande de fixer 
pour cette annee-la Ie TAC pour la limande a 
queue jaune de 5Z a 41St. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
En mai 1996, la limande a queue jaune de 5Zj,m a 
fait l'objet d'un debat durant les consultations 
tenues a Yarmouth, en Nouvelle-Bcosse. Tout 
comme ce fut Ie cas pour la morue et l'aiglefin, les 
intervenants ont demande au Conseil de songer a 
imposer d'importantes mesures de conservation. 
La hausse du TAC pour la limande jaune n'offre 
finalement pas suffisamment de soutien, par 
consequent, la plupart des pecheurs etaient du 
meme avis que Ie secteur des Sciences du MPO. 

ANALYSE 

Le Rapport sur l'etat des stocks en 1996 indique 
ce qui suit: 

• il s'agit d'un secteur de peche 
recemment mis sur pied au Canada; 

• la ressource (abondance) est appauvrie 
comparativement a ses niveaux 
historiques; 

• les classes ann uelles pour 1987, 1989 et 
1992 se situent pres de la moyenne; 

• Ie taux d'exploitation est de 40 % 
(superieur a FO.l ) en 1995. 

42.1 qu'on poursuive Ies consultations bilaterales avec Ies E.-V" pour en venir a des mesures 
de gestion appropriees favorisant Ia reconstitution du stock. Dans l'intervalle, il faudrait 
interdire Ia peche jusqu'en juin 1997; Ie Conseil formulera d'ici Ia une recommandation 
[male sur Ie TAC de 1997. 
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Les scientifiques america ins et canadiens consid­
erent que Ie niveau de la biomasse de ce stock est 
faible et que Ie stock lui-meme est surexploite. 

Le Rapport sur l'etat des stocks en 1995 indique 
que la limande a queue jaune au-dessus de la 
partie canadienne du Banc Georges pourrait 
constituer Ie fondement d'une petite peche 
durable et que la subdivision 5Zj,m de l'OPANO 
pourrait etre consideree comme une unite de 
gestion. II indique egalement que les niveaux 
actuels d'exploitation depassent probablement un 
niveau de reference raisonnable et que les prises 
annuelles ne devraient, par consequent, pas 
depasser 435 t. Le Rapport sur l'etat des stocks en 
1996 indique que les taux de prises commerciales 
et les plus recentes observations decoulant d'un 
releve montrent que les stocks sont plus abon­
dants en 1996 qu'en 1995. La biomasse demeure 
toutefois tres faible, comparativement a ses 
niveaux historiques. Par consequent, on croit que 
Ie TAC ne devrait pas etre augmente en 1997. 
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4.4.2.15 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

RAIES PLATE-FORME SCOTIAN - 4VsW 

.... 
... 4V ..... s 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

C'etait la deuxieme fois que Ie Conseil avait la 
possibilite d'examiner des donnees sur la peche 
des raies et de formuler des recommandations 
relativement a la conservation de cette ressource. 

La fermeture des peches traditionelles des pois­
sons de fond de la plate-forme Scotian combinees 
a des ouvertures sur les marches pour les ailes de 
raie ont entraine en 1994 Ie developpement en 
eaux canadiennes d'une peche dirigee des raies. 

On a etabli en 1994 un TAC preliminaire de 1 200 
t et alloue 800 autres tonnes pour les releves effec­
tues conjointement par l'industrie et par Ie secteur 

RECOMMANDATION NO. 43: 
Le Conseil recommande : 

des Sciences. Les prises en 1994 ont totalise 3 100 
tm, ce qui inciuait les prises fortuites realisees 
dans Ie cadre de peches non dirigees. On a regle­
men te en 1995 la peche dirigee de l'espece en 
fixant un TAC de 1 600 1. En 1996, Ie TAC est 
tombe a 1200t et on a prevu 20 % de plus pour les 
prises fortuites realisees dans Ie cadre de l'ex­
ploitation dirigee des poissons plats . 

CONSULTATIONS EN 1 996 
Plusieurs participants a la peche experimentale de 
raies de 4VsW ont participe aux consultations 
tenues a Dartmouth, en Nouvelle-Bcosse. La 
peche experimentale, menee par quatre bateaux 
sur une peri ode de cinq ans, semble bien se 
derouler. Personne n'a propose jusqu'a maintenant 
qu'on intensifie cette peche. 

ANALYSE 

L'indice de la biomasse des raies etabli a partir 
des reI eves effectues chaque ete indique un deciin 
general de l'espece depuis 1982. Le Rapport sur 
I'etat des stocks en 1995 precise que Ie faible taux 
de reproduction des raies, combine a un deciin de 
leur biomasse, et que la necessite de limiter les 
prises fortuites d'especes traditionnelles dans 
certaines zones indiquent tous qu'il faut maintenir 
une approche conservatrice Quant a l'exploitation 
des raies. Btant donne Ie faible taux de reproduc­
tion des raies, la pratique actuelle qui consiste a 

43.1 que Ie TAC de 1997 pour les raies de 4VsW soit fixe a 1 200 t, Y compris les prises 
fortuites; 

43.2 que lion adopte des mesures pour diversifier les prises selon la taille et l'espece 
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selectionner les plus gros poissons risque d'en­
trainer une reduction du potentiel reproductif de 
cette espece. 

Le Rapport sur l'etat des stocks de raies en 1996 
indique ce qui suit: 

• il s'agit de peche experimentale; 
• la biomasse de raies epineuses est en 

declin; 
• Ie nombre de raies rejetees est eleve; 
• des prises de 1 200 t seraient 

compatibles avec les objectifs de 
conservation. 

Par consequent Ie Conseil est d'avis qu'en 1997 
cette peche experimentale devrait se poursuivre 
selon Ie meme niveau d'effort de peche afin 
d'ameliorer notre comprehension de cette 
ressource et d'etablir Ie fondement de meilleures 
methodes d'evaluation et de gestion pour l'avenir. 

Des mesures devraient toutefois etre adoptees 
pour diversifier les prises selon la taille et 
l'espece, en vue de la conservation du stock. 
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Indicateur global du stock Biomasse en hausse 

Biomasse genitrice 
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Par rapport a la ~enne 

Inconnue 
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4.4.2.16 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

loup DE MER - PLATE-FORME SCOTIAN- 4VWX 
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HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

C'etait la deuxieme fois que Ie Conseil avait la 
possibilite d'examiner des donnees sur la peche 
du loup de mer et de formuler des recommanda­
tions relativement a la conservation de cette 
ressource. Etant donm:e la quantite limitee de 
renseignements disponibles en 1995, Ie Conseil a 
recommande, a titre de mesure preventive, de 
fixer en 1996 Ie TAC a 600 t. 

RECOMMANDATION NO. 44: 
Le Conseil recommande 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Durant les consultations tenues en 1996, on a a 
plusieurs reprises souleve la question du loup de 
mer de 4VWX. Les commentaires allaient de la 
necessite de dereglementer la peche au loup de 
mer, en raison des repercussions nefastes de cette 
espece sur les stocks de homards, a la necessite 
d'eviter la limite rigide du TAC afin de prevenir 
la fermeture d'autres peches. Le loup de mer 
constitue une part importante des prises fortuites 
dans Ie cadre d'autres peches. Un TAC trop bas 
pourrait entrainer la chute d'autres peches, les 
quotas ne laissant pas suffisamment de latitude 
pour couvrir les prises fortuites. 

ANALYSE 

Le Rapport sur l'etat des stocks en 1996 precise 
que: 

• la biomasse est en declin; 
• on observe des signes d'un bon 

recrutement; 
• la pression de la peche est elevee. 

Ii semble que la concentration de la peche dans la 
zone 4X aurait contribue au declin general de 
!'espece. De plus, les scientifiques croient que des 
prises ann uelles en surplus de 600 t en 1997 ne 
seraient pas compatibles avec les objectifs de 
conserva tion. 

44.1 de limiter les captures aux niveaux historiques, etant donne la nature reellement 
fortuite des prises, en laissant suffisamment de latitude pour eviter de fermer les 
traditionelles peches dirigees du poisson de fond. 
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OPINION DU CONSEIL SUR L'ETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Faible 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par Age 

Distribution 

Par rapport a la tnQYenne 

Faible; en baisse dans 
4VWX 

Faible; en baisse dans 
4VWX 

Approche la moyenne; 
prises de petite taille 
dans4X 

Sous la moyenne 

Mediocre 

Moyenne 

Taux d'exploitation recent Inconnu 

DPrises I 
6TAC 

1994 
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4.4.2.17 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

MERLUCHE BLANCHE PLATE-FORME SCOTIAN 
4VWX+SZc 
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H ISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

C'etait la deuxieme fois que Ie Conseil avait la 
possibilite d'examiner des donnees sur la peche de 
la merluche blanche et de formuler des recom­
mandations relativement a la conservation de 
cette ressource. En novembre 1995, Ie Conseil a 
recommande qu'en 1996 Ie TAC de 4VWX soit 
fixe a 2 500 t. 

RECOMMANDATION NO. 45: 
Le Conseil recommande : 

CONSULTATIONS DE 1 996 
Les commentaires enonces lors des consultations 
de 1996 sur la merluche blanche de 4VWX etaient 
sensiblement les memes que ceux qui avaient trait 
au loup de mer. Les pecheurs s'inquietent du fait 
que des TAC trop bas pour ces peches fortuites 
risquent d'etre atteints trop rapidement, entrai­
nant ainsi la fermeture d'autres peches 
commerciales plus importantes, les quotas ne lais­
sant pas suffisamment de latitude pour couvrir les 
prises fortuites. 

ANALYSE 

Le Rapport sur l'etat des stocks en 1996 indique 
ce qui suit: 

• Ie recrutement dans 4VWX+5 se situe 
dans la moyenne; 

• la reduction de l'abondance constitue 
un probleme; 

• la biomasse exploitable dans 4VW est 
de 4 700 t et dans 4X, de 31 000 t; 

• les niveaux d'abondance sont moyens 
dans 4V et sous la moyenne dans 4W et 
4X; 

• la structure du stock est complexe. 

45.1 de fIxer en 1997 a 5 500 t Ie TAC de merluche blanche de 4VWX+5Zc, en laissant 
suffisamment de latitude pour eviter de fermer les traditionelles peches dirigees du 
poisson de fond; 

45.2 de separer les unites de gestion 4VW et 4X + SZc, a des fIns d'evaluation; 
45.3 vu la nature apparemment transfrontaliere du stock de rouest, d'inclure ce stock dans 

les negociations canado-americaines sur Ie poisson de fond, en vue d'elaborer une 
strategie de gestion commune. 
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Le Rapport sur l'etat des stocks en 1996, indique 
que les unites de gestion actuelles servant a la 
description du stock ne sont pas compatibles avec 
la distribution de l'espece. On devrait songer a 
separer les unites de gestion 4 vw, 4X et 5. 

Le Conseil note que les debarquements commer­
ciaux de merluche blanche provenant de la 
plate-forme Scotian font suite en grande partie a 
des captures realisees dans 4X (dans une propor­
tion de 70 %) et dans 4W (dans une proportion de 
10 a 20 %). 

On estime que la biomasse de la merluche blanche 
de la plate-forme Scotian est beau coup plus faible 
que les niveaux atteints au debut des annees 80 et 
qu'elle approche aujourd'hui les faibles niveaux 
enregistres dans les annees 70. Le Conseil est 
d'avis que des prises annuelles d'environ 3 500 t 
seraient plus compatibles avec Ie niveau moyen a 
long terme de la biomasse. 

eevaluation indique que Ie stock de 4VW est en 
declin et que cette rea lite devrait etre prise en 
consideration au moment d'elaborer et d'evaluer 
Ie Plan d'exploitation axe sur la conservation. 
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Indicateur global du stock Biomasse en hausse 

Par rapport a la mQYenne 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par ~ge 

Distribution 

En declin dans 4VW; 
approche la moyenne 
dans4X 

Moyenne 

Moyen 

Moyenne 

Moyenne 

Moyenne 

Taux d'exploitation recent Moyen 



4.4.2.18 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

BROSME - PLATE-FORME SCOTIAN - 4VWX 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

C'etait la deuxieme fois que Ie Conseil avait la 
possibilite d'examiner des donnees sur la peche 
du brosme et de formuler des recommandations 
relativement a la conservation de cette ressource. 
En novembre 1995, Ie Conseil a recommande 
qu'en 1996 Ie TAC de 4VWX soit fixe a 1 500 t. 

CONSULTATIONS DE 1 996 
On n'a pas re<;u de commentaires bien precis sur 
ce stock durant les consultations menees en 1996. 

RECOMMANDATION NO. 46: 
Le Conseil recommande : 

ANALYSE 

Le Rapport sur l'etat des stocks en 1996 indique 
ce qui suit: 

• Ie brosme est capture principalement 
dans 4X; 

• l'abondance de ce stock connait un lent 
dec1in j 

• Ie releve montre que la biomasse est a 
son plancher historique. 

Dans Ie Rapport sur l'etat des stocks en 1995, 
l'avertissement donne par les scientifiques indi­
quait que la biomasse du brosme aussi bien dans 
4W que dans 4X declinait graduellement depuis 
les releves des poissons de fond entrepris en 1970. 
Le Rapport sur l'etat des stocks en 1996 confirme 
ce dec1in et ajoute que les estimations de 1995 
montre les plus faibles valeurs observees. Ce 
rapport indique qu'en raison du dec1in et des 
faibles valeurs de la biomasse, les prises devraient 
etre limitees a moins de 2 000 t. 

46.1 que Ie TAC de 1997 pour Ie brosme de 4VWX n'excede pas Ie niveau des prises 
historiques, et qu'on conserve suffisamment de latitude pour eviter de fermer les 
traditionelles p~ches dirigees du poisson de fond. 
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OPINION DU CONSEIL SUR LIETAT DU STOCK 

Indicateur global du stock Faible 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mqyenne 

Faible 

Plancher historique 

Aucun signe 

Mediocre 

Sous la moyenne 

Analogue aux annees 
recentes (moyenne) 

Taux d'exploitation recent Inconnu 

CCRH 

DPrises 
6TAC 

~ 

1994 
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4.4.2.19 

Chapitre 4: Recommandations 
pour chaque stock 

BAUDROIE D'AMERIQUE PLATE-FORME SCOTIAN 4VWX 

HISTORIQUE DES 
RECOMMANDATIONS DU CCRH 

C't.~tait la deuxieme fois que Ie Conseil avait la 
possibilite d'examiner des donnees sur la peche de 
la baudroie d'Amerique et de formuler des recom­
mandations relativement a la conservation de 
cette ressource. En novembre 1995, Ie Conseil a 
recommande qu'en 1996 Ie TAC pour la baudroie 
d'Amerique soit fixe a 700 t. 

RECOMMANDATION NO. 47: 
Le Conseil recommande : 

CONSULTATIONS DE 1 996 
On n'a pas re~u de commentaires bien precis sur 
ce stock durant les consultations menees en 1996. 

ANALYSE 

Le Rapport sur l'etat des stocks de la baudroie 
d'Amerique, indique ce qui suit: 

• la biomasse diminue; 
• les taux d'exploitation sont eleves; 
• en 1996, on devrai t limi ter les prises a 

moins de 800 t; 
• la plupart des poissons peches sont 

immatures; 
• ce stock est peut-etre Ie prolongement 

de la ressource du Golfe. 

On capture historiquement presque exc1usivement 
la baudroie d'Amerique dans Ie cadre de prises 
fortuites de poissons de fond et de petonc1e. La 
flottille de peche inferieure a 65 pieds aux engins 
mobiles a pratique de 1992 a 1994 dans 4X une 
peche dirigee de la baudroie d'Amerique. Les 
debarquements dans cette zone ont par 
consequent grimpe d'a peine plus de 300 t en 1991 
a 1 100 t en 1994. Cette espece est plus abondante 
dans la partie centrale de la plate-forme Scotian et 

47.1 que Ie TAC de 1997 pour la baudroie d'Amerique de 4VWX n'excede pas Ie niveau des 
prises historiques, et qu'on conserve suffisamment de latitude pour eviter de fermer les 
traditionelles p~ches dirigees du poisson de fond; 

47.2 que la baudroie d'Amerique soit traitee comme une prise fortuite dans toutes les autres 
peches; 

47.3 que l'on poursuive Ie programme quinquennal conjoint (industrielsecteur des Sciences 
duMPO). 
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dans la region c6tiere ouest de 4W eexploitation 
de cette ressource est partagee avec les Etats-Vnis, 
ou la peche n'est pratiquement pas reglementee. 
Le releve effectue par les E.-V. montre la surex­
ploitation de la ressource. On ne note aucun signe 
de migration a grande echelle, mais il semble 
exister un phenomene de frai distinct dans les 
eaux canadiennes. Par consequent, ce stock pour­
rait etre gere de maniere efficace par Ie Canada si 
la zone SZc etait ajoutee au secteur de gestion. 

On a mis sur pied un programme de recherche 
conjoint (secteur des Sciences-industrie) visant a 
ameliorer les connaissances sur cette ressource. Ce 
programme, qui doit durer cinq ans, est mene par 
cinq bateaux de peche de moins de 6S pieds aux 
engins mobiles. Ces bateaux effectuent en collabo­
ration avec Ie MPO une peche dirigee de 200 t a 
travers Ie du bassin Georges. A present, les 
donnees d'ordre biologique sont insuffisantes pour 
determiner un TAC. Le secteur des Sciences du 
MPO recommande Ie maintien des prises a un 
faible niveau et la poursuite du programme de 
recherche de cinq ans. 

Les scientifiques suggerent de limiter les prises de 
baudroie d'Amerique a moins de 800 t, la 
moyenne des debarquements realises depuis 1988. 
Le Rapport sur I'etat des stocks en 1996 confirme 
que la biomasse demeure faible et que Ie niveau 
de prises doit demeurer autour de 800 t. 
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Indicateur global du stock Sous la moyenne 

Biomasse genitrice 

Biomasse totale 

Recrutement 

Croissance et etat 

Structure par age 

Distribution 

Par rapport a la mQYenne 

Sous la moyenne 

Sous la moyenne (en 
baisse) 

Moyenne irreguliere dans 
4X; sous la moyenne 
dans4VW 

Inconnue 

Moyenne 

Taux d'exp1oitation recent Superieur a la 
moyenne 
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ANNEXE l' MANDAT ET COMPOSITION DU CCRH 

1 . 1 MANDAT DU CCRH 

1 . 1 . 1 INTRODUCTION 

Le gouvernement du Canada s'est engage a appliquer une approche plus globale a la conservation et a 
la gestion de nos ressources halieutiques. Celle-ci exige une meilleure connaissance des ecosystemes de 
l'habitat du poisson: les interactions entre les poissons et les autres especes, les relations predateurs­
proies et les modifications du milieu marin, notamment celles des courants oceaniques et de la 
temperature et de la salinite de l'eau. 

Le gouvernement du Canada s'est aussi engage a permettre, a ceux qui disposent d'une experience ou 
de connaissances pratiques dans Ie domaine des peches, de prendre une part plus active au processus 
decisionnel. 

Le ministre des Peches et des Oceans a cree Ie Conseil pour la conservation des ressources halieutiques 
(CCRH) comme un partenariat, entre Ie gouvernement, les scientifiques et ceux qui sont directement 
impliques dans la peche. Le Conseil a pour mission de favoriser la gestion des peches de l' Atlantique 
dans une perspective de peches «durables». II veille a ce que l'evaluation des stocks soit multidisci­
plinaire et integree et repose sur des methodes et des approches appropriees; pour ce faire, il analyse 
ces evaluations et d'autres renseignements pertinents. II recommande au Ministre les totaux admissi­
bles de captures (TAC) et d'autres mesures de conservation, ainsi que certains avis sur Ie degre de 
risque et d'incertitude lie aces recommandations. De plus, il donne des avis sur les priorites sci en­
tifiques. 

1 .1 .2 DEFINITION DE LA CONSERVATION 

La conservation des peches est l'element de la gestion des ressources halieutiques qui a pour objet d'assurer Ie 
caractere soutenu de leur utilisation, tout en protegeant les processus ecologiques et la diversite genetique afin 
d'en garantir Ie maintien. La conservation des piches permet de tirer Ie maximum d'avantages durables des 
ressources tout en assurant Ie maintien de ses bases. 

1 .1 .3 OBJECTIFS DU CONSEIL 

3.1 Aider Ie gouvernement a realiser ses objectifs de conservation et ses objectifs sociaux et 
economiques en matiere de peches. Les objectifs de conservation comprennent notamment: 

3.1.1 Ie retablissement des stocks a leurs valeurs «optimales» et leur maintien a ce niveau ou a des 
valeurs proches, compte tenu des fluctuations naturelles, avec une biomasse de geniteurs 
«suffisante» pour entretenir une forte production de jeunes; 

3.1.2 la gestion du regime de piche enfonction de la taille et de l'age des poissons constituant les 
stocks et la capture de poissons de taille optimale. 
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3.2 Approfondir les connaissances des ecosystemes halieutiques, notamment les relations interspe­
cifiques et les effets des changements du milieu marin sur les stocks. 

3.3 Examiner les f<!sultats de la recherche scientifique et de l'evaluation des ressources et les 
mesures de conservation proposees, entre autres dans Ie cadre d'un processus d'audiences 
publiques. 

3.4 Veiller it ce que, non seulement l'evaluation scientifique des stocks, mais aussi les aspects 
operationnels et economiques de la peche entrent en ligne de compte au moment de la formu­
lation de recommandations sur les mesures it prendre pour realiser les objectifs de 
conservation. 

3.5 Integrer plus avant les competences scientifiques aux connaissances et it l'experience pratiques 
de tous les secteurs de l'industrie afin d'etablir une solide base de partenariat. 

3.6 Instaurer un mecanisme permettant au public et it l'industrie de donner leurs avis et de faire 
l'examen des renseignements sur l'evaluation des stocks. 

3.7 Formuler des recommandations it l'intention du Ministre et les rendre publiques. 

4. MANDAT ET CHAMP D'ACTION 

4.1 Le Conseil pour la conservation des ressources halieutiques realise ces objectifs en reunissant 
en un meme organisme les representants de l'industrie, les gestionnaires des sciences et des 
peches du MPO et des experts de l'exterieur dans les domaines des sciences et de l'economie. 

4.2 Le Conseil: 

4.2.1 conseille Ie Ministre sur l'ordre de priorite a suivre en matiere de recherche et d'evaluation; 

4.2.2 examine les donnees du MPO et donne des con seils sur les methodes a utiliser; 

4.2.3 examine les mesures de conservation a mettre en oeuvre pour proteger les stocks de poisson; 

4.2.4 examine les renseignements sur l'evaluation des stocks et les propositions visant la conservation, 
notamment dans Ie cadre d'audiences publiques et 

4.2.5 formule par ecrit, a l'intention du Ministre, des recommandations publiques traitant des TAG 
et d'autres mesures de conservation. 

4.3 Le Conseil peut recommander toutes les mesures jugees necessaires et pertinentes it des fins de 
conservation, notamment des TAC, la fermeture de zones de peche pendant certaines periodes, 
des moyens permettant d'eviter la capture de poissons de taille sous-optimale ou d'especes non 
recherchees et des restrictions touchant les caracteristiques ou l'utilisation des engins de 
peche. 

4.4 Le champ d'action du Conseil s'etend aux stocks de poisson canadiens de l'Atlantique et de la 
partie est de l'Arctique. Le Conseil s'interesse tout d'abord au poisson de fond et, en suite, 
assumera la responsabilite des poissons pelagiques ainsi que des mollusques et crustaces. 

4.5 Le Conseil doit aussi conseiller Ie Ministre quant it la position du Canada par rapport aux 
stocks chevauchants et transfrontaliers, qui sont regis par des organismes internationaux teis 
que l'Organisation des peches de l'Atlantique nord-ouest (OPANO). 
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5. NOMBRE DE MEMBRES I REPRESENTATION ET ORGANISATION 

5.l Le Conseil est forme d'au plus 14 membres et un equilibre approprie est etabli entre ceux 
provenant des «sciences» et de «!'industrie». 

5.2 Le choix des membres repose sur Ie merite et la reputation professionnelle et non sur Ie fait 
qu'ils representent des organismes, des regions ou des interets. 

5.3 Les membres des «sciences» proviennent de ministeres, d'universites ou d'organisations inter­
nationales et representent une gamme appropriee de disciplines, notamment la gestion des 
peches et l'economie. 

S.4 Les membres de «!'industrie» sont des personnes au fait de la peche et de l'industrie de la 
peche de meme que des incidences operationnelles et economiques des decisions en matiere de 
conservation. 

5.S Tous les membres du Conseil sont nommes par Ie Ministre. 

5.6 Tous les membres, y compris Ie president, sont nommes pour une periode de trois ans et leur 
nomination est reconductible. 

5.7 Les membres provenant du MPO sont nommes d'office. 

5.8 Les membres sont tenus de devoiler tous leurs interets dans les peches de l'Atlantique ou de 
l'est de l'Arctique et doivent prendre les mesures necessaires afin d'eviter les con flits d'interets 
reels ou eventuels pendant la duree de leur nomination. 

5.9 Les quatre provinces de l'Atlantique, Ie Quebec et les Territoires du Nord-Ouest peuvent 
nommer chacun un delegue au Conseil. Ces delegues ont acces aux renseignements du Conseil 
et peuvent participer de plein droit aux reunions; ils ne sont cependant pas tenus d'appuyer 
officiellement les recommandations officielles faites au Ministre. 

S.lO Le Conseil dispose d'un petit service de secretariat situe a Ottawa. Le secretariat a pour fonc­
tions: 

5.10.1 la prestation d 'un soutien administratif pour Ie fonctionnement du Gonseil; 

5.10.2 la prestation d'un soutien technique a la gestion des sciences et des peches; 

5.10.3 l'organisation des reunions du Gonseil; 

5.10.4 l'enregistrement des decisions du Gonseil; 

5.10.5 la prestation d'un service de communications professionnelles au Gonseil en servant de centre 
pour les communications emanant du Gonseil et celles qui lui sont destinees; 

5.10.6 la realisation d'autres taches pouvant lui etre confiees au besoin. 

5.11 Le president peut nommer un comite executif forme du president, du vice-president et de trois 
autres membres. 

5.12 En outre, Ie president peut, au besoin, nommer un comite special pour traiter de questions 
particulieres. 
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6. ACTIVITES 

6.1 Examiner les programmes scientifiques pertinents du MPO et faire des recommandations rela­
tives a des priorites, des objectifs et des besoins en ressources. 

6.2 Examiner les renseignements scientifiques pertinents - notamment en biologie et en 
oceanographie physique et chimique - dans Ie contexte de la gestion des peches, des pratiques 
de peche, de l'economie et de l'application des reglements. 

6.3 Tenir des audiences publiques Oil des renseignements scientifiques som presentes et Oil des 
mesures ou des options de conservation sont proposees, examinees et discutees. 

6.4 Recommander des TAC et d'autres mesures de conservation. 

6.5 Preparer, pour Ie Conseil, un plan detaille et a long terme ainsi qu'un plan de travail qui font 
l'objet d'un examen annuel dans Ie cadre d'un atelier reunissant des scientifiques d'envergure 
internationale et des representants de l'industrie. 

6.6 Veiller a ce que l'echange de renseignements avec l'industrie de la peche soit ouvert et efficace 
et promouvoir aupres du public une meilleure connaissance de la conservation et de la gestion 
des ressources halieutiques canadiennes. 
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1 .2 COMPOSITION DU CCRH 

MEMBRES: 

Fred Woodman, President 
Dr. Jean-Claude Brethes, Vice-President 
Michael Belliveau 
Dr. Tony Charles 
Frank d'Entremont 
Sam Elsworth 
Tom Hallett 
Frank Hennessey 
Dr. Paul LeBlond 
Dr. Jon Lien 
Dr. Victorin Mallet 
J ones Sheehan 
Trevor Taylor 
Maureen Yeadon 

DELEGUES DES GOUVERNEMENTS PROVINCIAUX: 

Bruce Ashley, Territoires du Nord-Ouest 
Glen Blackwood, Terreneuve et Ie Labrador 
David Gillis, iIe-du-Prince-Edouard 
Marianne Janowicz, Nouveau Brunswick 
Jean-Paul Lussiaa-Berdou, Quebec 
Clarrie MacKinnon, Nouvelle Ecosse 

MEMBRES D'OFFICE PROVENANT DU MPO: 

Dr. Bill Doubleday 
Dawn Nicholson-O'Brien 
Barry Rashotte 

SECRETARIAT DU CCRH 
Catrina Tapley, Directrice executive 
Denis Rivard 
Fred Allen 
Linda Brisebois 
Renee Brisson 
Lisa Tenace 
Michael Mancini 
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2.1 

Annexe 2: Consultations sur Ie 
poisson de fond 

INVITATION AUX CONSULTATIONS DU POISSON DE 
FOND 

Le 31 juillet 1996 

Cher intervenant, 

Le Conseil pour la conservation des ressources halieutiques (CCRH) tiendra en septembre une serie de 
consultations publiques au cours desquelles il invitera les intervenants de l'industrie a lui faire part de 
leurs opinions sur tous les stocks de poisson de fond de ['Atlantique, afin de d'aider Ie Conseil a formuler 
les recommandations qu'il presentera en octobre au ministre des Peches et des Oceans concernant les 
exigences de conservation pour les stocks de poisson de fond de I'Atlantique en 1997. 

Le CCRH fait des recommandations publiques au ministre des Peches et des Oceans sur des sujets 
comme Ie Total autorise des captures (TAC) et d'autres mesures de conservation dans les peches de 
l' Atlantique. Parce que la peche se trouve actuellement a un point critique et en raison du role 
economique crucial qu'elle tient au Canada atlantique, les defis a relever dans la conservation du 
poisson de fond sont de taille. Le Conseil se servira des renseignements qu'il aura obtenus des inter­
venants, de meme que des resultats des travaux realises dans des domaines comme les criteres de 
reouverture, pour formuler son avis au Ministre concernant les exigences de conservation du poisson 
de fond en 1997. 

La reouverture des peches fermees constitue un enjeu critique au Canada atlantique car les pecheurs 
et les collectivites locales commencent a voir des signes d'amelioration. Toute decision de reouverture 
meme limitee, doit s'appuyer sur de solides principes de conservation. Le CCRH a tenu a ce sujet de 
nombreuses consultations aupres des scientifiques et de l'industrie, consultations qui ont fait ressortir 
un appui universel en faveur d'une approche de gestion de la peche axee sur la conservation. 

Cet automne, nous rendrons publics une serie de criteres, que nous croyons exhaustifs, et sur lesquels 
nos recommandations de reouverture de peches fermees seront basees. Le Conseil a egalement 
remarque, depuis quelque temps, la necessite d'elaborer une strategie plus generale pour Ie retablisse­
ment des stocks de poisson de fond. Le Conseil developpe presentement une Strategie de conservation 
du poisson de fond qui renfermera des plans d'action et une trousse d'outils. 

Le CCRH a passe en revue les opinions exprimees par l'industrie lors de consultations anterieures et 
se servira des consultations publiques de septembre sur Ie poisson de fond pour tester des parties de 
cette strategie. Le Conseil compte presenter Ie strategie au Ministre d'ici la fin de l'annee. 

Le CCRH tiendra ses consultations publiques du 3 au 20 septembre, aux endroits indiques dans Ie 
calendrier ci-joint. Nous parlerons des stocks indiques ci-dessous pour formuler notre avis au Ministre. 
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Lancer une passerelle 

TERRE-NEUVE ET ZONE REGLEMENTEE PAR L'OPANO 
MORUE 
AIGLEFIN 
GOBERGE 
SEBASTE 
PUE CANADIENNE 
PUE GRISE 
FLETAN DU GROENLAND (turbot) 
GRENADIER DE ROCHE 
FLETAN ATLANTIQUE 
RAIE 
UMANDE A QUEUE JAUNE 
LOMPE 

GOLFE DU SAINT-LAURENT 
MORUE 
SEBASTE 
PUE CANADIENNE 
PUE GRISE 
FLETAN DU GROENLAND (turbot) 
MERLUCHE BLANCHE 
FLETAN ATLANTIQUE 
PUE ROUGE 

(2GH, 2J3KL, 3Ps, 3NO) 
(3LNO,3Ps) 
(3Ps) 
(2+3K, unite 2, 30, 3LN) 
(2+3K, 3Ps, 3LNO) 
(2J-3KL, 3Ps, 3NO) 
(OB+IB-F,2+3) 
(So us-zone 0, 2 + 3) 
(3NOPs4VWXSZc) 
(3LNOPs) 
(3LNO) 

(4TVn, 3Pn4RS) 
(unite 1) 
(4T) 
(4RST) 
(4RST) 
(4T) 
(4RST) 
(4T) 

PLATE-FORME SCOTIAN, BAIE DE FUNDY ET BANC GEORGES 
MORUE (4Vn, 4VsW, 4X, SZj,m) 
AIGLEFIN (4TVW, 4X, SZj,m) 
GOBERGE (4VWXSZc) 
SEBASTE (unite 3) 
POISSONS PLATS (4VW,4X) 
MERLU ARGENTE (4VWX) 
MERLU ARGENTIN (4VWX) 
FLETAN ATLANTIQUE (3NOPs4VWXSZc) 
UMANDE A QUEUE JAUNE (SZj,m) 
RAIE (4VsW) 
LOUP ATLANTIQUE (4VWX) 
MERLUCHE BLANCHE (4VWX) 
BROSME (4VWX) 
BAUDROIE (4VWX) 

CCRH 

Cette annee est une annee tres importante pour la peche dans l'Atlantique. Le succes de ces consulta­
tions dependra de l'ampleur de la participation des intervenants, et les seances constitueront pour vous 
une excellente occasion de faire entendre vos opinions sur tous les stocks. 
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Le CCRH compte sur votre participation en septembre. Les avis que vous no us fournirez sont essen­
tiels pour que nous puissions formuler des recommandations en vue de la saison de peche 1997. Pour 
de plus amples renseignements, veuillez communiquer avec Ie Conseil pour la conservation des 
ressources halieutiques, c.P. 2001, succursale D, Ottawa (Ontario), KIP 5W3, teh:phone (613) 998-
0433, fax (613) 998-1146, addresse sur l'Internet www.ncr.dfo.ca/ frcc. 

Veuillez agreer, cher intervenant, l'expression de mes sentiments distingues. 
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Lancer une passerel/e 

2.2 QUESTIONS 

2.2.1 QUESTIONS A DEBATTRE DANS LE CADRE DES 
CONSULTATIONS DU CCRH SUR LE POISSON DE 
FOND DE TERRE-NEUVE ET DU LABRADOR 

Morue en 2J et 3KL 
1. Dans quelle mesure la morue en 2J et 3KL se reconstitue-t-elle? Comment pouvez-vous 

CCRH 

com parer les signes d'abondance avec ceux que vous avez observes a la fermeture de la peche 
et au cours des bonnes periodes de peche dans Ie passe? 

2. Les participants de la peche sentinelle ont remarque une abondance de morue dans les zones 
cotieres alors que les releves des navires de recherche n'indiquent toujours pas de signes 
probants a cet effet dans les zones cotieres. Comment expliquez-vous cela? 

Morue en3Ps 
3. A votre avis, les stocks se sont-ils reconstitues au point qu'une peche commerciale dirigee 

serait viable? Si oui, a quel niveau? 

4. Le recrutement est un facteur crucial dans la reconstitution et la durabilite a long terme des 
stocks de poisson. Quels signes avez-vous observes en ce qui concerne Ie recrutement de la 
morue en 3Ps? 

Morue en 2J, 3KL et 3Ps 
5. Dans quelle mesure estimez-vous que Ie braconnage, les prises accessoires et l'effort de peche 

reoriente nuisent a la reconstitution des stocks de morue? Quelles sont les incidences des 
fermetures sur les autres ressources halieutiques? 

6. Quels facteurs environnementaux ont change au cours des dernieres annees, p. ex. la tempera­
ture de l'eau, les residus sur les filets? Quels facteurs environnementaux ont actuellement des 
repercussions sur les stocks de poisson? 

7. Les pecheurs et les scientifiques ont remarque que Ie poisson est en meilleur etat (plus gros) 
que par les annees passees. Le CCRH a aussi constate que les especes-proies, notamment Ie 
capelan, Ie hareng, la crevette et, cette annee, Ie calmar, etaient plus abondantes qu'au cours 
des annees precedentes. Existe-t-il un lien entre ces deux observations? Sont-elles confirmees 
par vos resultats? Avez-vous remarque d'autres changements, environnementaux par exemple, 
pouvant aussi les expliquer? 

Goberge en 3Ps 
8. Les pecheurs ont remarque une plus grande abondance de goberge en 3Ps pour la premiere 

fois depuis de nombreuses annees. Est-ce une indication que Ie stock a commence a se recon­
stituer? Devrions-nous augmenter la limite de prises accessoires etablie a 100 t? 
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Raie en 3LNOPs 

Annexe 2: Consultations sur Ie 
poisson de fond 

9. ~an dernier, Ie CCRH a recommande que l'effort de peche de la raie soit reparti parmi 
differentes concentrations. Devrions-nous gerer la raie et etablir un TAC pour chacune des 
plus petites divisions geographiques, p. ex. 3LN, 30 et 3Ps, ou un seul TAC pour 3LNOPs? 
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2.2.2 QUESTIONS A DEBATTRE DANS LE CADRE DES 
CONSULTATIONS DU CCRH SUR LE POISSON DE 
FOND DU GOLFE DU SAINT-LAURENT 

Morue en 4T et 4Vn 

CCRH 

1. Le CCRH est au courant qu'il y a abondance de morue dans les zones cotieres fermees depuis 
la fermeture de la peche et a nouveau cette saison. Cette situation serait-elle attribuable au fait 
qu'il n'y a pratiquement pas d'effort de peche, au moyen d'engins fixes ou mobiles, pour cette 
espece a ce moment-ci? Les concentrations se disperseraient-elles si on ouvrait la peche? 
Comment faut-il interpreter les prises par unite d'effort (PUE) des peches sentinelles dans ces 
zones? Comment la distribution du poisson se compare-t-elle aux valeurs anterieures? 

2. Les pecheurs et les scientifiques conviennent qu'il y a actuellement plus de 100000 t de pois­
sons adultes dans Ie stock 4T et 4Vn. II s'agit essentiellement des memes poissons qui faisaient 
partie du stock au moment de la fermeture de la peche en 1993. Le CCRH s'inquiete du fait 
que la production de jeunes poissons a ete tres faible depuis un certain nombre d'annees et, 
dans l'eventualite de la reouverture de la peche, il estime que la presence de jeunes poissons 
afin de remplacer les geniteurs actuels sera un facteur critique. Quelles sont les observations 
des pecheurs au sujet des jeunes poissons dans la partie sud du Golfe? Quels sont les indica­
teurs que les pecheurs utiliseraient normalement pour determiner s'il y a abondance de petits 
poissons par rapport aux autres annees? 

Morue en 4RS et 3Pn 
3. Les pecheurs et les scientifiques ont observe que la morue se trouvant dans la partie nord du 

Golfe etait concentree a l'ouest de Terre-Neuve et qu'il y avait tres peu d'indications de morue 
en 4S (cote nord du Quebec). Est-ce une distribution geographique normale ou pensez-vous 
qu'il s'agit d'un stock qui ne s'est pas encore tout a fait reconstitue? 

Morue en 4RS, 3Pn et 4T 
4. Les scientifiques observent que Ie poisson de ce stock est dans un meilleur etat (plus gros) 

qu'au cours des dernieres annees. Cela est-il confirme par les observations des pecheurs et 
quels sont les changements Ie cas echeant, que vous avez remarques dans l'environnement et 
l'approvisionnement alimentaire qui peuvent expliquer ce fait? 

Merluche en 4T 
5. Au cours des dernieres annees, la distribution de la merluche a diminue dans la zone entre 

l'est de l'i.-P.-E. et la baie George's. Y a-t-il encore de la merluche dans cette zone? Dans 
d'autres zones? 

6. Les pecheurs ont-ils vu des signes de jeune merluche, probablement dans les baies et les estu­
aires de la partie sud du Golfe? 

Plie en 4T 
7. II se capture de grandes quantites de plie immature dans la partie sud du Golfe. Le CCRH a 

appuye des mesures afin de reduire cette peche, ce qui a entraine des changements, partic­
ulierement dans Ie maillage des engins mobiles. Ces mesures ont-elles ete efficaces? 
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8. TraditionneUement, la peche de la morue et de la plie est mixte, surtout les mois d'ete dans 
pratiquement toute la partie sud du Golfe. Du point de vue de la conservation, peut-on pecher 
en meme temps ces deux especes sans nuire a l'une d'eUes ou peut-on les gerer comme deux 
peches distinctes, c.-a-d. non mixtes? Si vous avez peche ces especes, queUes mesures eprouvees 
avez-vous utilisees pour pecher sans perte? 

9. Selon des reI eves de recherche, la biomasse est a un faible niveau. Certains pecheurs indiquent 
cependant que Ie stock s'ameliore et que les taux de prise sont faibles en raison des change­
ments apportes dans les pratiques de peche, comme Ie maiUage et la fermeture de peches. 
QueUes observations vous indiquent que Ie stock se retablit? QueUes mesures peut-on mettre 
en place afin de favoriser ce retablissement? 

Plie rouge 
10. Les efforts diriges concernant la plie rouge se sont accrus dans certaines zones depuis la ferme­

ture des peches de la morue et de la merluche, ainsi que depuis la diminution du quota de la 
plie. Les stocks de plie rouge sont tres localises et ne migrent pas loin. QueUe est votre impres­
sion de l'etat de la ressource de plie rouge dans vos lieux de peche? 

Flitan du Groenland (turbot) en 4RST 

11. D'apres les scientifiques, les poissons nes en 1991 et 1992 (qui auront 6 et 5 ans en 1997) sont 
peu abondants, ce qui devrait se traduire par une baisse du recrutement dans les annees a 
venir. Etes-vous d'accord avec cette observation? Etant donne la baisse probable du recrute­
ment, pensez-vous que de maintenir Ie TAC a 2 000 t est acceptable pour assurer une biomasse 
de geniteurs suffisante? 

12. Au cours des annees precedentes, Ie CCRH a recommande que des mesures soient mises en 
place pour permettre aux fletans juveniles de devenir adultes. QueUes sont vos observations 
cette annee au sujet du pourcentage de fletans juveniles captures? Le maillage actuel des filets 
maillants peut-il assurer la protection des geniteurs? 

13. Etant donne Ie maillage des filets utilises dans la peche du fletan, il est fort probable que l'on 
capture du fletan de l'Atlantique juvenile. Avez-vous remarque une augmentation des prises 
accessoires de cette espece? 
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2.2.3 QUESTIONS A ABORDER PENDANT LES CONSULTA­
TIONS DU CCRH, SU~ LE POISSON DE FOND SUR LA 
PLATE-FORME NEO-ECOSSAISE ET DANS LA BAlE DE 
FUNDY 

4X 
1. 

2. 

4VsW 
3. 

4. 

Au cours de consultations anterieures, les pecheurs ont dit au Conseil pour la conservation des 
ressources halieutiques (CCRH) qu'un melange approprie d'especes dans cette region aida it a 
prevenir les rejets globaux et selectifs. Quelle est la combinaison appropriee de morue, 
d'aiglefin, de goberge, de poisson plat et de merlu qui permet de pecher proprement et d'elim­
iner Ie rejet global d'une espece en vue d'en capturer une autre? 

On a signaIe que les stocks d'aiglefin etaient mieux garnis. En est-il de meme de la morue et 
de la goberge? 

Les pecheurs ont-ils vu des signes encourageants ou ont-ils des elements de preuve qui permet­
traient de croire qu'il y a, a des endroits particuliers, des concentrations de morue en 4VsW ou 
d'aiglefin en 4W? 

Depuis la fermeture des peches de la morue, de l'aiglefin et de la goberge, on a accru les efforts 
au niveau de la plie en 4VsW. Les stocks de plie semblent etre quelque peu localises et assu­
jettis a des pressions plus grandes. A votre avis, quel est l'etat de l'ensemble des stocks de plie 
en 4VsW? 

Fletan de l'Atlantique 
5. Au cours des dernieres annees, Ie CCRH a recommande de prendre des mesures pour que Ie 

f1t~tan juvenile arrive a maturite. II faut remettre a l'eau Ie fletan d'une longueur inferieure a 
81 cm (32 pouces) capture en 4VsW. Qu'avez-vous observe cette annee quant au pourcentage de 
fletan juvenile pris dans les filets? Avez-vous observe un accroissement des prises accessoires 
de fletan de l'Atlantique au cours d'autres peches? 

Sibaste dans I'unite 3 
6. On a signale des prises abondantes de petit sebaste dans l'unite 3. Les engins et la taille de la 

maille (90 mm en losange) utilises actuellement pour la peche permettent-ils au poisson de 
s'echapper de fa<;on appropriee? 

Discussion d'ordTe general 
7. Au cours des consultations anterieures, un grand nombre d'entre vous ont signa Ie au CCRH 

des difficultes relativement au programme des observateurs et aux pratiques contraires a la 
conservation telles que les rejets globaux et selectifs, les rejets de poissons avaries, les declara­
tions erronees, etc. Qu'a-t-on fait pour regler ces problemes? Est-ce suffisant? 

8. Sur quels autres aspects de la conservation Ie CCRH devrait-il se pencher pour aider les 
pecheurs a pratiquer une peche durable? Quels controles sont necessaires? Faut-il avoir recours 
a d'autres methodes, par exemple Ie «report» des quotas d'une annee a une autre? 
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2.2.4 QUESTIONS A DES FINS DE DISCUSSION LORS DES 
CON,SULTATIONS DU CCRH SUR LE SEBASTE DES 
UNITES 1, 2 ET 3 ET DE LA DIVISION 30 

1. Avez-vous des suggestions pour ameliorer ou accroitre l'information sur les stocks de sebaste, 
en particulier Ie stock de l'unite 1 vise par un moratoire de la peche depuis 1995? sur les 
peches indicatrices? Traits pour science? 

2. Est-ce que les donnees scientifiques sur Ie sebaste des unites 2 et 3 et de la division 30 de 
I'OPANO se comparent a votre experience de la peche de ces stocks au cours des dernieres 
annees? Si ce n'est pas Ie cas, comment different-elles? 

3. Les indices des dernieres annees portent a croire que Ie gros sebaste, soit celui de taille 
commerciale, est de moins en moins abondant dans I'unite 2. Est-ce que ce1a concorde avos 
observations cette annee? Est-ce qu'un TAC de 10000 t assurera la stabilite de cette peche, ou 
est-ce que les stocks sont encore a la baisse? D'autres mesures sont-elles necessaires pour 
proteger la c1asse de 1988? 

4. On a signale d'importantes prises de petit sebaste dans l'unite 3. Les engins de peche peuvent­
ils etre modifies de sorte a laisser s'echapper les juveniles et reduire leur taux de mortalite 
apres la sortie de l'engin? Une augmentation de la taille du maillage est-elle necessaire ou ceci 
est-il simplement lie a la profondeur? 

5. Croyez-vous qu'il existe des preuves etayant la theorie que la division 30 est une region 
pouponniere pour les stocks du sebaste environnants? Si c'est Ie cas, que11es mesures devraient 
etre prises pour proteger cette aire? 

6. En accord avec Ie mandat du Conseil pour la conservation des ressources halieutiques (CCRH) 
de voir au retablissement des stocks, Ie CCRH a recommande, au cours des trois dernieres 
annees, une reduction des quotas, des fermetures de la peche et des protocoles pour la protec­
tion des juveniles. A cette lumiere, est-ce que ces mesures ont ete adequates et efficaces pour 
reconstituer les stocks? 
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2.3 MEMOIRES REC;US AU SUJET DU POISSON DE 
FOND POUR 1 997 

1. Matane (Qc), 3 septembre 1996 
CCRH 96 GR-M-l Regroupement des pecbeurs professionnels du Nord de la Gaspesie 

2. Cap-aux-Meules, iles de la Madeleine (Qc), 4 septembre 1996 
CCRH 96 GR-IDM-l Federation des pecheurs semi-hauturiers du Quebec 
CCRH 96 GR-IDM-l Regroupement des pecheurs professionnels des Iles 

3. Clarenville (F.-N.), 4 septembre 1996 
CCRH 96 GR-CL-l Southern Shore Inshore Fishermen's Action Committee 

4. Charlottetown (i.-p.-ll), 5 septembre 1996 
CCRH 96 GR-CH-l Prince Edward Island Fishermen's Association 
CCRH 96 GR-CH-2 John H. Banks, pecheur indicateur 

5. Harbour Breton (N.-E.), 5 septembre 1996 

6. Tracadie (N.-B.), 6 septembre 1996 
CCRH 96 GR-TR-l ~Association des Pecheurs de poisson de fond acadiens 

7. Deer Lake (F.-N.), 6 septembre 1996 
CCRH 96 GR-DL-l Faits saillants de l'examen scientifique de la peche indica trice dans la 

sous-division 4R3Pn en 1996 (13 au 16 aout 1996) 
CCRH 96 GR-DL-2 Clifford Gould, pecheur cotier de morue dans 4R 

8. Port Huwkesbury (N.-E.), 6 septembre 1996 
FRCC.96-GR-PH-l Clifford Aucoin, NCBFVA 
FRCC.96-GR-PH-2 Greg Organ, North of Smokey Fishermen's Association 

9. Consultation panatlantique, Dartmouth (N.-E.), 19 septembre 1996 
FRCC.96-GR-ATL-l Mark Butler, Marine Issues Committee, Ecology Action Centre 
FRCC.96-GR-ATL-2 Brian Giroux, SF Mobile Gear Fishermen's Association 

10. Yarmouth (N.-E.), 20 septembre 1996 
FRCC.96-GR-Y-l Derek Jones, Canadian Ocean Habitat Protection Society 

CCRH 

FRCC.96-GR-Y-2 Capt. Blantford Nickerson, NS Crewmen and Fish Plant Workers Assn. 
FRCC.96-GR-Y-3 E.L. Walters, SF Inshore Fishermen's Assoc. 
FRCC.96-GR-Y-4 Maritimes Fishermen's Union, Local 9 
FRCC.96-GR-Y-S Pubnico Ledge Fisheries 
FRCC.96-GR-Y-6 John R. Decker, SW Nova Fixed Gear Assn. 
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11. Halifax (N.-E.), 11 octobre 1996 (sebaste) 

12. Mbnoires refUS par la poste 
CCRH 96 GR-l Gilbert W. Linstead, DG, Labrador Fishermen's Union Shrimp Company 

CCRH 96 GR-2 
CCRH 96 GR-3 
CCRH 96 GR-4 
CCRH 96 GR-S 
CCRH 96 GR-6 
CCRH 96 GR-7 
CCRH 96 GR-8 

Limited 
Regroupement des pecheurs professionnels du Nord de la Gaspesie (Qc) 
Joe Fitzpatrick, pecheur indicateur (peche indicatrice) 
Jim Woodworth, Centres des ressources aux pecheurs 
Thomas J. Fennelly 
Inshore Fisheries Ltd. (famille d'Entremont) 
Sylvain D'Eon, D'Eon Fisheries Ltd. 
Bruce Chapman, FANL 
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3.1 

Annexe 3: Technologie des engins de peche 

INVITATION AUX CONSULTATIONS SUR LES ENGINS 
DE PECHE 

Ie 12 fevrier 1996 

Cher intervenant de la peche du poisson de fond, 

En decembre 1994, Ie Conseil pour la conservation des ressources halieutiques rendait public un docu­
ment de travail intitule Analyse des engins de peclze utilises pour le poisson de fond dans l'Est du Canada du 
point de vue de la conservation , qui visait a fournir une base factuelle aux discussions sur les techniques 
de peche. En 1995, Ie CCRH s'est penche sur differentes approches de la question et a fait paraitre, en 
annexe a son rapport 1995 «Conservation - Embarquez-vous», un document de consultation sur les 
techniques de peche, que vous trouverez ci-joint. 

Le travail est dans la foulee du mandat du Sous-comite des techniques de peche, soit : 

« ... etablir, pour chaque technique de peche, les consequences de son utilisation, sa mise en 
oeuvre optimale et son opportunite relative, du point de vue de la conservation. Pour ce faire, 
Ie sous-comite se livrera a une analyse objective des experiences passees et des donnees 
contemporaines disponibles sur I'impact des differentes techniques de peche sur I'habitat (la 
selectivite des engins, la souplesse inherente - du point de vue de la gestion, les possibilites 
d'amelioration ou d'utilisation abusive de la technique) et examinera d'autres considerations 
pertinen tes.» 

Le CCRH a demande au Sous-comite des techniques de peche d'entreprendre des consultations 
publiques sur son mandat et croit que les deux documents qu'a fait paraitre Ie Conseil aideront a 
orienter la discussion. En consequence, Ie Sous-comite des techniques de peche du CCRH tiendra des 
seances de consultation publique aux endroits et aux dates indiques ci-dessous. Les seances debuteront 
a10hOO. 

27 fevrier 
28 fevrier 
29 fevrier 
1er mars 
12 mars 
l3 mars 
14 mars 

Gaspe (Quebec); Auberge des commandants 
Moncton (Nouveau-Brunswick); Wedgewood Hall, ch. Mountain 
Port Hawkesbury (Nouvelle-Ecosse); Auditorium de l'Institut nautique 
Bridgewater (NouvelJe-Ecosse); Wandlyn Inn 
Deer Lake (Terre-Neuve); Motel Deer Lake 
Twillingate (Terre-Neuve); Lion's Club 
Clarenville (Terre-Neuve); Lion's Club 

Le CCRH n'a pas l'intention de recommander au ministre des Peches et des Oceans I'interdiction de 
quelque type d'engin en particulier. Le Conseil a plutot demande au Sous-comite des techniques de 
peche d'elaborer des principes de conservation s'assortissant aux divers engins et de recueillir Ie point 
de vue des intervenants sur ces principes. Le Conseil se servira ensuite de cette information pour 
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elaborer des recommandations generales sur la conservation du poisson de fond. Les recommandations 
sur la question de determiner qui doit pecher et au moyen de quels engins dans une peche en partic­
ulier resteront la responsabilite des gestionnaires des peches du ministere des Peches et des Oceans. 

Le Sous-comite demande aux intervenants de reflechir aux questions suivantes avant de presenter des 
memoires ecrits et/ ou d'assister aux seances. 

Questions: 

Les principes de conservation presentes dans Ie document de consultation sont-ils realistes et 
assez specifiques pour resoudre les problemes de conservation associes aux engins de peche du 
poisson de fond? Sinon, comment faudrait-illes modifier? 

Le document de consultation sur les techniques de peche releve les principaux risques lies aux 
principaux types d'engins employes dans l'Est du Canada. Y a-t-il d'autres risques qu'il 
faudrait envisager? 

Comment, selon vous, pourrait-on modifier un type d'engin de fa~on a reduire au minimum 
les risques identifies et a respecter les principes de conservation? 

En admettant qu'il n'est pas possible d'avoir l'assurance absolue qu'un engin respectera les 
principes de conservation, comment Ie CCRH devrait-il s'y prendre pour etablir des principes 
de conservation senses et efficaces? 

La resolution fructueuse des questions portant sur les aspects conservation de l'utilisation des engins 
dependra, dans une large mesure, de la nature des memoires re~us et des discussions tenues lors des 
seances de consultation. Le Sous-comite a demande au ministere des Peches et des Oceans d'assister 
aux seances et de fournir les renseignements necessaires et lui est reconnaissant de son engagement a 
participer au processus. 

J'ai bien hate de vous rencontrer et je vous encourage fortement a assister a une seance de consulta­
tion, ou encore a nous presenter un memoire, que vous pourrez envoyer au Secretariat du CCRH. En 
outre, j'encourage les intervenants a lire Ie rapport 1995 du CCRH au ministre des Peches et des 
Oceans, qui s'intitule (( Conservation - Embarquez-vous» et dans lequel sont enoncees les exigences de 
conservation du poisson de fond de l'Atlantique pour 1996. On peut s'en procurer un exemplaire en 
s'adressant au CCRH : 

c.P. 2001 
Succursale D 
Ottawa (Ontario) 
KIP 5W3 

President 
Sous-comite des techniques de peche 
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DOCUMENT DE CONSULTATION SUR LES ENGINS 
DE PECHE 

1 . INTRODUCTION 

Le Sous-comite des techniques de peche a analyse les engins de peche du poisson de fond utilises dans 
I'Est du Canada dans 1'0ptique de la conservation des ressources et a prepare Ie present document de 
consultation en vue de ses futures deliberations. Il a termine cette partie de son travail conformement 
aux instructions du Conseil pour la conservation des ressources halieutiques (CCRH) qui lui avait 
demande d'elaborer une serie de principes concernant l'utilisation de ces engins dans l'optique de son 
mandat. Le Sous-comite devait conciderer dans quelle mesure ces principes sont negliges Ie risque 
pour la conservation, les moyens de limiter ou d'eliminer ce risque, les particularites regionales et les 
facteurs relies aux especes. 

Le present document est fonde en partie sur Ie document de travail <<Analyse des engins de peche util­
ises pour Ie poisson de fond dans l'Est du Canada du point de vue de la conservation», publie en 
decembre dernier et dont une nouvelle version revisee est main tenant disponible. En fait, il adopte les 
principaux principes exposes dans ce document de travail. 

II est important de souligner que la question de la repartition des ressources entre les types d'engins ne 
releve pas du mandat du Sous-comite. Par consequent, celui-ci n'a pas l'intention de formuler de 
recommandations sur Ie transfert ou la reallocation des ressources entre ces types d'engins. 

Le present document vise a informer l'industrie de la peche et Ie public des progres accomplis par Ie 
Conseil concernant les preoccupations suscitees par les techniques de peche du poisson de fond. Le 
Conseil a decide d'elaborer une serie de principes applicables a ces techniques pour la conservation 
des res sources, afin que l'industrie puisse les utiliser comme base pour sa propre strategie en matiere 
de conservation. 

Nous esperons que les prochaines consultations publiques sur cette question aideront a determiner la 
fiabilite de ces principes et peut-etre aussi a en etablir d'autres. Apres ces consultations, Ie Conseil 
prevoit formuler des recommandations concernant l'utilisation des engins. Nous avons bon espoir que 
ces principes directeurs et ces recommandations aideront l'industrie de la peche a prendre les bonnes 
decisions concernant l'utilisation adequate des engins de peche. 

2. DEFINITION DE «CONSERVATION» ET OBJECTIFS POUR LA PECHE 

"La conservation des ressources halieutiques est Ie volet de la gestion des ressources halieutiques qui 
veille a l'utilisation durable de ces ressources ainsi qu'a la protection des processus ecologiques et de la 
diversite biologique qui sont essentiels a leur maintien. Elle vise a faire en sorte que ces ressources four­
nissent le maximum d'avantages durables el que la base de la ressource soit maintenue. " 

Les objectifs de la conservation comprennent : 

Ie retablissement des stocks a leurs valeuTs «optimales» et leur maintien a ce niveau ou a des valeurs 
proches, compte tenu des fluctuations naturelles, avec une biomasse de geniteurs «suffisante» pour 
assurer une forte production continue de juveniles; 
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la gestion du regime de piche en fonction de la taille et de l'age des poissons constituant les stocks et la 
capture de poissons a une taille optimale 

Pour elaborer les principes de conservation applicables aux engins de peche du poisson de fond, Ie 
Sous-comite des techniques de peche s'est fonde sur Ie document de travail du CCRH «Analyse des 
engins de peche utilises pour Ie poisson de fond dans l'Est du Canada du point de vue de la conserva­
tion». Conformement aux instructions re~ues du Conseil, il s'est efforce de determiner les aspects qui 
relevent du mandat du CCRH et les risques pour la conservation qu'entrainerait Ie non-suivi des 
principes relatifs a l'utilisation des engins. 

3. PRINCIPES APPLICABLES AUX ENGINS DE PECHE POUR LA CONSERVA­
TION DES RESSOURCES 

Le document de travail du CCRH sur les engins fait ressortir plusieurs aspects a considerer pour la 
conservation des ressources dans Ie cas de chaque type d'engin. (Voir 1,2 et 3 ci-apres.) Les progres 
technologiques ayant aussi ete juges un facteur important par Ie CCRH, il a ete ajoute comme 
quatrieme aspect a considerer. Les aspects retenus sont donc : 

A. la selectivite et la mortalite post-selection; 
B. les repercussions environnementales; 
C. la gerabilite et Ie potentiel d'utilisation abusive; 
D. les progres technologiques. 

En tenant compte des idees enoncees dans Ie document de travail et des grands objectifs du CCRH en 
matiere de conservation, Ie Sous-comite des techniques de peche a propose les principes suivants 
comme base des conclusions concernant l'utilisation des engins de peche : 

A. Selectivite et mortalite post-selection 
i) Selectivite 

a) Tous les engins de peche destines a etre utilises dans l'Est du Canada devraient etre capables 
de cibler un intervalle de taille pour l'espece consideree 

b) Tous les engins de peche utilises dans l'Est du Canada devraient etre capables de cibler un 
intervalle de classes d'age pour l'espece visee et permettre aux sujets les plus petits de 
s'echapper pour qu'ils puissent se reproduire au moins une fois . 

c) La capture accidentelle d'especes non cibIees doit etre evitee, et l'engin utilise ainsi que son 
mode d'utilisation devraient, Ie cas echeant, limiter au niveau Ie plus faible possible la 
mortalite des sujets captures accidentellement. 

ii) Mortalite post-selection 

a) eamelioration de la selectivite des engins ne doit pas augmenter la mortalite post-selection. 
Des efforts doivent etre faits pour assurer la survie des poissons qui reussissent a s'echapper ou 
qui sont remis a l'eau. 

B. Ripercussions environnementales 
On reconnait que certains engins utilises pour la peche du poisson de fond peuvent perturber Ie fond 
marin. Toutefois, l'impact sur Ie fond ne doit pas nuire a l'ecosysteme. 
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c. Gerabilite et potentiel d'utilisation abusive 
i) Gerabilite 

a) Les repercussions des decisions de gestion de la peche sur la conservation des ressources 
doivent etre tres bien comprises. 

b) Les engins de peche ne doivent pas etre ajustes ou utilises d'une fa~on qui porterait atteinte 
aux objectifs de conservation. 

c) Tous les reglements elabores specialement pour proteger les stocks de poissons devraient etre 
appliques de fa~on plus rigoureuse. 

ii) Potentiel d'utilisation abusive 

Afin que les objectifs de conservation puissent etre atteints, il importe que Ie potentiel d'utilisation 
abusive de chaque engin de peche soit bien compris. 

D. Progres technologiques 
Avant que leur utilisation ne soit consideree, les progres technologiques en matiere d'engins de peche 
doivent etre evalues quant a leurs repercussions sur la conservation des ressources et quant a leur 
compatibilite avec les objectifs et les principes enumeres precedemment. 

4. ENGINS EXAMINES 

Ce document est axe sur les cinq principaux types d'engins employes dans l'Est du Canada pour la 
peche du poisson de fond : chalut, senne ecossaise/ danoise, trappe a morue, filet maillant et 
palangre/ ligne a main. 

Avant de centrer notre attention sur certaines preoccupations suscitees par les engins existants, no us 
croyons opportun de mentionner quelques-uns des aspects les plus positifs de chaque type d'engin. 

Le chalut est capable d'une bonne selectivite quant a la taille des poissons captures. Son manque de 
selectivite sur Ie plan des especes capturees a ete attenue ces dernieres annees grace a I'utilisation de 
divers dispositifs comme les ralingues de cote, les panneaux horizontaux, les grilles de type Nordmore 
et les culs a mailles carrees. De plus, il a ete demontre que I'on pouvait accroitre la selectivite en 
reduisant la vitesse de chalutage et la longueur du trait de chalut. 

La selectivite de la senne ecossaise/ danoise a egalement ete amelioree par l'utilisation des grilles 
Nordmore, des ralingues de cote et des poches a mailles carrees dans diverses pecheries. 

Le filet maillant est tres econome en energie et tres selectif quant a la taille des poissons captures. Les 
preoccupations relatives aux peches fan tomes ont ete aW!nuees dans certaines zones par la limitation 
du nombre de filets utilises par bateau et l'obligation de surveiller les filets . 

Les trappes a morue sont tres efficaces pour la peche cotiere de la morue. Comme elles sont fixes , leurs 
effets sur l'environnement sont negligeables, et elles sont rarement perdues. 

Les palangres et les lignes a main sont considerees comme des engins selectifs sur les plans de la taille 
et de l'espece dans la plupart des situations. Leurs effets sur l'environnement sont generalement 
minimes. De plus, les pertes ne sont pas une preoccupation importante etant donne que les captures 
cessent lorsqu'il n'y a plus d'appat. 
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5. PRINCIPAUX RISQUES RECONNUS POUR CHAQUE TYPE D'ENGIN 

La methode de peche utilisee et Ie volume des captures determinent les revenus du pecheur. Ces 
facteurs determinent egalement la sante et la perennite des ressources halieutiques. Cela nous amene 
au sujet qui nous interesse : les types d'engins de peche utilises dans l'Est du Canada et les risques 
qu'ils font peser sur la conservation des ressources halieutiques. 

En appliquant les principes enumen!s a la section 3 aux cinq principaux types d'engins utilises dans 
l'Est du Canada pour Ie poisson de fond, Ie Sous-comite des techniques de peche a cerne les risques les 
plus importants pour la conservation associes a chacun d'eux. 

A. Chalut 

II existe un certain risque que des ajustements moderes ou des changements au niveau operationnel 
augmentent Ie potentiel d'utilisation abusive. En outre les changements technologiques visant a 
rendre cet engin plus efficace pourraient serieusement nuire au respect des principes de conservation 
s'ils ne sont pas bien evalues. 

Dans les deux cas, la capacite d'empecher la capture de poissons d'especes ou de taille non ciblees 
pourrait etre affectee. 

I) Preoccupations precises : 

a) Selectivite Quant a la taille et a I'espece des poissons captures. 
b) Possibilite de dommages a I'habitat du fond marin dans certaines zones. 
c) Potentiel d'utilisation abusive. 
d) Survie des poissons reussissant a s'echapper. 

ii) Recommandations possibles: 

a) Ameliorer la selectivite par l'installation de dispositifs permettant aux poissons non cibles de 
s'echapper ou par des changements de la dimension ou de la forme des mailles ou encore par 
l'adoption de pratiques operationnelles qui aident les poissons non cibles a s'echapper et qui 
favorisent leur survie. 

b) Continuer les activites visant a mettre au point un chalut moins dommageable pour Ie fond, en 
ameliorant, par exemple, les caracteristiques hydrodynamiques plutot qu'en ajoutant des 
panneaux ou encore des dispositifs pour passer au-dessus des roches afin que Ie fond soit a 
peine effleure. 

c) Appliquer la reglementation portant sur les pratiques de peche abusives et imposer regionale­
ment des peines severes comme Ie prevoit la Loi. 

d) Continuer les travaux de developpement visant a ameliorer la survie des poissons qui s'echap­
pent. 

B. Filet maillant 
II existe un certain risque qu'une mauvaise utilisation de ce type d'engin, en entrainant sa perte, ait un 
impact negatif sur I'environnement. C'est toujours une preoccupation dans la peche hauturiere ou Ie 
nombre de filets utilises est eleve. Tout comme dans Ie cas du chalut, meme des ajustements moderes 
ou des changements des pratiques operationnelles risquent de n!sulter en une utilisation abusive en 
reduisant la capacite d'eviter la capture d'especes non ciblees. 
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i) Preoccupations precises : 

a) Perte de filets (peches fantomes) dans certaines regions. 
b) Pratiques de peche abusives dans certaines regions (filets trop nombreux - laisses dans l'eau 

trop longtemps). 
c) Survie des poissons. 

ii) Recommandations possibles: 

a) Imposer l'utilisation de dispositifs de reperage et la responsabilite personnelle pour les filets 
perdus, la ou il y a lieu. 

b) Limiter Ie nombre de filets et reduire Ie temps d'immersion, la ou il y lieu. 
c) Continuer les travaux de developpement visant a ameliorer la survie des poissons qui s'echap­

pent. 

C. Palangre (ligne et hamefon) 
Avec cet engin, il existe un certain risque de capturer des poissons trop petits dans certaines zones et 
des especes non ciblees dans d'autres, par exemple dans Ies zones ou plusieurs especes sont concen­
trees comme en 4X ou la morue, la goberge et l'aiglefin coexisrent et peuvent etre peches ensemble. 

i) Preoccupations precises : 

a) Selectivite quant a la taille et a l'espece des poissons captures (ex. : grosseur et type des 
hame<;ons). 

b) Survie des poissons. 

ii) Recommandations possibles: 

a) Reglementer les appats et la grosseur des hame<;ons en fonction de l'espece et appliquer de 
fa<;on stricte les protocoles relatifs aux captures accessoires et aux poissons trop petits. 

b) Reevaluer l'impact de la grosseur et du type des hame<;ons sur la survie des poissons. 

D. Senne ecossaise (danoise) 
II existe un certain risque que les changements technologiques visant a rendre cet engin plus efficace 
creent des possibilites d'utilisation abusive en ce qui a trait a la capture d'especes non ciblees et de 
poissons trop petits. 

J usqu'a un certain point, ce risque est moindre en 4TVn, ou essentiellement une seule espece est 
capturee par les senneurs (ciblage de la plie dans Ie sud du golfe ou en 4Vn). 

i) Preoccupations precises : 

a) Selectivite quant a la taille et a I espece des poissons captures. 
b) Survie des poissons. 

ii) Recommandations possibles : 

a) Ameliorer la selectivite par l'installation de dispositifs permettant aux poissons non cibles de 
s'echapper ou par des changements de la dimension des mailles ou encore par l'adoption de 
pratiques operationnelles qui favorisent la survie des poissons qui reussissent a s'echapper. 
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b) Continuer les travaux de developpement visant 3 ameliorer la survie des poissons qui s'echap­
pent. 

E. Trappe a morue 
Ce type d'engin est tres selectif, c.-3-d. pour la morue, mais la capture de poissons trop petits demeure 
une preoccupation dans certaines zones. Les captures accessoires de truites de mer et de saumons sont 
aussi un probleme localement important. 

i) Preoccupation precise: 

Selectivite Quant 3 la taille des poissons captures dans certaines zones. 

ii) Recommandation possible : 

Imposer une dimension de maille appropriee et etablir un protocole concernant les poissons 
trop petits, 13 ou il y a lieu. 

6.SUJETS DE DISCUSSION D'INTERET GENERAL 

Le Sous-comite des techniques de peche a estime que les principes generaux enonces ci-apres devaient 
etre indus dans son document de travail. 

A Les captures accessoires doivent vraiment etre des captures accidentelles faites en pechant une 
autre espece. Par consequent, les engins doivent etre utilises de fac;on que ces captures soient Ie 
plus faible possible. 

B Lorsque des poissons d'especes non ciblees (captures accessoires) ou des poissons trop petits 
sont captures, tous les efforts doivent etre faits pour liberer ces poissons de maniere 3 assurer 
leur survie. 

C Les grilles de type Nordmore devraient etre obligatoires sur tous les chaluts utilises pour la 
peche de la crevette dans l'Est du Canada. 

D Dans les zones ou Ie risque de perte des engins de peche est eleve, une dimension de maille 
minimale convenant 3 l'espece ciblee devrait etre etablie pour les filets maillants, et Ie nombre 
maximal de filets par bateau devrait etre fixe en tenant compte du nombre qu'il est possible de 
manoeuvrer et de surveiller de fac;on securitaire au cours d'une periode de temps donnee. 

E Dans les zones ou les pertes d'engins (peches fantomes) sont un probleme, tout Ie cordage 
utilise pour suspendre les filets maillants devrait etre biodegradable. 

F Un code de bonnes pratiques devrait etre elabore pour chaque type d'engin; il devrait indure 
des considerations applicables 3 des zones ou des secteurs particuliers en ce qui a trait notam­
ment, dans Ie cas des palangres, 3 la grosseur et au type des hamec;ons, au nombre de panier et 
3 la grosseur et au type des appats ou, dans Ie cas des chaluts, 3 l'utilisation de dispositifs pour 
passer au-dessus des roches. 
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G Dans Ie cas des engins mobiles utilises pour pecher la morue, la goberge et l'aiglefin, seule­
ment des engins a mailles carrees devraient etre employes. Toutefois, on pourrait considerer 
d'autres options comme les faces a mailles carrees et les engins a mailles en losange avec 
ralingues de cote. En regIe generale, les mailles en losange ne devraient etre utilisees que pour 
les poissons plats et les sebastes. 

H Les engins de peche causant des dommages irreversibles a l'habitat du poisson de fond 
devraient etre interdits. 
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3.3 MEMOIRES RE<;US SUR LES ENGINS DE PECHE 

A. Deer Lake (F.-N.), 11 mars 1996 
CCRH 96 GR-DL-l - Bay ofIsland Fisherman's Committee 

B. Twillingate (F.-N.), 12 mars 1996 
CCRH 96 GR-TW-l, John Elliot, cotier 

C. Clarenville (F.-N.), 13 mars 1996 
CCRH 96 GR-CL-l Joe Edwards 

D. Gaspe (Qc), 16 avril 1996 
CCRH 96 GR-G-l Leroy Loggo, Brilliant Cove Fishermen's Ass. 
CCRH 96 GR-G-2 Gerald Fortin, Pecheurs de poisson du groupe Forillon 
CCRH 96 GR-G-3 Paul-Rene Caron Ass. des pecheurs cotiers de Forillon 

E. Moncton (N.-B.), 17 avril 1996 
CCRH 96 GR-M-l Zoe! Breau, UPM 
CCRH 96 GR-M-2 David Coon, Conseil de conservation du N.-B. 
CCRH 96 GR-M-3 Cap. David Tait, Nordsea Limited 

F. Port Huwkesbury (N.-E.), 18 avril 1996 
CCRH 96 GR-PH-l Percy Haynes, Federation of Gulf of Nova Scotia Groundfishermen 
CCRH 96 GR-PH-2 Ralph Halliday, Chris Cooper, Evan Walters, Alan Clarke 
CCRH 96 GR-PH-3 Doug Mackinlay, pour la prof. Judith Swan, Universite Dalhousie 

G. Liverpool (N.-E.), 19 avril 1996 
CCRH 96 GR-L-l Claude Albert d'Entremont, Inshore Fisheries Ltds 
CCRH 96 GR-L-2 John Angel (donnees graphiques sur la peche de la crevette) 

CCRH 

CCRH 96 GR-L-3 Terry L. Farnsworth, pecheur a la ligne et membre de l'Alliance of Inshore 
Fishermen's Groups 

H. Mhnoires refUS par la paste 
CCRH 96 GR-l Maurice Ouellette, Association des Crabiers Gaspesiens Inc: Grande­

CCRH 96 GR-2 

CCRH 96 GR-3 
CCRH 96 GR-4 
CCRH 96 GR-S 

CCRH 96 GR-6 
CCRH 96 GR-7 
CCRH 96 GR-8 
CCRH 96 GR-9 
CCRH 96 GR-IO 
CCRH 96 GR-ll 
CCRH 96 GR-12 

Riviere (Qc) (document traduit) 
Daniel Boisvert, Gestion de la ressource, MPO, Region Laurentienne 
(document traduit) 
WJ. Christie, Christie and Associates, Picton (Ont.) 
George Chafe, Petty Harbour (T.-N.) 
Patrick Ryan, president, Canadian Society of Environmental Biologists, 
Mobile (T.-N.) 
Wayne Squires, pecheur cotier, Trinity Bay (T.-N.) 
Roland Hedderson, utilisateur cotier d'engins fixes, Straitsview (T.-N.) 
Nelson Roberts, Loomis Way et Norman Cull (T.-N.) 
William Bowles, Burgeo (T.-N.) 
Floyd Hawkins, Beaver Harbour (N.-B.) 
Robert McCarthy, Bellevue, Trinity Bay (T.-N.) 
Jerome Kerrivan, Placentia (T.-N.) (2 lettres) 
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CCRH 96 GR-13 
CCRH 96 GR-14 
CCRH 96 GR-15 
CCRH 96 GR-16 

CCRH 96 GR-17 
CCRH 96 GR-18 
CCRH 96 GR-19 
CCRH 96 GR-20 
CCRH 96 GR-21 
CCRH 96 GR-22 
CCRH 96 GR-22B 

Annexe 3: Technologie des engins de peche 

Marvin Hughes, Brook (T.-N.) 
Laurence Outhouse, Islands Inshore Fishermen's Ass., Tiverton (N.-E.) 
Sylvain Samuel, La Federation des Pecheurs Semi-hauturiers du Quebec 
Memoire presente au nom de plusieurs organisations de la Nouvelle­
Ecosse (Larry Parsons, ligneur de 4VN, et colI.) 
Michael O'Connor, National Sea Products Limited 
Graeme Gawn, UPM, Section 19 
Ben Kovic, Office de gestion de la faune du Nunavut 
Raziuddin M. Siddiqui, retraite du MPO 
Derek P. Jones, Newellton (N.-E.) 
Association des pecheurs de poisson de fond acadiens 
Association des pecheurs de poisson de fond acadiens (suite) 
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Annexe 4: Criteres de reouverture 

4.1 INVITATION AUX INTERVENANTS 

Le 25 juin 1996 

Cher intervenant, 

Le Conseil pour la conservation des ressources halieutiques (CCRH) a tenu de nombreuses consulta­
tions publiques aupres de scientifiques et de membres de l'industrie sur une eventuelle reouverture des 
peches fermees. 11 en est ressorti un appui generalise en faveur d'une approche de gestion de la peche 
axee sur la conservation et un appui en faveur de la definition de criteres de reouverture. Nous avons 
produit aussi deux documents de travail. 

Le CCRH a Ie plaisir de diffuser un troisieme et dernier document de travail con tenant des proposi­
tions precises de criteres de reouverture et qui s'intitule «Du moratoire a la viabilite : Criteres de 
reouverture et d'exploitation durable». Vous en trouverez un exemplaire ci-joint pour votre gouverne. 

Dans notre analyse, nous avons examine et evalue, en tenant compte des objectifs de conservation, 
to ute l'information disponible sur l'etat des stocks qui nous vient des scientifiques, des peches temoins 
et des pecheurs, relativement a la morue de 3Ps, 3Pn4Rs et 4T4Vn. 

11 est temps main tenant d'etablir des criteres qu'on pourra appliquer de fa<;on realiste - de definir des 
indicateurs simples, pertinents et fiables qui caracterisent avec exactitude l'etat de stocks. A cette fin, 
nous nous sommes attardes a la biomasse des reproducteurs, au recrutement, a la structure d'age et a la 
repartition geographique, en no us servant d'une mediane pour chacun de ces indicateurs. 

Le CCRH discutera avec les intervenants interesses des criteres proposes dans Ie rapport ci-joint a l'oc­
casion de seances de consultation publique qui se tiendront en juillet, dans les endroits suivants : 

22 juillet 
23 juillet 
24 juillet 
25 juillet 
26 juillet 
27 juillet 

Moncton (N.-B.) 
Sydney (N.-E.) 
Clarenville (T.-N.) 
Deer Lake (T.-N.) 
Blanc Sablon (Qc) 
Gaspe (Qc) 

Hotel Beausejour 
Cambridge Suites 
Holiday Inn 
Motel Deer Lake 
Hotel de ville 
Auberge des commandants 

Les seances debuteront a 9 h 00 et elles seront presidees par Ie Dr Paul LeBlond; les membres du sous­
comite d'evaluation des stocks du CCRH y assisteront aussi. Les journalistes seront les bienvenus. 
Pour renseignements, veuillez communiquer avec Ie Secretariat du CCRH, au (6l3) 998-0433, tele­
copieur (6l3) 998-1146. 

Nous reconnaissons que ces principes de conservation ne suffiront pas a assurer des peches ordonnees 
et durables, et qu'il faudra aussi repenser notre fa<;on de gerer nos peches. Dans Ie rapport que nous 
avons presente au ministre des Peches et des Oceans et qui s'intitule «Conservation - Embarquez-vous» , 
nous recommandions que toute autre discussion sur la n!ouverture se fasse de concert avec les fonc­
tionnaires du Ministere qui sont responsables de la gestion de la res source. 
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Lors des seances de consultation, apres la presentation du CCRH sur Ie document ci-joint, des 
representants du MPO presenteront leur expose sur les enjeux de la gestion qui influent sur la reouver­
ture des peches fermees. II faut noter que ces questions de gestion du MPO ne font pas partie du 
mandat du CCRH. 

Cette annee devrait marquer Ie debut d'une periode de transition au cours de laquelle tous les 
interesses devront s'engager dans une planification minutieuse, condition essentielle a la reouverture 
des peches. C'est pourquoi Ie CCRH a recommande que l'on fasse participer les intervenants au 
processus de planification. 

II importera aussi que nous unissions to us nos efforts afin de faire de cette reouverture une reussite. Je 
com pte donc sur votre presence a nos seances de j uillet 1996. 

Veuillez agreer mes salutations distinguees. 
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4.2 Du MORATOIRE A LA VIABILITE : CRITERES DE 
REOUVERTURE ET D'EXPLOITATION DURABLE, 
APPLIQUES AUX STOCKS DE MORUE DES SOUS­
DIVISIONS 3PS, 4TVN ET 3PN4RS 

1 . INTRODUCTION 

L'annee derniere, Ie CCRH a tente de 
stimuler la discussion au sujet de la 
reouverture des peches en presentant un 
document de travail intitule Observations 
relatives a la far;on de reouvrir une peche 
(CCRH 95.TD.l). En aofit 1995, des 
reunions publiques ont donc ete 
organisees au sujet de ce document et d'un 
processus qui permettrait de rouvrir les 
peches actuellement fermees. 

Dans Ie present document, nous exposons 
les idees qui ont ete presentees au cours 
de ces reunions, ainsi que les principes 
generaux qui se rapportent a 
l'etablissement de l'etat des stocks de 
poisson vises par Ie moratoire. Nous nous 
pencherons ensuite sur les stocks de 
morue des sous-divisions 3Ps, 4TVn et 
3Pn4RS. L'information dont on dispose 
actuellement au sujet de ces stocks est 
presentee et evaluee, de fa~on a en 
determiner la fiabilite et la pertinence 
pour la prise de decisions concernant la 
reouverture. 

Des propositions precises de criteres de 
reouverture sont presentees pour les trois 
stocks. Elles inc1uent Ie choix des niveaux 
appropries de certains indicateurs de l'etat 
des stocks, auxquels les stocks pourraient 
etre consideres comme exploitables; elles 
inc1uent egalement Ie choix des niveaux 
d'exploitation qui assureraient Ie 
retablissement continu et la viabilite des 
stocks. 
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2. BACKGROUND 

Dans son document anterieur au sujet de 
la reouverture, Ie CCRH a decrit un 
processus de consultation des scientifiques 
et de l'industrie base sur la definition et la 
selection des indicateurs biologiques 
appropries de l'etat des stocks; ceci, 
accompagne du choix des regles de 
reouverture et de pratique d'une peche 
viable. 

Les consultations ont confmne qu'il fallait 
donner la preseance a la conservation et 
que Ie principe de la prudence devait 
guider les decisions. 

L'importance fondamentale de la 
conservation en vue d'arriver a une peche 
viable a ete largement reconnue. Par 
exemple, Ie Comite du Senat sur la peche, 
dans son rapport de decembre 1995 
intitule La peche du poisson de fond de 
[,Atlantique: son avenir, recommande de 
donner la priorite a la conservation du 
milieu marin et de ses res sources par 
rapport a toutes les autres considerations. 
La Table ronde de Terre-Neuve et du 
Labrador sur l'environnement et 
l'economie, dans son rapport d'octobre 
1995, Rapport du partenariat visant Ie 
developpement durable des villages 
cOtiers et des ecosystemes marins de 
Terre-Neuve et du Labrador, a conc1u, 
apres de nombreuses consultations, que 
les collectivites souhaitaient que Ie 
principe de la prudence so it applique aussi 
largement que possible et ne soit sacrifie a 
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aucun prix au profit de quelque interet a 
court terme. 

Les pecheurs et les defenseurs de 
l'environnement ont exprime des 
convictions semblables. Les stocks de 
morue doivent avoir toutes les chances 
possibles de se retablir et de croitre, selon 
Ie Southern Shore Inshore Fishermen's 
Action Committee, qui en faisait part au 
CCRH dans une lettre du 28 septembre 
1995. De meme, l'Environmental 
Coalition of PEl mentionnait, dans une 
missive du 7 novembre 1995, que les 
objectifs a long terme de la conservation 
et du retablissement etaient d'une 
importance primordiale. Le CCRH doit 
continuer d'appliquer Ie principe de la 
prudence, quelles que soient les pressions 
exercees par Ie public. 

Les consultations publiques ont donc 
revele un soutien universe I a l'egard des 
demarches de gestion des peches basees 
sur la conservation, ainsi qu'un appui a 
l'orientation generale proposee par Ie 
CCRH pour l'etablissement des criteres de 
reouverture. Partout, les participants ont 
aussi souligne la difficulte de mettre 
l'accent sur la conservation, tant qu'on 
n'aura pas regIe les problemes des 
allocations - question qui depasse Ie 
mandat du CCRH, mais qui est tout de 
meme important a remarquer. Les 
consultations ont aussi permis de 
souligner l'extreme importance qu'aura la 
maniere de rouvrir la peche : l'effort devra 
etre defini en fonction des ressources, de 
fa~on que Ie retablissement puisse se 
poursUlvre. 

II est main tenant temps de se pencher sur 
des cas particuliers et de formuler des 
propositions precises de criteres de 
mesure de l'etat des stocks et de regles de 
reouverture. Les trois stocks a l'etude 

CCRH 

avaient ete mentionnes dans Ie dernier 
rapport du CCRH sur Ie poisson de fond 
(CCRH.95.R.2) comme necessitant des 
mesures particulieres. Le CCRH avait 
recommande, en ce qui concerne les 
stocks de morue des sous-divisions 3Ps, 
3Pn4RS et 4TVn, que Ie moratoire sur la 
peche commerciale soit maintenu, mais 
qu'on elargisse la peche sentinelle afin de 
recueillir plus d'informations ou d'en 
arriver a un consensus au sujet de l'etat 
des stocks. Le CCRH conc1uait egalement 
que: 

• 1996 devrait etre Ie debut d'une peri ode 
de transition pendant laquelle toutes les 
parties devraient s'adonner a une bonne 
planification,condition prealable 
essentielle a la reouverture de la peche; 

• un examen de toute l'information 
disponible devrait avoir lieu en octobre 
1996, afin de decider si la peri ode de 
transition do it etre prolongee ou si les 
conditions biologiques sont propices a 
une reouverture limitee. 

II est main tenant necessaire de definir les 
indicateurs de l'etat des stocks qui 
caracteriseront l'etat des trois stocks 
mentionnes ci-dessus (ils ne seront pas 
necessairement les memes pour les trois 
stocks) et qui seront suffisamment fiables 
pour guider les decisions de reouverture et 
de gestion d'une peche viable. De plus, il 
faut determiner les niveaux d'exploitation 
appropries, en fonction de l'ampleur de la 
ressource et des aspects sociaux de la 
peche. 

3.INDICATEURS DE l'ETAT DES 
STOCKS 

3.1 Les indlcateurs 

Comme Ie mentionnait Ie precedent 
rapport du CCRH sur Ie sujet, les 
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indicateurs de l'etat des stocks sont des 
proprietes d'une population de poissons ou 
de poissons individuels qui caracterisent 
l'etat, Ie potentiel de croissance et 
l'exploitabilite d'un stock. Les 
consultations ont confinne un consensus 
general a l'egard d'un certain nombre 
d'indicateurs valables de la definition de 
l'etat des stocks, qui sont brievement 
decrits ci-dessous. 

Les indicateurs reconnus comme etant 
particulierement importants etaient les 
suivants : 

La biomasse totale: poids total de tous les 
poissons qui composent un stock; 

Biomasse de reproducteurs : Ie poids de 
tous les poissons qui sont suffisamment 
ages pour se reproduire; 

Recrutement : Ie nombre de poissons 
atteignant la taille legale de capture au 
cours d'une annee donnee. 

Un stock se compose de poissons de 
plusieurs ages, autant de jeunes, trop 
petits pour etre captures, que de recrues a 
la taille de capture minimale mais parfois 
trop jeunes pour se reproduire, et de vieux 
geniteurs. II a ete demontre que les 
po is sons les plus ages et de taille 
superieure sont de meilleurs 
reproducteurs. A l'example du domaine 
des finances, la biomasse totale 
representerait la somme de tous les avoirs, 
la biomasse de reproducteurs, les avoirs 
portant interet, et Ie recrutement, l'interet 
d'une annee donnee, tire principalement 
des avoirs les plus anciens, arrives a 
maturite. 

D'autres indicateurs de l'etat des stocks 
meritant consideration sont par exemple : 
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Structure par age: la proportion de la 
population dans chaque classe d'age, 
indiquant la constance du recrutement 
d'une annee a l'autre et la capacite du 
stock de se renouveler. Ce facteur est 
aussi pertinent pour l'evaluation des 
engins les mieux appropries a la peche. 

Repartition geographique : l'aire 
occupee par Ie stock, tout particuliere­
ment par rapport a son aire historique. 
Une diminution de l'aire pourrait etre 
un signe de vulnerabilite de la popula­
tion. 

Proprietes des poissons individuels qui 
pourraient aussi servir d'indicateurs : 

Poids selon l'age : Ie poids d'un poisson 
a un certain age peut etre considere 
comme une mesure de son taux de 
croissance, facteur important du taux 
d'accroissement de la biomasse; a partir 
de la connaissance du poids selon l'age 
et de la structure par age du stock, on 
peut calculer la biomasse a chaque age 
et la biomasse totale. 

Coefficient de condition: l'etat physi­
ologique d'un poisson, qui peut avoir de 
l'importance pour sa capacite de repro­
duction. 

Outre les indicateurs mentionnes ci­
dessus, qui ont directement trait au 
poisson, des indicateurs 
environnementaux (ou de l'ecosysteme) 
pourraient etre utiles pour evaluer les 
perspectives des stocks : 

Milieu physique ou habitat: l'etat de 
l'habitat, la ou vit Ie poisson, peut 
soulever des preoccupations pour la 
sante a long tenne d'un stock. 

Milieu biologique : les especes 
exploitees a des fins commerciales ont 
des interactions les unes avec les 
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autres, ainsi qu'avec d'autres especes. 
Lorsqu'on connalt les liens ecosys­
temiques entre differentes especes (par 
exemple phoque, morue,capelan), ces 
liens acquierent une certaine pertinence 
pour l'evaluation de la capacite d'un 
stock de se retablir et de croltre. 

3.2 Qu'est-ce qui fait 10 quallte 
d'un indlcateur? 

D'apres de nombreux intervenants, les 
indicateurs utilises pour la prise de 
decision devraient etre simples, fiables et 
faciles a com prendre. Les regles generales 
suivantes ont ete proposees pour 
l'evaluation de la pertinence des 
indicateurs de l'etat des stocks en vue de 
la prise de decision : 

• II doit y avoir un lien evident entre 
I'indicateur et I'etat du stock. Les 
indicateurs qui ont un lien etroit avec 
l'abondance du stock (biomasse, 
recrutement, structure par age) sont 
plus directs que d'autres, comme Ie 
coefficient de condition ou l'habitat. 

• L'indicateur doit etre facile a 
calculer et a comprendre. II serait 
aussi souhaitable de pouvoir evaluer 
l'indicateur rapidement, afin que Ie laps 
de temps entre l'information et la 
decision soit Ie plus court possible et, 
dans bien des cas,que la decision soit 
prise rapidement de fa90n a avoir Ie 
plus d'effet possible. 

• La valeur de I'indicateur doit etre 
largement reconnue et consideree 
comme flab Ie. Tous les participants de 
la peche devraient pouvoir comprendre 
comment on arrive a determiner la 
valeur de l'indicateur et etre convaincus 
de sa valeur. L'evaluation des 
populations de poisson naturelles est 

toujours sujette a l'erreur et plus 
l'incertitude est grande, moins 
l'indicateur est utile. 

CCRH 

L'incertitude a deux consequences. Elle 
est souvent la cause de dissension entre 
les differentes parties, chacune soutenant 
l'evaluation qui correspond davantage a 
ses interets. Elle impose egalement des 
restrictions importantes aux decisions 
basees sur Ie risque minimum. Plus les 
sources d'information au sujet d'un 
indicateur sont nombreuses, plus on peut 
accorder de confiance a sa valeur. 

Ces regles ne sont bien sur que des lignes 
directrices, puisqu'elles peuvent entrer en 
conflit les unes avec les autres : un 
indicateur fiable ne doit pas etre rejete 
parce qu'il est complique a evaluer; pas 
plus qu'un «mauvais» indicateur bien 
evalue n'est toujours mieux qu'un «bon» 
indicateur mal evalue. Les facteurs de 
l'habitat ou de l'ecosysteme, qui peuvent 
etre difficiles a utiliser sur Ie plan 
quantitatif et qui, a ce titre, ne 
qualifieraient pas de «bons» indicateurs, 
peuvent neanmoins foumir des 
informations valables dans Ie cadre d'une 
approche prudente et attentive. 

3.3 L'approche prudente 

Une fois les indicateurs du stock choisis 
de fa90n a satisfaire aux besoins de clarte, 
de simplicite et de fiabilite, comment faut­
il les utiliser pour arriver a la decision de 
rouvrir la peche ou de fixer Ie taux 
d'exploitation a un certain niveau? 

Le CCRH a souvent mentionne la 
necessite de «pecher par exces de 
prudence», tant en ce qui conceme ses 
efforts pour donner des conseils au sujet 
de la conservation, que ses 
recommandations au sujet de l'ensemble 
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des peches. Le CCRH soutient les 
demarches «prudentes» visees a la 
conservation, et maintient qu'il ne devrait 
pas etre necessaire de «prouver» Ie besoin 
de prendre des mesures de conservation. II 
devrait etre suffisant d'arriver a la 
conclusion logique, en se basant sur les 
autres preuves, qu'il faille prendre des 
mesures de conservation, toujours de la 
meilleure fas;on possible: c'est l'approche 
prudente. 

Selon l'approche prudente, la reouverture 
de la peche ne devrait avoir lieu que si 
l'on est passablement certain 1) que les 
stocks de poisson sont en suffisamment 
bon etat, 2) que la reouverture de la peche 
peut se faire de maniere a favoriser la 
conservation, en maintenant la mortalite 
due a la peche a un niveau suffisamment 
faible. II est essentiel que ces DEUX 
conditions soient satisfaites. Par exemple : 

* Lorsque les resultats de l'evaluation des 
stocks sont prometteurs, mais imprecis 
(peut-etre a cause de renseignements 
contradictoires obtenus des diverses 
sources d'information, ou parce que les 
donnees d'une nouvelle peche sentinelle 
sont tres preliminaires), il serait 
dangereux de rouvrir la peche sans 
attendre de confirmation. Les avantages 
que nous esperons tirer de sa fermeture 
pourraient etre dissipes si l'exploitation 
reprend trop rapidement. 

* Si les stocks de poisson ont au moins 
eu la chance de se retablir quelque peu, 
mais qu'il y a peu de changements 
quant a la FA<;ON dont la peche sera 
pratiquee (par example la quantite 
d'effort deploye en mer), 
comparativement a ce qui existait avant 
l'effondrement, il serait Ia encore 
dangereux de rouvrir la peche. Dans ce 
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cas, on perdrait les avantages du 
retablissement; la peche connai'trait 
probablement une autre crise. 

L'approche prudente ne signifie pas qu'il 
faille abandonner toute exploitation! Elle 
signifie plut6t qu'il faut peser Ie pour et Ie 
contre et si, tout bien considere, il semble 
raisonnable de rouvrir la peche, a la fois 
du point de vue de l'etat des stocks que de 
celui des possibilites de gestion, alors on 
pourra Ie faire, mais de fas;on prudente 
(pecher par exces de prudence), en 
s'assurant que les mesures de gestion sont 
suffisantes pour eviter une autre crise. Par 
ailleurs, si la reouverture semble mal 
avisee, ou si les indications sont 
imprecises, il vaut mieux attendre. 
L'approche prudente est cons;ue pour nous 
aider a eviter de laisser notre desir 
immediat de pecher surpasser les resultats 
a long terme. 

4.INFORMATION SUR LES STOCKS 

Les plus recentes informations recueillies 
sur les stocks de morue des sous-divisions 
3Ps, 4TVn et 3Pn4RS sont resumees ci­
dessous. Une partie de cette information a 
deja ete presentee dans les rapports de 
1995 sur l'etat des stocks du MPO et dans 
Ie rapport du CCRH sur Ie poisson de 
fond de novembre 1995. Nous avons aussi 
inclus d'autres renseignements proven ant 
des peches sentinelles et de rencontres 
particulieres avec des scientifiques de 
l'evaluation des stocks. 

4.1 Morue de 10 sous-dMsion 3Ps 

Le rapport de 1995 du CCRH sur Ie 
poisson de fond fait etat de quelques 
divergences d'opinions au sujet de l'etat du 
stock de morue du banc Saint-Pierre. 
L'evolution de la population, etablie a 
partir des donnees sur les prises, est 
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illustree a la figure 1, jusqu'a l'annee de 
fermeture de la peche, soit 1993. Les 
renseignements fournis par les releves 
scientifiques s'etendent au-deIa de l'annee 
de fermeture (figure 2). Le releve 
scientifique de 1995 montre une 
augmentation du nombre de geniteurs (age 
6 et plus), mais cette information est 
grandement affectee par un seul trait ayant 
capture un grand nombre de poissons et 
souleve de serieux doutes. 

Le meme releve ne revele pas 
d'augmentation du nombre de recrues et 
l'evaluation scientifique continue 
d'indiquer que Ie stock est a un tres faible 
niveau. Bien que Ie coefficient de 
condition se soit legerement ameliore 
recemment (fig. 3), la morue de 3Ps 
continue d'arriver a maturite a un plus 
jeune age et a une plus petite taille, 
ten dance amorcee en 1988 (fig. 4). Cette 
tendance a produire de plus petits 
geniteurs signifie qu'il faut un plus grand 
nombre de poissons pour constituer la 
meme biomasse. Les petits geniteurs 
produisent aussi moins d'oeufs, ce qui 
diminue Ie taux de survie, tendance a 
laquelle on pourrait aussi attribuer la 
faiblesse du recrutement observee. Selon 
les evaluations des scientifiques, Ie stock 
est a un faible niveau et Ie recrutement est 
tres limite. 

La structure par age actuelle resulte 
principalement du succes du re~rutement 
passe (comme Ie montrent les dIagrammes 
inferieurs des fig. 1 et 2). II reste tres peu 
d'individus des plus vieilles classes d'age 
(1983-1988) aujourd'hui; celIe de 1989 a 
ete la plus forte des dernieres annees (elle 
est indiquee par Ie sommet du diagramme 
a l'age de trois ans en 1992). Les resultats 
du releve indiquent que Ie recrutement 
continue d'etre faible; aucune grande 
classe d'age n'est donc prevue. 

CCRH 

En fevrier 1995, une peche sentinelle a ete 
pratiquee a 12 endroits dans un etroit 
corridor cotier, autour de la baie de 
Plaisance et a l'ouest de la peninsule 
Burin. Dans la plupart des endroits, les 
pecheurs ont utilise des filets maillants en 
monofilament a maillage de cinq pouces 
et demi, sauf a Arnold's Cove et aux 
emplacements situes a l'ouest de Burin, OU 
ils ont peche avec des hamec;ons appates. 
Le taux de capture etait aussi bon, sinon 
meilleur, qu'avant Ie moratoire, et a 
confmne une repartition relativement 
vaste et a peu pres egale de poissons dans 
Ie secteur d'echantillonnage. II semble y 
avoir une seule classe annuelle forte 
(1989) dans Ie secteur. De plus, des petites 
morues ont ete signalees autour des quais 
et dans les eaux peu profondes en 1995, 
phenomene qui n'avait pas ete observe 
depuis 12 a 15 ans. Bien que les taux de 
prises soient encourageants, chaque 
equipage a fortement recommande d'user 
de prudence pour l'interpretation des 
resultats concernant l'abondance des 
stocks : il est impossible de determiner 
dans quelle mesure les taux de prises 
auraient ete differents s'il y avait eu plus 
de bateaux dans les pecheries. La peche 
sentinelle ne touchait que des zones semi­
cotieres; la region echantillonnee etant 
differente de celle du releve scientifique, il 
est difficile de faire des comparaisons 
entre ces deux programmes 
d'echantillonnage. 

L'interpretation des resultats des releves 
scientifiques et des peches sentinelles est 
d'autant plus complexe que differents 
sous-stocks se deplacent dans la sous­
division 3Ps. La peche vise un ensemble 
de sous-stocks qui se reproduisent dans 
l'unite de gestion aussi bien qu'a 
l'exterieur et qui s'y deplacent de 
differentes fac;ons. 
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L'origine de la morue qui occupe la baie 
de Plaisance, par exemple, a differents 
moments de l'annee, demeure un des 
problemes de structure de stock les plus 
mal compris et les plus difficiles a 
expliquer pour la morue de 3Ps. L'etude 
des possibilites d'ouverture de la peche 
d~v~ait tenir compte de cette situation, 
amSI que des effets que l'exploitation dans 
la sous-division 3Ps pourrait avoir sur les 
zones cotoyantes. 

4.2 Morue de Ie sous-dlvislon 41Vn 

Au cours de ses consultations de 1995, Ie 
CCRH a entendu de nombreux 
participants dire qu'il y avait des signes de 
la presence de la morue dans plusieurs 
secteurs du sud du Golfe en nombre 
suffisant pour nuire a la pratique d'autres 
peches a cause des limites de prises 
accessoires. Le CCRH a designe la sous­
division 4TVn comme secteur ou il serait 
possible de pratiquer une peche sentinelle 
plus etendue en vue de mieux comprendre 
l'etat des stocks de morue. 

L'evolution du stock, tiree de l'analyse des 
donnees sur les prises (fig. 6), montre la 
baisse de la biomasse de reproducteurs et 
du recrutement qui a amene la fermeture 
de la peche en 1993. La poursuite des 
calculs jusqu'en 1995 (exercice toutefois 
moins fiable en l'absence des donnees sur 
les prises commerciales) montre un 
c~rtain retablissement. Cependant, les 
resultats du calcul du recrutement 
demeurent tres faible. Ces conclusions 
sont confirmees par les releves effectues 
par Ie bateau de recherche (fig. 7). Toutes 
les classes d'age recentes identifiables 
(1987-1991) sont inferieures ala 
moyenne, celle de 1987 etant la plus forte 
de la serie de 1983 a 1993. Environ 60 p. 
100 de la population est compo see des 
individus les plus ages, ce qui indique 
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qu'il y a peu de recrutement. La biomasse 
totale en 1995 est evaluee a 116 000 tm , 
soit une hausse par rapport aux 98 000 tm 
de 1993, mais on est encore loin de la 
moyenne de 1971 a 1995 de 232 000 tm. 

La repartition geographique est 
representative de la tendance historique a 
la baisse des populations. Les releves du 
bateau de recherche et les peches 
sentinelles donnent les memes resultats 
dans les zones echantillonnees au moyen 
des deux methodes; les deux sources 
d'information revelent que l'abondance de 
la morue dans Ie sud du Golfe n'a pas 
change de fa~on marquee depuis la 
fermeture de la peche en septembre 1993 
(fig. 8). 

4.3 Morue de 10 sous-dMsion 
3Pn4RS 

Ce stock de morue est Ie troisieme du 
groupe selectionne par Ie CCRH dans son 
rapport sur Ie poisson de fond de 1995, 
qui montre quelques signes de 
retablissement et pour lequel on a 
recommande d'elargir la peche sentinelle. 

L'evolution du stock, etablie a partir des 
donnees sur les prises, est illustree a la fig. 
9 jusqu'en 1993, derniere annee pour 
laquelle les calculs ont ete faits. La peche 
commerciale a ete interdite en 1994 a 
cause de la rapide diminution des niveaux 
des stocks et l'absence de recrutement. 
Les releves de recherche indiquent aussi 
une diminution (fig. 10) et, comme nous 
Ie verrons plus loin, un deplacement de la 
repartition du stock (fig. 11). 

II n'y a aucun signe de classe annuelle 
abondante. Seule celIe de 1987 a ete 
superieure a la moyenne ces dernieres 
annees. La plus grande proportion de la 
biomasse se compose actuellement des 
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classes annuelles de 1990 et de 1991, qui 
ne sont pas particulierement grandes. 

Les resultats de la peche sentinelle 
confirment l'abondance relativement 
grande observee dans la sous-division 3Pn 
et la division 4R par rapport a celIe de 4S 
(fig. 11); par ailleurs, ils sont plus ou 
moins incoherents, indiquant une 
augmentation de la biomasse globale, 
mais des resultats decevants dans bien des 
secteurs (p. ex. detroit Belle-Isle). 

5.CRITERES DE REOUVERTURE 

5.1 Lignes directrices 

Dans cette section, nous presentons un 
ensemble de criteres applicables a la 
reouverture et a l'exploitation durable des 
trois stocks de morue qui no us 
preoccupent. La decision de rouvrir la 
peche est precedee de trois etapes : 

1. Choisir les indicateurs de l'etat des 
stocks. 

· Ceux-ci devraient etre simples, 
pertinents, fiables et, chaque fois que 
c'est possible, multiples pour donner 
une meilleure idee de l'etat du stock. 

· Au cours de notre etude, nous mettrons 
l'accent sur la biomasse du stock de 
reproducteurs, Ie recrutement, la 
structure par age et parfois la 
repartition geographique du poisson. 

2. Pour chaque indicateur, il faut definir 
un niveau juge suffisant pour soutenir 
des activites de peche. 

· Au cours de notre etude, nous 
utiliserons un «point median», c'est-a­
dire un point situe a mi- chemin entre 

CCRH 

Ie niveau faible qui existait quand la 
peche a ete interdite et Ie niveau moyen 
d'une peri ode recente. 

3. A. partir de l'ensemble des indicateurs, 
il faut decider, en respectant Ie principe 
de la prudence, ce qui constitue un 
«dossier» acceptable. 

· Pour que la peche soit rouverte, faut-il 
que tous les indicateurs, ou seulement 
quelques-uns, aient atteint Ie niveau 
souhaitable? 

· Pour les besoins de la cause, nous 
assumerons ici que tous les 
indicateurs decisifs doivent avoir 
atteint Ie niveau acceptable, tandis 
que pour les autres, Ie niveau approprie 
sera considere comme «souhaitable» 
mais non essentiel. 

Si l'on arrivait a la decision de rouvrir la 
peche, il restera encore a determiner Ie 
niveau auquel doit etre pratiquee une 
peche viable. 
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· II est evident que l'exploitation d'un 
stock qui est encore relativement 
decime ne peut reprendre aux memes 
niveaux qu'avant son interdiction. Quels 
seraient les niveaux de mortalite par 
peche, d'effort de peche et de capture 
qui ne presentent pas de risque? La 
reouverture doit se faire au niveau 
auquel Ie retablissement pourra se 
poursuivre, l'effort en mer 
correspondant a l'ampleur des 
ressources. 

· II faut faire preuve de prudence lors du 
choix des niveaux d'exploitation, afin 
de minimiser Ie risque de nuire aux 
ressources. 

· Au cours de notre etude, nous avons 
utilise, comme niveau initial de 
mortalite par peche, Ie quart de F 0.1 et 



nous avons meme abaisse ce niveau Ia 
ou l'incertitude au sujet des stocks etait 
particulierement grande. 

Pour chaque stock, Ie processus 
d'information et de decision est resume 
sous forme de tableau. Les lecteurs 
doivent se rappeler qu'il peut y avoir 
enormement d'incertitude associee aux 
donnees presentees. lIs sont aussi invites a 
faire des commentaires sur Ie choix des 
indicateurs, des regles de reouverture et 
des niveaux d'approche prudente pour la 
pratique d'une peche viable. 

5.2 Sous-dMsion 3Ps 

Principaux indicateurs : 

1. Biomasse : 

Tableau 1 : 

Annexe 4: Criteres de reouverture 

• Aucune biomasse calculee pour 1995. 

• Biomasse minimale d'apres les releves 
de recherche: superieure a la moyenne 
a long terme - mais resultat douteux. 

• Taux de prises des peches sentinelles 
eleve en 1995; cependant exploitation 
tres localisee dans l'espace et dans Ie 
temps 

Dans l'ensemble : signes positifs, mais 
fiabilite faible. 

2. Recrutement : Toujours inferieur au 
niveau a la fermeture; aucune nouvelle 
classe d'age recrutee. 

3. Structure par age: aucune classe d'age 
forte depuis 1989. 

Indicateurs additionnels : 

Morue de 3Ps --" ... MIIIiI~~ _'"'__ I 

Retablissement median 
Indicateur Moyenne a Etat Ii la Etat actuel Etat 

long terme fermeture (1995) Biomasse Prises a Fo , approximatif du 
(1979·1993) (1993) stock 

Biomasse totale 
131,000 77,000 Non disponible 104,000 (tm) -

Indices Biomasse de 
calcules reproducteurs 60,000 33,000 Non disponible 46,000 7,500 

Pas calcules 

(ADAPl) (tm) (age 6+) apres 1993 

Biomasse du 
recrutement 21,000 8,000 Non disponible 15,000 .. 
(tm) (age 3) 

Donnees des Indice Signes 
releves d'abondance 7.17 4.18 29.38 .. -- possibles de 

scientifiques Age 6+ retablissement 

(nombres Indice 
moyens/trait) d'abondance 1.12 0.41 0.19 0.76 -- Tres faible 

Age 3 

Repartition La repartition continue de s'amenuiser. Concentrations localisees Ie Faible 

geographique long de la plate-forme. 

Niveau de Recrutement bien inferieur a la moyenne depuis trois ans. Falble 

recrutement Aucune classe d'age forte. 

Peches Taux des prises elevees en 1995 (plus eleves qu'avant la fermeture), bien que tres 

Sentinelles localises dans I'espace etle temps. II n'est pas certain si un plus grand effort aurait 

permis de maintenir ces taux pendant toute la saison dans I'ensemble de la 

sous-di\lsion. De petites morues ont ete observees dans les eaux cotieres. 
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4. Repartition geographique : peu de 
poissons sur les bancs. Repartition 
reduite. 

5. Coefficient de condition : inferieur au 
niveau cible. 

Analyse: 

Aux niveaux fixes des indicateurs, Ie tau x 
de prise a Fo.! est de 7 500 tm; un niveau 
prudent du quart de cette valeur 
correspondrait a 1 875 tm. 

Compte tenu du faible niveau de 
recrutement, du niveau eleve d'incertitude 
au sujet de l'evaluation de la biomasse et 
des signes negatifs foumis par les 
indicateurs additionnels, la fermeture 
devrait etre maintenue. 

5.3. Morue de 4lVn 

Principaux indicateurs 

1. La biomasse calculee demeure 
inferieure au niveau cible (peu de 
changement depuis la fermeture). 

CCRH 

• La biomasse minimale d'apres les 
releves de recherche est encore 
inferieure au niveau cible (faible niveau 
d'incertitude ). 

• Les prises des peches sentinelles 
viennent confirmer les calculs et les 
releves. Dans l'ensemble, les signes 
sont negatifs. 

2. Recrutement : semble s'ameliorer; 
toutefois, aucune classe d'age forte n'est 
recrutee. 

Tableau 2: Morue de 4TVn - -
Retablissement median 

Indicateur Moyenne II Etat II la Etat actuel Etat 
long terme lermeture (1995) Biomasse Prises II F. , approximatil du 
(1979·1993) 119931 stock 

Blomasse 232000 116000 165000 
totale (tm) 

--

Indices La baisse de la 
calcules Biomasse de 

reproducteurs 154 000 71000 99000 112 000 lB 500 
biomasse 

(ADAPl) 
(tm) (age 5+) 

semble 
interrompue 

Biomasse du 
recrutement 43 000 9000 12000 27000 -- Faible 
11m) (a~e 3) 

Indice 
La baisse 

Donnees des d'abondance 6B.47 35.40 36.22 51.94 
d'abondance 

rele~s 
--

(age 5+) 
semble 

scientiliques interrompue 

(nombres 
moyensltrait) Indice 

d'abondance 27.21 9.34 5.B6 lB.27 --
(age 3) 

Indice 
d'abondance lB.BB 6.68 3.24 12.7B -- Falble 

(age 2-3) 

Repartition Le poisson est principalement concentre Ie long de la cote sud; Tres laible 

geographique I'aire hlstorique n'a pas encore ete recuperee. 

Niwau de Le recrutement est bien inlerieur II la moyenne depuis trois ans Tres laible 

recrutement et diminue depuis 19B5. Aucune classe d'age lorte. 

Peches Malgre de bons traits en 1995, les donnees n'indiquent pas une bonne amelioration. 

Sentlnelles Le recrutement semble en outre laible. 
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3. Structure par age: aucune classe d'age 
forte au sein du stock. 

Indicateurs additionnels : 

4. Repartition geographique : Les peches 
sentinelles et les releves confirment que 
la population ne s'est pas retablie dans 
toute l'aire de repartition; les captures 
sont concentrees Ie long de la rive sud 
du Golfe. 

5. Coefficient de condition 

Analyse: 

Aux niveaux fixes des indicateurs, Ie taux 
de prise a Fo.! est de 18 500 tm; un niveau 
prudent du quart de ceUe valeur 
correspondrait a 4 625 tm. 

Annexe 4: Criteres de reouverture 

Compte tenu du faible niveau de la 
biomasse et du tres faible niveau de 
recrutement, la fermeture devrait etre 
maintenue. 

5.4 Morue de 3Pn4RS 

Principaux indicateurs : 

1. Aucune biomasse calculee pour 1994, 
1995. 

. La biomasse minimale calculee d'apres 
les releves de recherche est a son 
niveau Ie plus faible depuis 1978; 
quelques ameliorations locales ont ete 
revelees par la peche sentinelle. Dans 
l'ensemble : signes negatifs. 

Tableau 3: Morue de 3Pn4RS 

Retablissement median 

Indicateur Moyenne a Etat ala Etat actuel Etat 
long terme fermeture (1995) Biomasse Prises a F., approx imatif du 
(1979·1993) (1993) stock 

Biomasse totale 
300 000 220000 Non disponible 260 000 

11m) 
--

Indices Biomasse de 
calcules reproducteurs 95000 16000 Non dlsponible 56000 9200 

Pas calcules 

(AOAPl) (1m) (age 7+) apres 1993 

Blomasse du 
recrutement (tm) 42 000 Non disponible -- --

(age 3) 

Indice La balsse 
Donnees des d'abondance 4542 

552 2202 Pas calculee 
d'abondance 

relews age 7+ (1990-1992) 
--

semble 
sc ientifiques (1000 ind.) interrompue 

(nombres Indice 
moyensltrait) d'abondance 11196 

age 3 (1900-1992) 
1349 1046 Pas calculi3e -- Falble 

(1000 ind.) 

Repartition Leger retablissement depuis 1993. Cependanl Ie poisson est Amelioration 

geographique principalement localise dans les secteurs 3Pn et 4R (cote de mals quelques 

Terre-Neu\e; aucun TEitablissement dans 4S). diHicultes 

Ni\eau de O'apres Ie relew de recherche, les classes d'age de 1990 et 1991 Signes 
recrutement s'emblent superieures a la moyenne, celie de 1992, bein infeneures. posillfs 

Peches En 1995, les prises du relew aux englns mobiles staient supeneures a celles du 
Senlinelles relew scientifique d'ete comme Ie demontrent la repartition geographique et Ie 

recrutement. Taux de prises aux engins fixes generalement faibles . Le poisson est 
generalement concentre dans la partie sud de 4R et dan 3Pn. 

A51 



Lancer une passerelle 

2. Recrutement : deux nouvelles classes 
d'age moderees (1990-1991), 
diminution par la suite. 

3. Structure par age: classes d'age 
generalement faibles. 

Indicateurs additionnels : 

4. Repartition geographique : s'ameliore, 
toutefois Ie poisson est maintenant 
concentre sur la cote ouest de Terre­
Neuve. 

5. Coefficient de condition : bonne 
amelioration en 1995, apres quatre 
mauvaises annees. 

Analyse: 

Aux niveaux fixes des indicateurs, Ie taux 
de prises a FO.I est de 9 200 tm; un niveau 
prudent du quart de cette valeur 
correspondrait a 2 300 tm. 

Compte tenu du faible niveau de la 
biomasse et du tres faible niveau de 
recrutement, la fermeture devrait etre 
maintenue. 

6.APRES LA REOUVERTURE 
Une fois la peche rouverte, commence la 
gestion durable. II faut maintenir une 
surveillance constante des indicateurs de 
l'etat des stocks consideres comme les 
plus importants. La meme approche 
prudente qui a guide la decision de 
reouverture doit s'appliquer a son 
exploitation durable. La decision de 
reouverture s'accompagnera donc d'un 
programme de surveillance et d'evaluation 
continues visant a s'assurer que les 
decisions sont remises en question, de 
fas;on a maintenir l'etat et Ie 
retablissement continu du stock. 
L'incertitude au sujet des indicateurs de 

l'etat des stocks peut avoir un effet 
important sur les niveaux de prises. 

CCRH 

Un niveau d'incertitude eleve exige une 
plus grande prudence lors de 
l'etablissement des niveaux de prises. 
Pecher par exces de prudence signifie que 
lorqu'il y a incertitude, il vaut mieux se 
montrer prudent. La fig. 12 donne un 
exemple hypothetique de situation basee 
sur la meme evaluation de l'etat d'un 
stock, mais a des degres d'incertitude 
differents. La courbe raide (pleine) 
represente la situation de plus grande 
certitude. Les pourcentages indiques 
correspondent au depassement du niveau 
de mortalite par peche choisi (F). 
Supposons que nous voulons etre aussi 
prudent qu'auparavant et souhaitons 
limiter a 20 p. cent seulement les risques 
de depasser l'objectif de mortalite par 
peche. Pour y arriver, en presence d'une 
plus grande incertitude (courbe 
discontinue), les captures doivent 
demeurer inferieures a 700 tonnes; si 
l'incertitude est moins grande, les captures 
pourront s'elever a 900 tonnes environ. 
L'incertitude coOte cher! 

Pour donner un exemple plus precis, des 
calculs ont ete faits en tenant compte de 
l'incertitude des evaluations de la 
biomasse pour Ie stock de morue de 
4TVn. La fig. 13 montre la probabilite 
que les evaluations de biomasse depassent 
certaines limites, en fonction des niveaux 
de prises de 1996 (si la peche etait 
rouverte). Ce genre de diagramme illustre 
tres clairement comment un certain niveau 
de prudence peut influencer les prises. 
Supposons que l'objectif est de maintenir 
Ie retablissement afin que, meme s'il y 
avait une peche en 1996, la biomasse de 
1997 puisse depasser celIe de 1995. 
Supposons egalement qu'on souhaite que 
la probabilite de realisation de cette 
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situation soit de 80 p. 100. A partir du 
niveau de 80 p. 100 dans l'axe vertical, on 
se deplacerait vers la droite jusqu'a la 
ligne noire identifiee B97>B95; Ie niveau 
de capture serait celui qui correspond a ce 
point dans l'axe horizontal. Si l'on pouvait 
se satisfaire d'une situation plus risquee, 
par exemple une probabilite de 60 p. 100, 
alors les captures seraient plus 
nombreuses. 

Le CCRH envisage de demander aux 
scientifiques de Peches et Oceans de 
preparer des evaluations de probabilites de 
cette nature afin de guider son approche 
prudente pour la prise de decisions. Plutot 
que de fixer simplement un niveau 
d'exploitation prudent (un quart de FO. l , 

par exemple), on choisirait la probabilite 
de ne pas depasser un certain niveau de 
mortalite par peche ou de descendre sous 
un certain niveau de biomasse. Cette 
methode tient compte directement de 
l'incertitude des indicateurs de l'etat du 
stock et, une fois encore, montre les 
avantages de disposer de donnees fiables. 

7. CONCLUSION 

Qu'est-ce qu'une peche viable? La 
viabilite ne signifie pas absence de 
changement ou maintien de niveaux 
d'exploitation non economiques. Elle 
suppose tout simplement une approche qui 
donne priorite a la conservation, qui 
preserve les res sources de fa~on a ce 
qu'elles se renouvellent continuellement, 
tout en foumissant des avantages 
economiques et sociaux a long terme. 

Bien que tout cela semble simple en 
theorie, l'application pose des difficultes 
considerables. II n'y a pas de consensus 
quant a la fa~on d'arriver a la viabilite et, 
tandis que les discussions s'etemisent, les 
ressources peuvent etre perdues. De plus, 
les variations naturelles considerables des 

A53 

Annexe 4: Criteres de reouverture 

populations de poisson sont encore mal 
comprises et hors de la portee des 
gestionnaires. La viabilite est donc 
vulnerable face aux menaces et aux 
accidents environnementaux aussi bien 
que socio-economiques. 

Le defi de la reouverture des peches 
fermees consiste, de toute evidence, a 
eviter de repeter les erreurs du passe. 
Nous devons «pecher par exces de 
prudence» lorsque nous cherchons a 
determiner quand rouvrir la peche, et nous 
assurer que l'exploitation par la suite sera 
veritablement durable. Le Conseil est pret 
a accueillir favorablement tout 
commentaire sur la meilleure fa~on de 
relever ce defi, aussi bien que sur les 
approches proposees dans Ie present 
document. 
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FIGURE 1: 

Evolution de l'abondance des geniteurs (age 6+) et des recrues (age 3) du stock de 
morue de 3Ps, calculee a partir des donnees sur les prises au moyen de la methode 
ADAPT. Les niveaux indiques par la ligne discontinue ont ete calcules lorsque la peche 
etait fermee (tel qu'indique a droite); la ligne pleine represente un niveau de reference 
qui se situe a mi-chemin entre la moyenne de 1979-1993 et Ie niveau ala fermeture. 
Base sur des analyses preliminaires presentees a titre indicatif seulement. 
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Valeur caIculee au moyen d'ADAPT 

DE LA BIOMASSE TOTALE 

1993 
Moyenne 1979-93 
Niveau median 

77,000 tm 
131,000 tm 
104,000 tm 

DU STOCK DE REPRODUCTEURS (6+) 

1993 
Moyenne 1979-93 
Niveau median 

33,000 tm 
60,000 tm 
46,000 tm 

RECRUTEMENT (AGE 3) 

1993 8,000 tm 
28,000,000 poissons 

Moyenne 1979-93 25,000 tm 
45,000,000 poissons 

Niveau median 15,000 tm 
36,000,000 poissons 
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FIGURE 2: 

Evolution de l'abondance de la biomasse chalutable de geniteurs (age 6+) et de recrues (age 
3) du stock de morue de 3Ps, a partir des releves de recherche. La ligne discontinue indique 
Ie niveau approximatif au moment de la fermeture de la peche; la ligne pleine est un niveau 
de reference situe a mi-chemin entre la moyenne de 1979-1993 et Ie niveau a la fermeture. 
A noter que l'augmentation tres elevee d'abondance de la biomasse de reproducteurs en 
1995 est une interpretation contestable, puisqu'elle est basee sur un seul trait de chalut dans 
une concentration de geniteurs. Ces donnees n'indiquent pas d'augmentation du recrutement 
depuis la fermeture de la peche. 
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FIGURE 3: 

Coefficient de condition de la morue du sud de Terre-Neuve au til des ans. Le 
diagramme du haut montre la mesure de «l'epaisseur» du poisson eviscere d'une longueur 
donnee (58 cm); Ie diagramme du bas montre Ie poids du foie. Les ligne,s discontinues et 
pleines ont la meme signification que dans les diagrammes precedents. A la suite d'une 
baisse depuis 1991, Ie coefficient de condition s'est ameliore en 1995. Le poids du foie 
continue d'etre faible. 
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FIGURE 4: 

Longueur moyenne (en haut) et age (en bas) ala maturite de la morue de 3Ps. Comme dans 
les figures precedentes, la ligne discontinue correspond au niveau de 1993, la ligne pleine 
est Ie niveau qui se situe a mi-chemin entre la ligne discontinue et la moyenne a long terme. 
Le poisson arrive a maturite plus jeune et a plus petite taille. Cette tendance se maintient 
depuis 1988. 
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FIGURES: 

Repartition des captures de morue (kg/trait de 30 minutes), seion l'echelle indiquee dans 
l'angle s!lperieur droit, pour 1985, 1993 et 1995. La Iigne -.. -.. - correspond a l'isobathe de 
100 m. A noter l'absence de morue dans Ies zones peu profondes depuis 1993 . 
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FIGURE 6: 

Evolution dans Ie temps de l'abondance des geniteurs (diagramme des morues d'age 5+) 
et des recrues (age 3) du stock de morue de 4TVn, ca1culee au moyen d'un modele qui 
inc1ut les prises commerciales jusqu'a l'annee de fermeture de la peche (septembre 1993). 
La ligne pointillee indique les niveaux ca1cules au moment de la fermeture; la ligne 
pleine est un niveau de reference situe a mi-chemin entre la moyenne de 1971-1993 et Ie 
niveau de 1993. 
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Valeur ca1culee (APS) 

DE LA BIOMASSE TOTALE 
1993 98,000 tm 
1995 
Average 1971-95 
Half-way level 

116,000 tm 
242,000 tm 
170,000 tm 

RECRUTEMENT (AGE 3) 
1993 13,000 tm 

29,000,000 poissons 
1995 9,oootm 

20,000,000 poissons 
Moyenne 197 I -93 4 1,000 tm 

92,000,000 poissons 
Niveau median 27,000 tm 

60,000,000 poissons 

DU STOCK REPRODUCTEUR (5+) 
1993 71,000 tm 
1995 
Moyenne 197 I -93 
Niveau median 

99,000 tm 
159,000 tm 
115,000 tm 
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FIGURE 7: 

Evolution de l'abondance de la biomasse chalutable de geniteurs (age 5+) et de recrues 
(age 3) du stock de morue de 4TVn, evaluee a partir des releves du bateau de recherche. 
La ligne pointillee indique les niveaux calcules au moment de la fermeture; la ligne 
pleine est un niveau de reference, a mi-chemin entre la moyenne de 1971-1993 et Ie 
niveau de 1993. 
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FIGURE 8a: 

Captures de morue (en kg) dans la sous-division 4TVn, au cours du releve du poisson de 
fond de septembre en 1990 et en 1994. 
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FIGURE 8b: 

Captures de morne (en kg) dans la sous-division 4TVn, au cours du releve du poisson de 
fond de septembre 1995. 
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FIGURE 8c: 

Captures de morue (en kg) au cours de la peche sentinelle de septembre 1995 . 
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FIGURE 9: 

Criteres de reouverture - Morue du nord du golfe du Saint-Laurent. 
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FIGURE 10: 

Evaluations de la biomasse chalutable maximale faites a partir du rei eve du bateau de 
recherche, dans les sous-divisions 3Pn (a), 4R (b) , 4S (c) et dans les trois ensemble (d). 
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FIGURE lla: 

Morue de 3PN, 4RS. Repartition du taux de prises (nombre total d'un trait de 24 
minutes) d'apres les releves de recherche d'aout-septembre (bateau de recherche: Alfred 
Needler). 
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FIGURE lIb: Repartition des prises au cours des peches sentinelles de 1995. 
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FIGURE 12: 

Exemple hypothetique montrant les prises qui pourraient etre permises si nous sommes 
prets a accepter la probabilite (risque) de depasser Ie niveau cible de mortalite par peche. 
La ligne pleine indique une situation ou l'incertitude est moindre en ce qui conceme 
l'evaluation de la mortalite par peche que celle de la ligne discontinue. Par exemple, si 
nous sommes prets a accepter Ie risque de depasser notre objectif de 20 % (voir 20 % 
dans l'axe vertical), et si les evaluations sont tres incertaines (ligne discontinue), on 
pourra permettre des captures de 650 tonnes, tandis que si les evaluations sont plus stires 
(ligne pleine) les captures pourront s'elever a 825 tonnes. 
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FIGURE 13: 

Repartition des probabilites pour trois previsions de captures de morue de 4TVn. La 
probabilite illustree en pourcentage dans l'axe vertical est la suivante : 1- la biomasse de 
1997 depasse la biomasse de 1995 (courbe B97>B95); 2- la biomasse de 1997 depasse 
115 000 tm (B97> 115 kt); et 3- la probabilite que la mortalite par peche (F) depasse 0,2 
(calculs de S. Gavaris et A. Sinclair). 
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4.3 MEMOIRES RE<;US AU SUJET DES CRITERES DE 
REOUVERTURE 

A. 22 juillet - Hatel Beausejour, Moncton (N.-B.) 

B. 23 juillet 1996 - Cambridge Suites, Sydney (N.-E.) 
CCRH, Reouverture; Sydney 1 Joe Burke, c.p. 274, Louisbourg (N.-E.) 
CCRH, Reouverture; Sydney 2 Clifford Aucoin, Cheticamp (N.-E.) 

C. 24 juillet 1996 - Holiday Inn, Cormack Room, Clarenville (F.-N.) 
CCRH, Reouverture; Clarenville 1 D.H. Steele, Universite Memorial, St. John's Cr.-N.) 

D. 25 juillet - Deer Lake Motel, Deer Lake (F.-N.) 

E. 26 juillet - Hatel de ville de Blanc-Sablan (salle municipale), Blanc-Sablan (Qc) 

F. 27 juillet - VAuberge des Commandants, Gaspe (Qc) 

H. Mhnoires refUS par la poste 
CCRH, Reouverture; 1 G.A. Chouinard et A.F. Sinclair, MPO, Direction des Sciences, region du 

Golfe (Maritimes); mars 1995 
CCRH, Reouverture; 2 Fred Winsor, St.John's (T.-N.); juillet 1996 
CCRH, Reouverture; 3 Alexandre Bernatchez et O'Neil Cloutier, Regroupement des pecheurs 

professionnels du Sud de la Gaspesie (livre par porteur lors des consulta­
tions sur Ie poisson de fond tenues it Matane Ie 3 septembre 1996) 
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Annexe 5: Bane Georges 

5.1 INVITATION AUX INTERVENANTS 

Ie 22 avril 1996 

Cher intervenant, 

Le Conseil pour la conservation des ressources halieutiques (CCRH) tiendra une consultation 
publique, Ie 8 mai 1996, a la salle Yarmouth du Rodd Grand Hotel, Yarmouth (Nouvelle-Ecosse), pour 
recueillir les commentaires des intervenants de l'industrie au sujet de l'aiglefin, de la morue et de la 
limande a queue jaune du bane Georges, soit les sous-divisions 5Zjm. 

Le CCRH s'interesse aux opinions de tous les intervenants de l'industrie au sujet du retablissement et 
de la durabilite a long terme des stocks de poisson de fond de l'Atlantique. Cette information lui 
permettra de fournir, ce printemps, des conseils au ministre des Peches et des Oceans sur les besoins 
des stocks du banc Georges en matiere de conservation, ainsi que de faire des recommandations, cet 
automne, au titre des besoins en matiere de conservation de la ressource en poisson de fond de 
l' Atlantique. 

La conservation de la ressource en poisson de fond en est au point ou les intervenants devront s'appli­
quer a cerner des approches a long terme, les impacts de divers types d'engin au plan de la 
conservation, les outils appropries pour assurer la conservation, et les moyens pour favoriser une 
ethique axee sur la conservation. Dans ce contexte, il est important que vous veniez a cette consulta­
tion et que vous nous fassiez part de vos opinions. 

Dans son rapport 1996 sur les besoins en matiere de conservation de la ressource en poisson de fond de 
l'Atlantique, intituIe Conservation - Embarquez-vous, et dans les conseils sur les stocks du banc 
Georges qu'il a presentes au Ministre en 1995, Ie CCRH a fait les observations et recommandations 
suivantes a l'egard des stocks du banc Georges : 

MORUE 
En mai 1995, Ie CCRH a recommande qu'il n'y ait pas de peche dirigee de ce stock et que les prises 
accessoires soient limitees a moins de 1 000 t. Des representants de l'industrie ont demande une 
augmentation du TAC lors des consultations menees par Ie CCRH. Certains se sont dit inquiets du 
role des Etats-Unis dans la peche sur Ie banc Georges. 

AIGLBFlN 
Le CCRH a recommande que la peche soit fermee jusqu'en juin 1996. II est en outre d'avis que, pour 
que ce stock se retablisse, les consultations bilaterales doivent se poursuivre. 

UMANDE A QUEUEJAUNE 
Les scientifiques canadiens et americains sont tous d'accord que ce stock est surexploite. Bien qu'une 
peche dirigee n'ait eu lieu que recemment, elle a rapidement pris de l'essor. Le CCRH a recommande 
la fermeture de cette peche jusqu'en juin 1996. 

Pour aider a orienter la discussion, nous aimerions que vous consideriez les questions suivantes : 
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l. D'apres vous, les stocks montrent-ils des signes suffisants de n:tablissement pour justifier une 
augmentation des TAC de poisson de fond en 1996? 

2. Reconnaissant que les stocks de poisson de fond sont tres appauvris, quelles mesures de 
conservation sont importantes pour assurer leur retablissement? 

3. Quel est Ie melange approprie de morue et d'aiglefin pour minimiser les prises accessoires et Ie 
rejet en mer? 

La reunion debutera a 9 h. Les intervenants interesses sont invites a faire des presentations publiques, 
soit par voie d'un expose oral ou d'un memoire. Si vous n'etes pas en mesure de participer a cette 
reunion, mais que vous aimeriez presenter un memoire, faites-nous Ie parvenir par telecopieur, au 
numero (613) 998-1146, ou par courrier a l'adresse suivante : Conseil pour la conservation des 
ressources halieutiques, C.P. 2001, Succursale D, OTTAWA, KIP SW3. 

Le ministere des Peches et des Oceans diffusera de nouvelles donnees dans son Ra pport 1996 sur la 
situation des stocks, qui paraitra au debut de maio Le CCRH a demande au secteur des Sciences du 
MPO de les presenter a nos membres et aux intervenants lors de la reunion. Cette information, ajoutee 
avos commentaires, devrait nous fournir les outils necessaires pour formuler des recommandations a 
I'intention du Ministre. 

Votre participation est importante. Nous avons bien hate de connaitre vos opinions. 

Nous vous prions d'agreer, cher intervenant, I'expression de nos sentiments distingues. 
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5.2 LETTRE DU BANC GEORGES AU MINISTRE DES 
PECHES ET DES OCEANS 

r.:honorable Fred Mifflin, c.P., depute 
Ministre des Peches et des Oceans 
200, rue Kent 
Ottawa (Ontario) 
KIA OE6 

Monsieur, 

Ie 14 mai 1996 

CONSERVATION ... BIENVENUE A BORD 

Le Conseil pour la conservation des ressources halieutiques (CCRH) a ete investi du mandat de vous 
conseiller sur les exigences en matiere de conservation des stocks de poisson de l'Atlantique. 
Conformement it ce mandat et en vue des prochaines activites halieutiques, Ie Conseil a consulte des 
representants du secteur des Sciences et de l'industrie au sujet des exigences de conservation des 
stocks de poisson de fond du banc Georges. 

Le Conseil a maintenant termine les consultations sur l'aiglefin de l'est du banc Georges de me me que 
sur la morue et la limande it queue jaune du banc Georges. Tous les intervenants ont fait part pendant 
les consultations d'une forte adherence au principe de conservation. Plus de 25 representants de l'in­
dustrie ont participe aux reunions it Yarmouth, qui ont egalement suscite l'interet des medias et de 
responsables de votre ministere. 

Le Conseil aimerait profiter de l'occasion pour vous remercier, vous et Ie Ministere, de l'excellent 
expose fait par les fonctionnaires de la Station biologique de St. Andrews. La qualite des debats et des 
discussions pendant les consultations de Yarmouth demontre Ie rapport solide qui existe entre Ie 
secteur des Sciences et l'industrie dans ce domaine, en plus d'illustrer la qualite des conseils fournis et 
de l'expose donne de me me que Ie haut degre de collaboration en vue d'atteindre nos objectifs de 
conservation. II importe d'ajouter que les ca1culs de l'incertitude etaient pour Ie Conseil un outil tres 
utile pour demontrer les effets possibles a long terme de bonnes methodes de conservation. 

Les rapports sur la situation des stocks, presentes par Ie secteur des Sciences, sont joints a la presente. 
Certains faits saillants importants sont presentes ci-apres. 

Aiglefin 
La hausse prevue des stocks d'aiglefin est principalement attribuable au recrutement de la classe de 
1992, avec Ie soutien des classes de 1993 et de 1991. Les efforts de conservation deployes au cours des 
deux dernieres annees en ce qui a trait aux pratiques de gestion ainsi que l'effort de peche reduit ont 
contribue a la croissance de la biomasse. La poursuite des efforts de conservation permettront la recon-
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stitution du stock. On estime que Ie ca1cul FO.l donne un resultat avoisinant les 6 800 tonnes, mais la 
biomasse ne devrait augmenter que legerement selon ce scenario. Un taux inferieur accroitrait les 
chances de voir une augmentation de la biomasse en 1997. 

Morue 
Bien que ce stock ait ete en 1994 au niveau Ie plus bas jamais observe, la biomasse ne s'est accrue que 
legerement en 1995. Le taux d'exploitation de ce stock a diminue, passant de 40 p. 100 en 1991-1993 a 
10 p. 100 en 1995 (prises secondaires uniquement). Bien que Ie recrutement ait ete bien en dessous de 
la moyenne pour ce stock, la c1asse de 1995 semble etre d'une force moderee. Selon la projection faite 
d'apres Ie ca1cul FO.l pour ce stock, un niveau de peche de 3 500 tonnes (pour Ie Canada et les Etats­
Unis a la fois) permettra a la biomasse d'augmenter legerement. Toutefois, celle-ci demeurera encore 
bien en dessous des niveaux observes pendant la peri ode 1978-1990. 

Limande a queue jaune 
~enquete americaine menee au printemps 1995 et l'etude sur les engins mobiles au Canada effectuee 
en 1995 font etat de hausses importantes par rapport a 1994. Bien que Ie stock soit devenu plus abon­
dant au cours de la derniere annee, la biomasse demeure tres faible par rapport aux niveaux 
historiques. Observons que Ie maintien des prises aux niveaux de 1995 permettra aux stocks de se 
reconstituer quelque peu. 

CONSULTATIONS DU CCRH 

Le Conseil a envoye une lettre aux parties concernees les invitant a se pencher sur les questions suiv­
antes a propos de ce stock : 

1. Selon vous, existe-t-il des preuves suffisantes d'une reprise des stocks pour justifier une 
augmentation du total des prises admissibles (TPA) des stocks de poisson de fond en 1996? 

2. Reconnaissant que les stocks ont ete a des niveaux extremement bas, quelles mesures de 
conservation permettront d'assurer la reconstitution des stocks de poisson de fond? 

3. Quelle devrait etre la proportion ideale de morue et d'aiglefin pour minimiser les prises 
secondaires et les rejets? 

Les intervenants se sont entendus pour demander au Conseil d'envisager des mesures de conservation 
strictes pour tous ces stocks. Les pecheurs qui oeuvrent sur Ie banc Georges ont observe des signes de 
retablissement et entendent bien voir ces stocks se retablir. Tous etaient d'avis qu'une augmentation 
prudente des TPA de morue et d'aiglefin permettrait quand meme aux stocks de se reconstituer. Dans 
Ie cas de la morue et de l'aiglefin, dans tous leurs exposes, les representants de l'industrie recom­
mandaient un nombre INFERIEUR a FO.l. La limande a queue jaune a souleve des discussions. 

On a observe lors des consultations que Ie report de l'ouverture de la peche a juin avait eu une inci­
dence positive, tout comme la fermeture du secteur americain de ce banco Bon nombre des personnes 
presentes ont indique que l'approche musc1ee prise envers Ie rejet global et Ie rejet selectif des prises 
grace a la presence d'observateurs et a la surveillance a quai avait permis de reduire considerablement 
cette pratique par rapport a la decennie precedente et de minimiser Ie nombre de petits poissons 
captures. D'autres ont parle d'operations de peche plus responsables de la part de l'industrie. 
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CONSEILS DU CCRH 
Le Conseil s'engage a assurer la reconstitution des stocks de poisson de fond du banc Georges. Ii a fait 
preuve d'un optimisme prudent lorsqu'il a formule des conseils sur la reconstitution de ces stocks 
etant donne les conditions environnementales favorables qui prevalent sur Ie banc Georges par rapport 
a d'autres zones, comme la zone 2],3KL. Par exemple, la morue du banc Georges grandit plus vite et 
atteint sa maturite a deux ou trois ans alors que la morue du Nord atteint sa maturite a cinq ou six 
ans. 

Le Conseil est egalement convaincu de la reconstitution de ces stocks etant donne les mesures de 
conservation rigoureuses prises pour gerer cette peche, par exemple Ie rapport radio obligatoire des 
prises, l'utilisation d'engins a mailles carrees dans les chaluts a panneaux, un protocole sur la capture 
de petits poissons, la presence d'observateurs a bord et la poursuite du programme obligatoire de veri­
fication des prises a quai. Ces mesures sont conformes a la demarche du Conseil au sujet de la 
conservation et de la reconstitution. Elles sont egalement conformes a la forte ethique de conservation 
exprimee par les representants de l'industrie dans Ie cadre des consultations sur ces stocks. 

Le Conseil est d'avis que les trois criteres les plus rigoureux a prendre en compte pour etablir les TPA 
pour ces stocks devraient etre les suivants : 

• etablir des quotas inferieurs a Fo.!; 
• viser un accroissement d'au moins 10 p. 100 de la biomasse; 
• viser un risque d'une baisse de la biomasse (selon l'analyse des risques) 

de l'ordre de 20 p. 100 ou moins. 

Veuillez noter que toutes les recommandations du Conseil sur Ie quota, combinees aux niveaux de 
prises prevus pour les Etats-Unis, sont inferieures au niveau FO.I etabli dans les rapports sur la situa­
tion des stocks et permettent la reconstitution des stocks. Par ailleurs, Ie risque de baisse de la 
biomasse en raison de quotas etablis a ces niveaux est inferieur a 20 p. 100. 

RECOMMANDATIONS 

Le Conseil recommande que: 

1. Ie quota canadien pour l'aiglefin du banc Georges (SZjm) soit fixe a 4 500 t, ce qui devrait 
donner lieu a une augmentation de 10 p. 100 de la biomasse de poissons de trois ans et plus. 

2. Ie quota canadien pour la limande a queue jaune du banc Georges (SZhjmn) soit etabli a 415 t, 
ce qui donnerait lieu a une augmentation d'environ 32 p. 100 de la biomasse de poissons de 
quatre ans et plus. 

3. Ie quota canadien pour la morue du banc Georges (SZjm) soit fixe a 2 000 t, ce qui donnerait 
lieu a une augmentation de 7 p. 100 de la biomasse de poissons de trois ans et plus. Bien que Ie 
niveau prevu d'augmentation de la biomasse soit legerement inferieur a l'objectif de 10 p. 100, 
il importe de parvenir a un rapport entre la morue et l'aiglefin qui soit realiste arm de 
minimiser les rejets globaux et selectifs. 
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4. Ie Canada poursuive sa collaboration avec les Etats-Unis et qu'il souligne les progres realises. 
11 importe pour la strategie de conservation que les deux pays continuent a limiter et a 
surveiller leurs peches. 11 faut poursuivre Ie dialogue constructif avec les Etats-Unis, en partic­
ulier en ce qui a trait aux pratiques de peche non conservatrices comme Ie rejet global et 
selectif ainsi que la prise de petits poissons. 

5. la peche soit ouverte Ie ler juin 1996. 

Votre Conseil est heureux d'avoir l'occasion de vous faire part de ces conseils et est convaincu que vous 
les trouverez utiles dans Ie cadre de vos deliberations. 

Je vous prie d'agreer mes sentiments les meilleurs. 

ABO 

Le president, 
Fred Woodman 
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5.3 MEMOIRES REC;US CONCERNANT LA 
SOUS-DIVISION 5Z 

CCRH-96-SZ-1 
CCRH-96-SZ-2 
CCRH-96-SZ-3 

CCRH-96-SZ-4 
CCRH-96-SZ-S 

CCRH-96-SZ-6 
CCRH-96-SZ-7 
CCRH-96-SZ-8 

John Sollows, Yarmouth (N.-E.) 
Scotia Fundy Mobile Gear Fishermen's Association, Yarmouth (N.-E.) 
Blandford Nickerson, Derek Jones, Sanford Atwood, au nom de la Nova 
Scotia Crewmen and Fish Plant Workers Association, Port Joly, comte de 
Queens (N.-E.) 
Alec d'Entremont, Pubnico Ledge Fishers Ltd., Yarmouth (N.-E.) 
Claude Albert d'Entremont, Inshore Fisheries Ltd., comte de Yarmouth 
(N.-E.) 
Graeme Gawn, UPM, Section 9, Meteghan (N.-E.) 
Yvon Thibault, Atlantic Groundfish Association, comte de Digby (N.-E.) 
Neil Bellefontaine, DGR, region des Maritimes; avis concernant Ie banc 
Georges (GOMAC) 
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6. lETIRE DE COPANO AU MINISTRE DES PECHES 
ET DES OCEANS 

~honorable Fred Mifflin, P.C., depute 
Ministre des Peches et des Oceans 
200, rue Kent 
OTTAWA,ON 
KIAOE6 

Monsieur Ie Ministre, 

Ie 16 aout 1996 

~article 4.5 du mandat du Conseil pour la conservation des ressources halieutiques (CCRH) declare 
que: 

«Le Conseil doit aussi conseiller Ie Ministre quant a la position du Canada par rapport aux stocks 
chevauchants et transfrontaliers, qui sont regis par des organismes internationaux tels que 
l'Organisation des p&hes de l'Atlantique nord-ouest (OPANO).» 

Le CCRH, apres avoir passe en revue Ie rapport de la reunion du Conseil scientifique de l'OPANO, 
tenue du 5 au 19 juin 1996, vous communique par la presente ses recommandations pour etablir la 
position du Canada en vue de la prochaine reunion de l'OPANO. 

Le CCRH reconnait la difficulte d'en venir a un accord dans des forums internationaux, tels l'OPANO, 
et Ie progres qu'a fait Ie Canada dans les dernieres annees en vue de mettre fin a la surexploitation des 
stocks chevauchant notre limite de 200 milles. II est tres important que les mesures de conservation 
prises jusqu'a maintenant continuent d'etre appliquees. Le Canada devrait en outre poursuivre ses 
efforts pour faire adopter des mesures de conservation applicables aux eaux au-dela de la zone de 200 
milles, compatibles avec celles appliquees dans cette derniere. 

La situation actuelle des stocks de poisson de fond des Grands Banes, autrefois poissonneux, est une 
triste preuve de la faillite de la gestion passee, la maximisation de la recolte ayant clairement ete plus 
importante que la protection et la conservation des stocks. Le CCRH appuie pleinement les recom­
mandations du Canseil scientifiQue de l'OPANO a l'effet Que des maratoires soient places sur la peche 
des stocks suivants : 

marue de 213KL 
moruede 3NO 
moruede 3M 
plie canadienne de 3LNO 
plie canadienne de 3M 
plie grise de 3NO 
limande a Queue jaune de 3LNO 
capelan de 3NO 
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Le CCRH n'a pas releve, lors de l'examen des conseils scientifiques applicables aux stocks de sebaste, 
de donnees qui etayent un total autorise des captures (TAC) de sebaste 3M et 3LN de 20 000 t et 14 
000 t, respectivement. Malgre un TAC de 26 000 t, les prises recentes de sebaste 3M n'ont atteint 
qu'entre 11 000 t et 13 000 t annuellement. Le stock souffre d'une biomasse faible, d'un recrutement 
pauvre et de prises accessoires elevees dans la peche de la crevette 3M. Dans Ie cas du sebaste 3LN, Ie 
CCRH a fixe un quota de 11 000 t, bien que le Conseil scientifique ait recommande un quota de 
14000t. Seules 2 000 t ont ete recoltees en 1996. Le Conseil scientifique de l'OPANO considere que ce 
stock s'est appauvri depuis le milieu des annees 80 et qu'il continue d'etre peu abondant, en particulier 
dans la division 3L. 11 y a des signes de recrutement dans 3N, mais rien d'indique que des classes d'age 
abondantes seront recrutees au stock dans un avenir rapproche. Pour ces raisons, Ie CCRH recom­
mande Que Ie Canada propose une reduction importante de ces TAC. 

Les prises accessoires elevees de sebaste juvenile dans le cadre de la peche de la crevette 3M preoccu­
pent beaucoup Ie CCRH. Le Conseil scientifique de l'OPANO a estime que la recolte d'environ 230 
000000 sebastes entre 1993 et 1995 est a l'origine d'une perte de rendement de 25 000 t de sebaste 3M. 
11 est evident que ce niveau de destruction du stock n'est pas acceptable. I.:utilisation de grilles 
Nordmore a perm is de reduire les prises accessoires, mais pas de les eliminer. Les mesures en vue de 
les minimiser doivent continuer d'etre appliquees. Malgre l'accord des parties contractantes de limiter 
l'effort, Ie nombre de bateaux de peche a augmente par rapport a 1995, et l'effort est demesure. 

Le CCRH recommande Que Ie Canada propose une reduction de cet effort de p~che conformement a 
l'accord 1995 de l'OPANO de limiter l'effort. Nous savons que Ie Conseil scientifiQue de l'OPANO 
presentera d'autres conseils en septembre. Un examen minutieux des conseils relatifs a la crevette 3M 
est justifie a la lumiere du taux d'exploitation eleve, la recolte de petites crevettes et l'effort accru 
visant ce stock (jusQu'a 89 bateaux pechaient la crevette 3M en 1996). 

Le CCRH met Ie Canada en garde contre l'expansion de la peche de la crevette au chalut dans 3LN. 
Le CCRH a note avec inquietude Ie taux eleve de rejet en mer de petits sebastes et poissons plats dans 
d'autres pecheries de la crevette, ainsi que l'incidence nefaste que cela pourrait avoir sur Ie recrute­
ment et Ie rendement de ces poissons dont les stocks, sur les Grands Bancs, montrent des niveaux 
d'abondance dangereusement faibles. A cause de ces raisons, Ie Canada devrait adopter, face a 
l'OPANO, la meme approche Que rannee passee pour ce Qui est du developpement de la peche au 
chalut de la crevette 3LN. 

Les signes indiquent un bon recrutement du fletan noir. 11 est essentiel que les classes d'age des annees 
90, dont l'abondance est superieure a la moyenne, soient protegees afin de permettre au stock de se 
retablir. La recolte d'un grand nombre de ces poissons au stade juvenile ne fera que greyer le potentiel 
de retablissement de ce stock. Par consequent, Ie CCRH recommande Que Ie Canada propose une 
augmentation minimum du maillage a 145 mm, ce Qui aurait pour effet de reduire les prises de fletan 
noir juvenile. Cette recommandation est conforme aux reglements appliques dans la zone canadienne. 

Le deveioppement de la peche du fletan noir et de la crevette, especes auparavant non reglementees, 
s'est effectue rapidement. Cette reorientation de l'effort a donne lieu a la surexploitation de ces especes 
et a des prises accessoires importantes d'autres especes. Le Canada prend maintenant une approche 
prudente a regard des nouvelles peches d'especes auparavant non reglementees, et Ie CCRH recom­
mande Que Ie Canada encourage rOPANO a adopter une approche semblable. 
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Le CCRH attend avec impatience Ie jour ou les stocks chevauchants se seront n!tablis, car ils 
constituent la pierre d'angle de l'industrie halieutique canadienne. Pour que cela se materialise, il est 
essentiel que les mesures de conservation adoptees a titre de projet pilote par l'OPANO en 1995 continuent 
d'etre appliquees et que la recolte demesuree de juveniles par le passe ne se reproduise pas. Ce sont 1ft des 
conditions prealables essentielles au retablissement des stocks ft long terme. 

Je vous souhaite beaucoup de sucd:s lors de la reunion de I'OPANO en septembre et je vous prie 
d'agreer, Monsieur Ie Ministre, les assurances de rna tres haute consideration. 

AS7 

Fred Woodman 
President 




